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Conçue en parfaite harmonie avec les nouveautés du curriculum et des programmes révisés  

(juillet 2020) adoptées par le ministère de l’Education nationale, de la formation professionnelle, 

de l’enseignement supérieur et de la recherche scientifique, la collection 

 «  » offre à tous les acteurs pédagogiques concernés par 

l’enseignement/ apprentissage des mathématiques au cycle primaire une nouvelle conception 

innovante qui prend  en compte les approches pédagogiques et les démarches méthodologiques 

et didactiques actives. 

Cette conception met en œuvre l’approche par compétence axée sur la résolution des  problèmes.

La collection  «  » vise à centrer l’enseignement/apprentissage des 

mathématiques sur la résolution des problèmes de tous les jours et, partant, donner un sens 

et une extension aux apprentissages dans la vie de l’élève, ce qui favorise ,stimule et motive 

l’intérêtporté par l’apprenant à cette discipline qui organise sa pensée et développe sa réflexion 

logique.

Le programme que propose la collection  «  » aux acteurs pédagogiques 

concernés par l’enseignement /apprentissage des mathématiques s’articule, conformément au 

nouveau curriculum, en quatre grands domaines répartis en 6 unités didactiques s’étalant sur 32 

semaines.

• Nombres et calcul ;

• Géométrie ;

• Grandeurs et mesures ;

• Organisation et traitement des données.

La résolution de problèmes est introduite transversalement dans les quatre domaines pour 

permettre à l’élève, d’une façon permanente, d’articuler et d’intégrer ses apprentissages dans les 

contextes de la vie courante. En outre, le calcul mental est désormais une activité qui sert d’entrée 

à chaque séance d’enseignement /apprentissage des mathématiques afin de développer la fluidité 

du calcul chez l’apprenant et, partant, de lui permettre de résoudre les situations-problèmes avec 

plus d’aisance.

A travers son ingénierie pédagogique rigoureuse, la collection  «  » 

rend l’enseignement/apprentissage des mathématiques au cycle primaire plus performant qu’il 

ne l’a jamais été auparavant.

A travers son ingénierie pédagogique rigoureuse, la collection «  » 
rend l’enseignement/apprentissage des mathématiques au cycle primaire plus performant qu’il 
ne l’a jamais été auparavant.

Préambule
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La collection  «  » donne à l’apprentissage des mathématiques une importance 
primordiale en favorisant l’accès aux compétences essentielles dont les élèves d’aujourd’hui auront besoin 
pour se réaliser pleinement sur les plans personnel et professionnel, en amenant l’apprenant(e) à :

• connaître et comprendre les concepts mathématiques ;

• développer les habiletés reliées à la pensée critique et créative, à la réflexion et au raisonnement ;

• communiquer oralement, par écrit ou visuellement pour expliquer ou justifier sa compréhension de 
diverses situations en utilisant un langage mathématique adéquat ;

• appliquer ses acquis en mathématiques à divers contextes pour lui permettre de rattacher les

 attentes et les contenus étudiés à sa réalité et d’établir les liens pertinents.

1 - Choix pédagogiques

La collection  «  » adopte des choix pédagogiques qui sont adéquatement en 

harmonie avec les orientations pédagogiques et didactiques préconisées par le curriculum marocain ; 

1.1. Un apprentissage fonctionnel axé sur le développement des compétences

L'enseignement/apprentissage des mathématiques doit permettre à l’apprenant de : 

• répondre aux besoins éducatifs des apprenantes/apprenants (développement des compétences, 
éducation aux valeurs, éducation au choix) ; 

• servir d’outil cognitif et méthodologique pour renforcer l’apprentissage des autres disciplines 

(développement de compétences transversales). 

1.2. Une progression fondée sur les résultats des recherches scientifiques

- L’adoption d’une démarche didactique axée sur la résolution de problèmes qui rend toutes les activités 
de classe centrées sur l’apprenant et par suite donner un sens aux apprentissages en mathématiques dans 
la vie des apprenants ;

- L’omniprésence du calcul mental dans toutes les séances de mathématiques dans le but de permettre 
aux apprenants une efficacité et une fluidité du calcul ;

- L’intégration du système d’apprentissage intégré des matières STEM (sciences, technologie, ingénierie 
et mathématiques) ;   

- Les élèves apprennent les nombres fractionnaires dès la 3e année, et les nombres décimaux dès la 4e 
année. 

- Les élèves apprennent dès le CE3 la résolution des problèmes liés aux concepts mathématiques 
suivants (nombres et calcul, grandeurs et mesures, monnaie, temps,  proportionnalité ) ;

- L’organisation et le traitement des données fait partie des quatre domaines des mathématiques dans 
ce cycle primaire ;

 La place du programme-cadre des mathématiques 
»  «  dans La collection
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1.3. Une approche fondée sur la résolution de problèmes

Loin de réduire l’apprentissage à un statut passif, l’enseignement des mathématiques doit permettre à 
l’apprenant(e) d’apprendre à résoudre des problèmes et à mener à bien des projets débouchant sur des 
réalisations de taches de la vie courante. 

Cela exige que la classe soit un environnement de résolution de problèmes, riche et stimulant. 

Ce choix pédagogique confère à l’enseignant(e/) le statut de médiateur/médiatrice, de conseillère/
conseiller, de metteuse/metteur en scène et d’animatrice/animateur qui organise l’acte d’apprentissage 
dans un environnement privilégiant l’action centrée sur la résolution de problèmes 

1.4. Une action centrée sur l’apprenant(e) 

L’enseignement des mathématiques préconise une approche méthodologique cohérente donnant lieu à 
des processus dynamiques favorisant la construction des apprentissages, au travers de l’observation, de la 
réflexion, de l’analyse et de la synthèse. Ainsi l’apprenant(e) sera-t-il acteur de ses projets d’apprentissage.

 Pour cela, La collection  «  » avec sa démarche méthodologique permet de : 

• prendre en compte le niveau réel et les besoins des apprenantes/ apprenants ; 

• considérer l’erreur comme nécessité didactique et facteur inhérent à l’apprentissage ;

• diversifier les techniques d’animation et les formes de travail tout en mettant l’apprenant(e) dans des 
conditions favorisant la communication, l’intéraction et l’action ;

• prendre appui sur une situation – problème significative, accessible et ayant un sens pour l’apprenant(e) ; 

• analyser la situation selon des objectifs (scientifiques/ communicatifs/linguistiques/socio-affectifs/ 
socio-culturels/cognitifs) précis ; 

• regrouper les éléments analysés en un tout fonctionnel permettant de résoudre des situations-
problèmes et/ou d’accomplir des tâches. 

1.5. Un apprentissage collaboratif, interactif et solidaire 

L’apprentissage des mathématiques se fonde sur une action visant un savoir-agir communicationnel et social. 
Il se caractérise par une centration, d’une part sur l’apprenante/l’apprenant en tant qu’actrice/qu’acteur 
dans le contexte scolaire, et d’autre part sur le groupe-classe en tant que cadre social d’intéraction et de 
médiation. Les modes d’action mis en place permettent de créer des occasions de conflits sociocognitifs 
propres au recul métacognitif nécessaire à tout apprentissage.

2 - Statuts des actionnaires de l’enseignement des mathématiques

2.1. Statut et rôle de l’apprenant(e) : 

        a - de la 1re à la 3e année :

Les enfants du cycle primaire, de la 1re à la 3e année, sont souvent curieux, créatifs et imaginatifs. Leur 
capacité d’écoute se développe parallèlement à leurs habiletés motrices fines (tenir un crayon ou attraper 
une balle).

La plupart des enfants du cycle primaire :

- aiment les mathématiques
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- commencent à établir des liens entre les mathématiques à l’école et le monde qui les entoure

- ont tendance à travailler rapidement, ils aiment changer souvent d’activité ou de tâche.

        b - de la 4e à la 6e année :

Les enfants du cycle moyen, de la 4e à la 6e année, deviennent indépendants et découvrent leurs intérêts 
et leurs passe-temps favoris. Ils commencent à se comparer à leurs camarades, et leurs capacités scolaires, 
sociales et athlétiques peuvent devenir un sujet de préoccupation.La plupart des enfants du cycle moyen :

- aiment apprendre ;

- aiment parler ;

- réfléchissent à des idées et des concepts abstraits.

 Dans ce sens, l’apprenant(e) doit être responsable de son apprentissage. En consacrant le temps 
nécessaire à ses travaux scolaires et en s’efforçant d’apprendre, il se rendra compte de ses progrès et du 
développement de ses habiletés, ce qui l’incitera à poursuivre ses apprentissages. 

Cependant, en dépit de leurs efforts, certains élèves éprouveront des difficultés. Pour réussir, ces élèves 
devront pouvoir compter sur l’attention et l’encouragement du personnel enseignant et, dans certains cas, 
sur un soutien supplémentaire. 

Toutefois, apprendre à réfléchir à ses apprentissages, à en assumer la responsabilité et à être l’artisan 
de son succès doit faire partie du cheminement scolaire de tout apprenant(e).

L'élève devrait saisir toutes les occasions possibles en dehors de la classe pour approfondir sa 

compréhension des concepts étudiés et pour explorer le lien entre ces concepts et son vécu.

Il est aussi important que l’élève s’implique activement dans ses apprentissages, fournisse les efforts 
nécessaires, comprenne que patience et persévérance vont de pair avec l’apprentissage et fasse preuve de 
collaboration et d’esprit d’équipe.

2.2. Statut et rôle des parents de l’apprenant(e) :

L'enseignant(e) doit être conscient du rôle que les parents peuvent jouer dans la motivation de leurs 
enfants à bien maîtriser les mathématiques. Pour cela, la communication avec les parents doit être 
continue. 

Les parents, peuvent soutenir concrètement l’apprentissage de leur enfant en intégrant les 
mathématiques dans leur quotidien, et ce en aidant l’enfant à établir des liens entre ce qu’il apprend à 
l’école et la vie quotidienne à la maison et dans la communauté.

 En ce qui concerne le présent programme-cadre, les parents peuvent jouer les rôles suivants :

 - encourager leur enfant à s’intéresser aux mathématiques et l’amener à découvrir le rôle des 
mathématiques dans la vie quotidienne.

- faire du foyer un milieu d’apprentissage. Les parents peuvent encourager leur enfant à participer à 
des activités qui élargiront ses horizons et enrichiront sa compréhension du monde qui l’entoure. Par 
exemple, pour qu’il prenne conscience de l’effet quantitatif des nombres, l’enfant pourrait vivre, au foyer, 
des situations concrètes d’apprentissage reliées à la division des objets qui l’entourent ou à la manipulation 
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de l’argent. En participant à des activités ludiques et agréables avec ses parents, l’enfant découvre les 
mathématiques sous un jour favorable et réalise qu’elles sont à la portée de tous.

- trouver des moyens d’intégrer les mathématiques dans les activités à la maison ;

- encourager l’enfant à aimer apprendre les mathématiques et à mieux les comprendre ;

- parler à l’enfant de ses devoirs de mathématiques ;

- montrer à l’enfant que ce qu’il apprend.

- rendre l’apprentissage ludique en trouvant avec l’enfant des applications concrètes de ce qu’il fait en 
classe.

Voici quelques idées pour faire des mathématiques en s’amusant et en trouvant des applications 
concrètes.

• Jeux mathématiques : les casse-têtes et les jeux de cartes ou de société sont un bon moyen de 
montrer à l’enfant qu’on peut s’amuser en faisant des mathématiques. De plus, ce genre de jeux permet 
de procéder par essais et erreurs, d’améliorer la numération et la pensée logique et de promouvoir la 
discussion.

• Les mathématiques dans les jeux informatiques : si l’enfant aime utiliser la technologie, proposez-lui 
des activités et des jeux en ligne éducatifs et ludiques.

• Les mathématiques à l’épicerie : montrez à l’enfant comment peser des fruits sur une balance ou 
comment estimer le coût total des articles dans le chariot au fur et à mesure qu’on le remplit.

• Les mathématiques et l’argent : établissez un budget avec l’enfant ou faites des économies pour 
faire un achat particulier en vue d’aider l’ enfant à gérer son argent de poche. Vous pouvez également 
magasiner ensemble et l’aider à estimer le montant d’un achat, à calculer la taxe et à vérifier la monnaie.

• Les mathématiques dans la cuisine : confectionnez des gâteaux, cuisinez et préparez des aliments 
avec votre enfant. Les possibilités d’application des mathématiques sont nombreuses lorsqu’on cuisine, 
vous pouvez par exemple mesurer les ingrédients.

• Les mathématiques à la télévision : regardez des programmes éducatifs à la télévision. 

2.3. Statut et rôle de l’enseignant(e) : 

Le rôle de l’enseignant(e) s’articule autour des axes suivants : 

- créer un milieu d’apprentissage convivial, 

- proposer des activités pertinentes ;

- Créer un milieu d’apprentissage convivial. 

L’enseignant(e) a pour tâche d’élaborer une gamme de stratégies d’enseignement et d’évaluation 
fondées sur une pédagogie éprouvée. 

Il lui faut concevoir des stratégies qui tiennent compte des différents styles d’apprentissage et les 
adapter pour répondre aux divers besoins de ses élèves. Les stratégies utilisées devraient aussi viser à 
insuffler à chaque élève le désir d’apprendre et l’inciter à donner son plein rendement. 
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Enfin, l’enseignant(e) exerce une influence déterminante en favorisant chez les élèves l’adoption d’une 
attitude positive envers les mathématiques, ce qui contribue à les démythifier et à réduire la phobie 
qu’elles inspirent chez certains élèves.

- Proposer des activités pertinentes. Il incombe à l’enseignant(e) de faire constamment des liens entre 
la théorie et la pratique et de concevoir des activités qui se fondent sur un apprentissage actif.

 En misant sur le connu et le concret, il amènera l’élève à découvrir et à intégrer les concepts à l’étude 
par l’entremise du questionnement, de la recherche, de l’observation et de la réflexion. L’enseignant(e) 
l’encouragera à situer ces concepts dans un contexte qui lui permettra d’en voir clairement la pertinence 
et l’application dans le monde qui l’entoure.

2.4. Statut et rôle de la directrice ou du directeur d’école :

Etant donnée l’importance de la discipline des mathématiques comme matière qui développe chez 
l’élève des habiletés et des compétences qui peuvent être exploitées transversalement dans  l’apprentissage 
d’autres matières, la directrice ou le directeur d’école devrait prendre les mesures nécessaires pour fournir 
la meilleure expérience scolaire possible à tous les élèves, y compris aux 

élèves moins performants en maths et aux élèves en difficulté en concevant des axes de soutien dans 
le projet de l’école.

 À cet égard, la directrice ou le directeur d’école travaille en collaboration avec divers intervenants pour 
créer une communauté apprenante, laquelle constituera un milieu communautaire où il fait bon vivre 
et apprendre. Il ou elle encouragera également la participation du personnel enseignant aux activités de 
perfectionnement en mathématiques afin de favoriser l’excellence de l’enseignement de cette discipline.

3 - Principaux concepts liés à la compétence en mathématiques :

Principes de l’approche par compétences (APC) et les concepts liés à cette l’approche.

3.1. Compétence :

Une compétence est la capacité, pour un individu, de mobiliser un ensemble de ressources 

(connaissance, savoir, savoir-faire, savoir-être) d’une façon intégrée en vue de résoudre d’une 

manière pertinente une situation-problème composée et authentique (réelle ou proche de la vie 

quotidienne).

3.2. Ressources :

Les ressources sont les savoirs, savoir-faire et savoir être mobilisés par l’apprenant en vue de résoudre 
une situation-problème complexe.

3.3. Objectif d’apprentissage :

C’est une ressource constituée d’une capacité exercée sur un contenu sujet d’apprentissage.

3.4. Représentation : 

La manière dont un apprenant stabilise à un moment donné certaines conceptions.

3.5. Opération mentale :

C’est la manière de traiter l’information.
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3.6. Contrat didactique : 

Les règles implicites qui régissent la relation enseignement/apprentissage.

3.7. Transposition didactique :

La transformation que subit un savoir savant pour devenir objet d’enseignement.

4 - Didactique et pédagogie : quelle relation ?

Michel Develay caractérise la pédagogie et la didactique comme suit : 

« Tout montre que pour enseigner une situation d’apprentissage /enseignement, didactique et 
pédagogie sont tricotées ensemble au niveau de l’action, alors qu’il est possible de les détricoter au niveau 
de l’analyse. On pourrait dire encore que la didactique pense la logique de la classe à partir de la logique 
du savoir et que la pédagogie pense la logique du savoir à partir de la logique de la classe ».

4.1. La didactique :

Pour Ph. MEIRIEU « la didactique est constituée par l’ensemble des procédés, méthodes et techniques 
qui ont pour but l’enseignement des connaissances déterminées.

- La didactique questionne les savoirs, les connaissances (constitution, décomposition, hiérarchisation, 
transmission, évaluation, remédiation) ;

- Elle se centre sur le comment enseigne-t-on (quelles procédures enseignantes choisir ? 

Pourquoi? Comment les mettre en œuvre ?)

- Elle s’applique au rapport de l’élève au savoir spécifique enseigné: quelles procédures enseignantes? 
Quelles difficultés? (Dimension cognitive) ;

- Elle s’intéresse à  « apprendre quelque chose » ;

- La didactique est spécifique, elle concerne telle ou telle discipline.

4.2. La pédagogie :

 - La pédagogie s’attache aux relations affectives dans la classe, au climat de la classe, et inclue 

dans le savoir du professeur son savoir-faire.

- Elle porte sur les relations enseignant/apprenants ou apprenants/ apprenants dans une situation 
d’apprentissage ;

- Elle se centre sur le comment apprend-t-on ;

- Elle se focalise sur la communication et la médiation ;

- Elle s’intéresse au concept d’apprendre ou d’apprendre à apprendre ;

Il s’ensuit que le processus enseignement-apprentissage couvre deux champs de pratiques :

- La gestion de l’information, la structuration du savoir par l’enseignant et de leur appropriation par 
l’élève. C’est le domaine de la didactique ;

- Le traitement et la transformation en savoir par la pratique relationnelle et l’action de l’enseignant 
en classe à partir de l’organisation de situations pédagogiques pour l’apprenant. C’est le domaine de la 
pédagogie.



13

Le rôle de la didactique et de la pédagogie est de maîtriser ses interactions/ il faut les prévenir, les 
réguler afin que l’apprentissage soit le plus efficace possible. Un bon enseignant devra être à la fois un 
pédagogue et un didacticien.

4.3. Situation - problème :

- Qu’est-ce qu’une situation-problème ? Pourquoi le choix de la Situation-problème ?

La situation-problème part toujours d’une situation motivante créée par l’enseignant en vue d’objectifs 
pédagogiques définis au préalable.

Elle est choisie en fonction d’un problème évoqué dans un domaine donné : un obstacle ou une 
tâche proposée à l’apprenant(e), mais que ce dernier pourra surmonter grâce à la mobilisation de ses 
connaissances et/ou ses compétences antérieures et grâce à l’intervention de l’enseignant(e). 

Ce problème se pose clairement aux apprenants et les motive pour entrer dans l’activité car il s’insère 
dans les projets de la classe ou de l’école ou dans des situations de vie quotidienne. La situation est induite 
ou provoquée par l’enseignant(e).

Lors de chaque activité, les apprenants doivent résoudre un problème et atteindre l’objectif fixé 

par l’enseignant(e), en faisant interagir diverses actions. Ils construisent alors des connaissances et/
ou des compétences nouvelles qu’ils pourront réinvestir par la suite dans d’autres situations. Toutes ces 
situations engendrent principalement la construction de diverses compétences.

4.4. Démarche méthodologique de la résolution d’une situation-problème :

Afin que les enfants s’impliquent dans la résolution de la situation problème, celle-ci doit être motivante 
pour tous, s’inscrire dans une situation réelle de classe (projet d’école, projet de classe, thème précis ou 
vie quotidienne) et aboutir à une production concrète.

Cette démarche méthodologique présente sept phases qui seront développées dans chaque situation.

1. Phase du contrat didactique :

L’enseignant(e) présente la situation et précise les modalités de travail en mettant le matériel nécessaire 
à la disposition des élèves. 

2. Phase d’action :

Chaque élève doit s’approprier le problème posé et se lancer un défi pour le résoudre en exploitant 
ses prérequis et en mobilisant ses savoirs. Il est nécessaire que la classe verbalise collectivement la 
problématisation pour s’assurer que chacun a bien compris et s’approprie le même problème.

3. Phase de recherche et de verbalisation : 

C’est une phase de découverte, d’exploration, où les enfants s’investissent, s’interrogent sur des moyens 
de résolution. Elle se fait souvent en atelier. La recherche en groupe permet une variété et une richesse 
des échanges. L’enseignant participe activement à cette phase pour stimuler, relancer, encourager. Il aide 
les élèves à adopter des stratégies efficaces qui les amènent à prendre conscience de leurs réussites 
et de l’inefficacité de certaines stratégies : c’est ainsi qu’ils vont pouvoir progresser et poursuivre leurs 
recherches.
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4. Phase de validation :

Les enfants testent une des stratégies efficaces pour résoudre le problème et ainsi valider la solution. Lors 

de cette phase, les enfants qui n’avaient pas trouvé la solution s’approprient celle des autres. L’enseignant 

accompagne l’enfant dans sa prise en compte des critères nécessaires pour aboutir à la résolution.

5.  Phase de conceptualisation :

Cette phase permet de faire la synthèse de ce que l’on a appris. Elle se traduit par la prise de conscience 

de l’utilité de ce qui a été construit précédemment : affichage référent, fiche conseil, acquisition de 

techniques, de nouvelles connaissances. Dans cette phase, l’enfant réalise qu’il acquiert des compétences 

précises (« être capable de… »), qu’il pourra réinvestir dans d’autres situations.

6.  Phase d’entraînement et de réinvestissement :

L’enseignant se rend compte au cours de cette phase que certains enfants utilisent les stratégies 

efficaces trouvées auparavant dans une situation donnée et qu’ils peuvent les transférer dans une situation 

différente. C’est également au cours de cette phase qu’il apporte son aide aux enfants n’utilisant pas 

ces stratégies afin de remédier à leurs difficultés. Cette phase est le plus souvent effectuée de manière 

différée pour que l’enfant ne soit pas uniquement dans une phase d’imitation mais bien de transfert de 

compétences.

7.  Phase d’évaluation :

A la fin de chaque situation se trouve une phase d’évaluation. Elle est, elle aussi, le plus souvent 

différée pour la même raison. Néanmoins, l’enseignant évalue les élèves tout au long des séances sur leurs 

compétences en mathématique, mais aussi leurs capacités à s’investir et à s’engager dans la vie.

4.5. Pédagogie de l’erreur :

• Définition :

L’erreur est généralement considérée soit comme un écart entre la performance réalisée (la réponse) et 

un but attendu (ou une norme définie), soit comme le processus responsable de cet écart.

 L’erreur apparaît comme :

- Un état ou un processus non pertinent au regard de ce qui est tenu pour vrai à un moment particulier ;

- Une étape dans le développement de la pensée pour le philosophe ;

- Un indice de l’état du savoir pour le didacticien ;

• L’erreur est donc susceptible d’évolution :

L’erreur est révélatrice d’une authentique activité intellectuelle de l’élève (stratégie d’appropriation par 

élaboration progressive de schémas de représentation), elle ne doit pas être blâmable : elle n’est pas la 

faute de l’élève, ce n’est pas une faute. L’erreur n’est pas un indice du défaut de connaissance, mais celui 

de l’inadéquation des connaissances de l’élève à rendre compte du réel...
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4.6. Le statut de l’erreur dans l’apprentissage/enseignement des mathématiques :

Cela revient à se poser cette question : Porte-t-on un intérêt didactique à l’erreur ? Si c’est le cas, alors 
de quelle manière ?

La réponse résulte de la représentation que l’on se fait de l’acte d’apprendre. La conception de 
l’apprentissage a évolué au cours du temps et a donc fait évoluer avec elle le statut de l’erreur.

4.7. Evolution du statut de l’erreur à travers celle du concept d’apprentissage :

- Apprendre c’est acquérir « naturellement » des connaissances.(ASTOLFI, L’erreur, un outil pour 
enseigner, 97).

On entend par « naturellement » que les connaissances s’ancrent dans la mémoire sans difficultés 
apparentes. Ainsi, on donne des cours magistraux comme si voir et faire entraînaient naturellement des 
acquisitions ; celles-ci pouvant servir de base pour aller plus loin. 

Cette théorie part de l’idée que si l’enseignant explique bien, suit un bon rythme, choisit de bons 
exemples et si les élèves sont attentifs et motivés, il ne devrait survenir aucune erreur.

Quand les erreurs apparaissent « malgré elles », elles sont déniées. Dans ce sens, il y a 2 possibilités :

- L’erreur peut être considérée comme une faute dans un modèle d’apprentissage dit

transmissif. Cette faute est mise à la charge de l’élève qui ne se serait pas assez investi, qui n’aurait 
pas mis en œuvre toutes ses compétences. Dans ce contexte, l’erreur doit être sanctionnée lors d’une 
évaluation finale.

- Elle peut également être considérée comme une bogue dont l’origine serait une mauvaise adaptation 
de l’enseignant au niveau réel de ses élèves. Dans ce cas, l’erreur induit chez l’enseignant un effort de 
réécriture de la progression, en décomposant les difficultés en étapes élémentaires beaucoup plus simples. 
Il s’agit du modèle comportementaliste, inspiré de la psychologie behavioriste, dans laquelle l’activité de 
l’élève est guidée pas à pas afin de contourner les erreurs.

- Apprendre c’est franchir progressivement une série d’obstacles. (PIAGET).

En effet, dans cette théorie, sur laquelle s’appuient les modèles constructivistes modernes, 
l’apprentissage passerait obligatoirement par des moments de difficultés face auxquels les élèvesdoivent 
remplacer leurs anciennes conceptions erronées par de nouvelles correctes.

Pour apprendre, l’élève doit prendre conscience de ses erreurs, de son fonctionnement mental.

Ainsi, les erreurs (performances) servent d’indicateurs de ces processus intellectuels en jeu.

Cette nouvelle théorie sur l’apprentissage confère donc à l’erreur un statut beaucoup plus positif.

Donc, Avant les années 80, les interprétations des erreurs situaient celles-ci hors des processus 
d’apprentissage. Depuis, on les considère comme un élément du processus didactique, c’est-à dire comme 
une information dont il faut élucider les composants (origines) pour construire une connaissance correcte.

Là est le rôle de l’enseignant : il doit situer les erreurs dans leur diversité afin de déterminer les modalités 
de l’intervention didactique à mettre en œuvre. Jean Pierre Astolfi nous propose, à cet effet, une typologie 
des erreurs en fonction de leurs origines.
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4.8. Typologie des erreurs en mathématiques.

• Erreurs relevant de la compréhension des consignes.

• Les termes employés pour un questionnement ne sont pas toujours « transparents » pour les élèves : 
analyser, indiquer, expliquer, interpréter, conclure… ?

• Le vocabulaire employé par chaque discipline est aussi source de problème pour les élèves :  les mots 
nouveaux, lexique spécialisé et les mots de la langue courante qui sont utilisés de manière différente dans 
chaque discipline.

• Les élèves rencontrent parfois des difficultés à situer la question dans la consigne car elle n’est pas 
toujours interrogative ou se présente sous la forme de deux questions posées successivement.

- Erreurs résultant d’un mauvais décodage des règles du contrat didactique.

L’élève « raisonne sous influence », par le jeu du contrat didactique. Il « sait qu’il est attendu et, si le 
contrat fonctionne bien, il sait où on l’attend ».Exemple du problème de « l’âge du capitaine ».

Donc, dans la réponse de l’élève, il y aura à la fois la réponse à la question posée et la réponse à 
l’enseignant qui la pose.

Bien des erreurs proviennent ainsi des difficultés des élèves à décoder les règles implicites de la 
situation. On peut définir sept règles dans le contrat didactique. Des exemples de règles utilisées lors de 
la résolution d’un problème :

• Le problème possède une solution et une seule.

• Pour sa résolution, il ne faut extraire des données de l’énoncé que celles qui sont numériques et 
toutes sont nécessaires.

• Si la réponse ne tombe pas sur un nombre simple c’est probablement qu’on s’est trompé.

- Erreurs témoignant des représentations notionnelles des élèves.

On retrouve l’idée de représentation dans la notion Bachelardienne d’obstacle. « On connaît contre une 
connaissance antérieure, en détruisant des connaissances mal faites, en surmontant ce qui, dans l’esprit 
même fait obstacle ». L’esprit ne peut « se former qu’en se réformant ». 

Les obstacles surviennent lorsque nous agissons et réfléchissons avec les moyens dont nous disposons 
déjà ; ces moyens n’étant pas nécessairement appropriés ou corrects amènent les élèves à faire des erreurs.

- Erreurs liées à la nature des opérations intellectuelles.

Certaines opérations ne sont pas disponibles à tout moment chez les élèves. En effet, leur apprentissage 
se construit dans le long terme en passant par des étapes successives. Ainsi,l’apprentissage de l’addition et 
de la soustraction passe par des étapes primitives avec une capacité d’abstraction faible (voire nulle) pour 
arriver à des étapes plus tardives qui demandent un effort d’abstraction beaucoup plus important.

- Erreurs provenant des démarches adoptées par les élèves.

Devant un problème donné, et quand on leur laisse le choix de stratégie de résolution, les élèves  
adoptent souvent des démarches bien différentes de ce qu’attendait l’enseignant. Exemple de (Robert 
NEYRET) qui a analysé la façon dont les élèves résolvent un problème de division. 
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Beaucoup d’élèves ne voient pas la procédure experte de la division (ou ne préfèrent pas l’utiliser) et 
choisissent des procédures qui coûtent plus, telle que la méthode des soustractions successives. Cette 
dernière étant lourde va multiplier les occasions d’erreurs.

- Erreurs dues à une surcharge cognitive.

Depuis quelques années, les idées qu’on se fait de la mémoire et de ses implications didactiques évoluent 
rapidement, notamment avec les publications d’Alain LIEURY. La mémoire n’est pas unsystème passif mais 
elle est au cœur même des apprentissages « intelligents ». On distingue deux types de mémoire :

• Mémoire de travail : elle se caractérise par sa capacité limitée et par le temps court de conservation 
des opérations.

• Mémoire à long terme : elle est dotée d’une très grande capacité. Différentes conditions influent sur 
l’efficacité du rappel. Quand l’élève est face à une situation-problème qui lui demande une mobilisation 
de nombreuses informations en mémoire, la centration se fait uniquement sur un des aspects ce qui nuit 
aux autres.

- Erreurs liées au fait que les élèves ne font pas le rapprochement entre des outils déjà utilisés dans 
une discipline et ceux qui sont requis pour une autre discipline.

Pour comprendre cette difficulté de transfert, la psychologie distingue dans un problème : ses traits 
de surface (« habillage ») et traits de structure (opérations logiques requises pour la résolution). En fait, il 
semblerait qu’un élève aux prises avec 2 situations dans des disciplines différentes, soit d’abord sensible à 
la similarité de leurs traits de surface et donc ne ferait pas le rapprochement entre leurs outils communs. 

Car, pour lui, le transfert serait un phénomène naturel compte tenu du fait que les schèmes, 
correspondant à des instruments de connaissance, sont susceptibles de s’habiller de différentes 

façons selon la situation et le domaine dans lesquels peut se trouver l’élève.

- Erreurs résultant de la complexité propre du contenu.

L’origine des erreurs pourrait, en effet, se rapporter à la complexité interne dans le sens où elle peut 
entraîner des répercussions du point de vue psychologique de l’apprenant (charge mentale, nature des 
opérations intellectuelles…).

Donc, comment prendre en compte les erreurs des élèves dans l’apprentissage ?

Il faut analyser la valeur des erreurs en essayant de déterminer leurs origines. Mais la prise en compte 
ne s’arrête évidemment pas là. IL faut ensuite que les élèves prennent conscience de leurs erreurs.

En effet, lorsque l’apprenant identifie lui-même l’erreur, la confusion cesse au moment même où nous 
en prenons conscience.

Pour faciliter cette prise de conscience, il faut que l’enseignant(e) mette en place des situations créant 
des conflits sociocognitifs ou travaillant sur la métacognition.

4.9. Médiation et remédiation :

La médiation et la remédiation dépendent du type de l’erreur commise par l’apprenant(e).

- Erreurs liées à la compréhension des consignes :

- Les termes employés ne sont pas toujours concrets pour les élèves : vérifier la compréhension du 
lexique et faire reformuler par l’élève ;
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-  Donner des consignes courtes ne comportant qu’une seule action, puis complexifier progressivement ;

-  Varier l’énoncé des consignes à partir d’un même support.

- Erreurs liées aux conceptions des élèves :

- Analyser les représentations et les obstacles sous-jacents à la notion étudiée. Ceci nécessite un travail 
d’identification de l’obstacle par l’enseignant.

- la confrontation entre élèves étayée par une réflexion soutenue par l’enseignant ;

- la discussion entre l’enseignant(e)  et l ’élève.

- Erreurs liées à la surcharge cognitive :

- Les situations-problèmes doivent être adaptées aux capacités des élèves ;

- L’ enseignant(e)  doit mener un étayage pour soulager la charge de travail face à la complexité

 du contenu.

- Erreurs liées à la nature des opérations intellectuelles :

 - L’apprentissage se construit à long terme en passant par des étapes successives de la manipulation à 
l’abstraction ;

-  Ne pas négliger les activités de tri, de classement, de comparaison, de rangement, de représentation 
par le dessin ;

- Consolider les connaissances de base par des exercices d’entraînement.

- Erreurs liées aux démarches adoptées par les élèves :

-  Les procédures personnelles utilisées par les élèves sont souvent sources d’erreurs ;

-  Analyser les démarches utilisées par les élèves ;

-  Pour une situation donnée, proposer différentes stratégies de résolution possibles ;

-  Mener un enseignement explicite afin que l’élève comprenne la procédure attendue.

4.10. Avantages du traitement pédagogique de l’erreur :

- La pédagogie de l’erreur favorise le développement personnel des apprenants qui prennent plus de 
risques ;

Les erreurs dans un environnement scolaire offrent aux apprenants la possibilité de prendre des risques 
qu’ils n’auraient pas pris dans un contexte normal. Dans le monde réel, ils ne seraient pas aussi innovants ou 
créatifs à l’approche d’un problème, simplement car ils craindraient trop le résultat ou des conséquences. 
Néanmoins, dans un cours basé sur la pédagogie de l’erreur, les apprenants ont la possibilité de prendre des 

risques ce qui favorisera leur développement personnel et professionnel. 

Expérimenter en commettant des erreurs peut les aider dans tous les domaines de leur vie.

- La pédagogie de l’erreur favorise la résolution des problèmes et la pensée critique ;

Grâce à la pédagogie de l’erreur, les apprenants ont la possibilité de développer les compétences dont ils 
auront besoin hors classe. Plutôt que de simplement suivre des instructions.

Ils doivent faire appel à leur capacité de résolution de problèmes et de réflexion pour arriver à une solution 
pratique et efficace par leurs propres moyens. 
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Ils apprennent à faire des choix avisés, et sont en mesure de voir comment chaque décision peut 
entraîner différents résultats. 

- La pédagogie de l’erreur renforce la rétention et la compréhension des connaissances ;

Lorsque les apprenants parviennent à une conclusion ou formulent une solution par eux-mêmes, ils ont 
plus tendance à acquérir ces informations et à les retenir dans leur mémoire à long terme. 

En effet, si on leur donne la réponse directement, ils s’en souviendront pendant une ou deux minutes, 
puis passeront au module suivant. Cependant, s’ils doivent se débrouiller pour trouver une solution et 
effectuer des recherches pour obtenir une réponse correcte, ils s’en souviendront grâce aux circonstances 
utilisées pour arriver à la solution. 

- La pédagogie de l’erreur permet de connaître les conséquences tangibles de leurs décisions ;

Dans le monde réel, chacune des décisions prises a des conséquences ; qu’elles soient bonnes ou 
mauvaises. En créant des expériences de pédagogie de l’erreur, les apprenants ont la possibilité d’explorer 
les conséquences de leurs décisions sans qu’ils aient à prendre de vrais risques. 

- La pédagogie de l’erreur supprime les limites créées par la peur de l’échec.

En développant des activités s’appuyant sur la pédagogie de l’erreur, l’échec est toujours une option 
pour les apprenants. 

Se trouvant dans un environnement pédagogique sain où l’erreur n’est pas une tare, ils ne craindront 
plus l’échec ou des conséquences de leurs erreurs. 

Les erreurs sont considérées comme des outils pédagogiques à part entière, plutôt que des obstacles 
dans le processus d’apprentissage. 

Les apprenants auront plus tendance à fournir des efforts et à répondre aux questions, même s’ils 
ne sont pas sûrs de la réponse correcte. Ainsi, ils peuvent apprendre de leurs erreurs et donc rectifier la 
situation, les poussant à élargir leur base de connaissances de manière plus approfondie et plus active.

- La pédagogie de l’erreur permet aux apprenants d’être plus confiants en général dans tous les aspects 
de leur vie ;

Les erreurs offrent aux apprenants un sentiment de confiance et d’estime de soi. Ils se sentent 
responsabilisés pour trouver leurs propres solutions. Grâce au système de soutien en place en cas  de 
besoin, la peur de l’erreur est dissipée. 

Mais ils sont également conscients qu’il n’y a pas de guide pour les orienter et les guider tout au long du 
processus afin de répondre aux questions à leur place. Les commandes de leur expérience pédagogique 
sont donc entre leurs mains. Ils doivent faire face à chaque défi avec assurance. Possédant les ressources, 
compétences et connaissances nécessaires, leur confiance est renforcée et cela leur permet de prendre 
les bonnes décisions.

- La pédagogie de l’erreur aide les apprenants à faire des connexions entre les idées et les concepts ;

Donner une réponse incorrecte est mieux que de recevoir une bonne réponse sans rien faire. 

En effet, les apprenants ont davantage tendance à se souvenir des « mauvais » choix. De ce fait, ils sont 
invités à continuer pour trouver la bonne solution par eux-mêmes. Cela crée une connexion dans leur 
esprit entre la stratégie personnelle adoptée en elle-même et l’idée ou le concept.
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1 - Démarche méthodologique l’enseignement des mathématiques: Phases et étapes

L’enseignement des mathématiques se réalise à travers les phases suivantes :

• Activités de construction du concept mathématique (conceptualisation).

La construction du concept se fait à travers des situations didactiques où l’élève doit mobiliser ses 
prérequis pour essayer de résoudre la situation-problème et construire ses savoirs. 

L’enseignant  doit assumer le rôle du tuteur, il oriente et accompagne ses élèves dans ce parcours sans 
intervention directe, en veillant à ce que l’élève soit maître de son savoir.

• Activités de mathématisation.

Toujours en assumant le rôle du tuteur, l’enseignant organise le travail, les élève exploitent les concepts 
mathématiques acquis pendant la séance de conceptualisation pour effectuer les exercices et les activités 
de mathématisation pendant la 2e et la 3e séance (lors des quatrepremières unités didactiques).

• Evaluation, soutien et synthèse.

Un ensemble de situations, d’activités et d’exercices divers sont proposés pour évaluer les apprentissages 
des élèves. Ces activités sont étroitement liées aux objectifs d’apprentissage.

L’enseignant veille, d’une part, à ce que chaque élève travail individuellement pour donner lieu à  une 
évaluation rationnelle, et d’autre part à analyser les réalisations de chaque élève et la détection des 
erreurs commises pour en tenir compte dans la 5e séance dédiée aux activités de soutien individualisé ou 
par groupes de besoin.

2 - Evaluation et contrôle continu :

L’évaluation occupe une place très importante dans le processus d’apprentissage. Cependant, si jadis 
une simple « note » suffisait pour évaluer un apprenant, aujourd’hui, l’évaluation est une tâche qui est 
planifiée à l’avance et fait partie intégrante du processus d’apprentissage.

L’intérêt accordé au fonctionnement de l’acte d’évaluation contribue à l’apparition d’une nouvelle science : 
la « docimologie » ou « Science de l’évaluation ». 

La docimologie est constituée de deux approches différentes mais étroitement liées :

- la docimologie critique : qui s’occupe du fonctionnement des pratiques d’évaluation ;

- la docimologie prescriptive : qui s’occupe de l’amélioration du fonctionnement de ces pratiques.

Définition :

• Evaluation :  

Au sens étymologique du terme, évaluer vient de « ex-valuere », c’est-à-dire « extraire la valeur de », 
« faire ressortir la valeur de ».

 Cadre méthodologique de l’enseignement des
mathématiques : principes et orientations
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Parmi l’ensemble des définitions qui ont été données de l’évaluation, celle de De Ketele (1989) reste 
encore aujourd’hui parmi les plus opérationnelles et les plus complètes.

   « Evaluer signifie : recueillir un ensemble d’informations suffisamment pertinentes, valides et fiables et 
examiner le degré d’adéquation entre cet ensemble d’informations et un ensemble de critères adéquats 
aux objectifs fixés au départ ou ajustés en cours de route, en vue de prendre une décision.»

• Ressources :

    Le terme « ressources » désigne l’ensemble des savoirs, savoir-faire, savoir-être, savoirs d’expérience, …, 
que l’apprenant mobilise pour résoudre une situation.

Pourquoi évaluer ?

On fait recours à l’évaluation pour atteindre les buts suivants :

- Améliorer les décisions relatives à l’apprentissage de chacun des élèves ;

-  Informer l’élève et ses parents sur sa progression ;

- Décerner les certificats nécessaires ;

- Améliorer l’enseignement en général.

En général, nous pouvons attribuer deux grandes missions pour l’acte d’évaluation :

- une mission sociale, qui vise la certification, l’orientation, ou la sélection des apprenants ;

-  une mission pédagogique, qui vise le diagnostic, l’interprétation, et la remédiation des difficultés 
d’apprentissage des apprenants.

Quand évaluer ?

Une évaluation des acquis est nécessaire à différents moments du processus d’enseignement-
apprentissage afin de modifier les objectifs pédagogiques si nécessaire. Un enseignant peut donc évaluer 
avant, pendant et après un processus d’apprentissage.

Ces différentes évaluations auront donc des objectifs différents suivant le moment de leur déroulement. 

Dans l’ensemble, il existe trois grandes fonctions, ou trois grands « moments » d’évaluation qui seront 
détaillés dans les paragraphes suivants.

• Évaluation diagnostique :

Le but de ce type d’évaluation est de vérifier si l’apprenant a les connaissances nécessaires pour poursuivre 
une formation donnée. Pour cela, l’évaluation diagnostique est généralement effectuée au début d’une 
formation.

• Évaluation formative :

C’est une évaluation qui se produit à n’importe quel moment au cours d’un processus d’apprentissage. Elle 
est à visée essentiellement pédagogique. Son but est de guider et de réguler l’opération enseignement-
apprentissage.

• Évaluation sommative :

C’est l’évaluation qui aboutit à la certification d’un module, d’une unité didactique ou à l’obtention d’un 
certificat à l’issue d’une période de formation. Elle est réalisée lorsqu’un enseignant a besoin d’attribuer 
des notes aux apprenants afin de « certifier qu’ils ont atteint un certain niveau de formation» 

Comment évaluer?

 Pour ce faire, il est aussi question de définir des critères d’évaluation. 



22

• Évaluation critériée :

L’évaluation critériée n’attribue pas de note à l’apprenant. Elle se base sur une grille d’évaluation 

pour savoir si l’apprenant a atteint les objectifs pour une situation d’apprentissage donnée. 

Pour cela, il faut définir au préalable les différents critères «évaluables » qui feront partie de la grille 
d’évaluation.

• Évaluation normative :

L’évaluation normative consiste à évaluer un apprenant au sein d’un groupe. Les apprenants sont 
ensuite classés les uns par rapport aux autres suivant une norme établie au départ. 

L’évaluation est donc entièrement basée sur la performance d’un apprenant par rapport à une collectivité 
d’apprenants intervenant sur le même sujet.

• Critères d’évaluation :

Pour avoir une évaluation homogène, il faudra disposer d’une grille d’évaluation où seront mentionnés 
tous les critères qui seront évalués dans une situation donnée.

Afin de construire une grille d’évaluation, il est nécessaire d’établir auparavant un référentiel de ce 
qu’on attend de l’apprenant.

L’évaluation ne concerne pas uniquement la vérification de l’acquisition d’un savoir, elle peut servir 
aussi à observer les comportements, la qualité d’une méthode de travail, etc. Pour cela, on distingue 
plusieurs indicateurs ou critères qui pourront faire partie d’une grille d’évaluation.

On distingue les types de critères suivants :

• Critères quantitatifs :

 Ces critères peuvent être liés à des valeurs mesurables, comme par exemple :

- Le temps de réponse consacré à chaque question ;

- Le temps global pour répondre à l’ensemble des questions, en incluant les temps de réflexion 
intermédiaires ;

- Évaluation terminée dans les délais ;

- résultats à des questions fermées ;

- Les résultats à des questions semi-ouvertes…

• Critères qualitatifs :

 Ces critères sont plutôt liés à des valeurs observables, difficilement mesurables, comme :

- Temps de résolution limité ;

- Employer des sources d’informations ;

- Évaluation individuelle ou en groupe ;

- La démarche stratégique de résolution utilisée ;

- Comportement face à une situation imprévue…

• La notion d’indicateur :

Un indicateur est un signe observable qui permet d’opérationnaliser un critère. 

Le critère (présentation correcte d’une copie), par exemple, peut s’opérationnaliser à travers quelques 
indicateurs : présence de titres identifiables, absence de ratures, absence de tâches … 
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Finalement, il n’existe pas de grille passe-partout. L’enseignant(e) construit sa propre grille et définit des 
critères particuliers en fonction des objectifs d’un processus d’apprentissage.

• La notion de grille de correction :

Une grille de correction est un outil d’appréciation de la maîtrise des critères par l’élève.

On a toujours intérêt à développer des grilles de correction opérationnelles, c’est-à-dire des grilles qui 
indiquent clairement quand l’indicateur déclaré est réalisé.

3. Les stratégies d’apprentissages :

Plusieurs recherches ont montré que les apprenants qui réussissent bien leurs apprentissages sont  
ceux qui utilisent des stratégies efficaces pour accomplir les différentes activités qui leur sont proposées..

Définition :

Une stratégie d’apprentissage C’est un ensemble de moyens et techniques observables et non 
observables utilisés par l’apprenant pour mettre en œuvre des aptitudes et des opérations lui permettant 
de répondre à des exigences en situation d’apprentissage, et d’exécuter une tâche avec succès et de la 
façon la plus transparente, la plus complète et la plus économique possible, en fonction d’une intention 
particulière.

• Les stratégies d’apprentissage à l’école :

L’école doit conduire explicitement les apprenants à acquérir et à développer progressivement un  
ensemble de stratégies leur permettant de mieux structurer leurs apprentissages.

Les stratégies choisies doivent tenir compte:

- des besoins des apprenants ;

- de leur niveau scolaire et intellectuel.

Une stratégie ne s’apprend pas en une seule séance et de façon formelle. Au contraire, 

l’acquisition des stratégies demande du temps et se fait en contexte naturel et authentique, c’est‐à‐dire à 
l’intérieur des séances d’apprentissage habituelles et en accomplissant les activités réelles de ces séances.

L’apprentissage doit se faire dans un climat affectif et non par un enseignement imposé qui réduit 
l’apprentissage à un statut passif.

La mise en place de cette perspective confère à l’enseignant le rôle de médiateur, de conseiller, de 
metteur en scène et d’animateur qui organise l’acte d’apprentissage à travers des tâches dans 

un environnement multidimensionnel.

4. Domaines des mathématiques :

Quatre principaux domaines s’articulent harmonieusement pour former le programme des 

mathématiques au cycle primaire , ces domaines sont :

- nombres et calcul.

- géométrie.
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Durant l’année scolaire deux modalités de progression son adoptées.

1re modalité : présentation d’une leçon de mathématiques par semaine pendant les quatre premières 
unités didactiques. (Unités 1, 2, 3 et 4).

2e modalité : présentation de deux leçons de mathématiques par semaine pendant les deux dernières 
unités didactiques. (Unités 5 et 6).

6. Gestion des semaines d’évaluation, de soutien et de remédiation :

Sénario Unités
Leçon par 
semaine

Leçon Durée

1 1, 2, 3, 4 1

S1 Conceptualisation 55 min
S2 Mathématisation 55 min
S3 Mathématisation 55 min
S4 Évaluation 55 min

S5

Soutien, 
remédiation et 
synthèse

55 min

2 5 et 6

1re leçon
S1

Conceptualisation et 
mathématisation 55 min

S2

Évaluation et 
soutien 55 min

2re leçon
S1

Conceptualisation et 
mathématisation 55 min

S2

Évaluation et 
soutien 55 min

S3

La dernière séance 
de la semaine 
est consacrée au 
soutien et à la 
remédiation des 
deux leçons.

55 min

Séances Activités proposées Enveloppe horaire

1 Situations d’évaluation (passation du test d’évaluation) 55 min

2
Activités de soutien, de remédiation et de renforcement (après avoir 
déterminé les groupes de besoin)

55 min

3 Activités de soutien, de remédiation et de renforcement 55 min

4 Évaluation de l’impact des activités de soutien et de remédiation. 55 min

5 Soutien et remédiation concentrés 55 min

5. Répartition hebdomadaire des leçons de mathématiques :
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7. Activité de maîtrise des compétences de base en calcul : Le Calcul mental 

Il est indispensable pour tous les élèves de maîtriser les compétences scolaires de base en calcul.

Notamment, en matière de mathématiques qui nécessitent l’apprentissage fortement 

systématique, on ne peut pas construire les connaissances ou compétences à un niveau élevé sans 

fondements solides. Même pour les élèves brillants d’une classe assez élevée, l’activité de maîtrise 

de compétences de base en calcul mérite de faire afin de perfectionner leurs acquis scolaires.

Les résultats de l’évaluation diagnostique réalisée dans le cadre de plusieurs recherches nationales 

ont révélé l’existence d’un nombre considérable d’élèves qui n’ont pas assimilé les compétences de 

base en calcul qu’ils auraient dû néanmoins acquérir dans les trois premières années de l’enseignement 
primaire. De ce fait, il est fortement recommandé que tous les élèves de l’enseignement primaire pra-
tiquent tous les jours pendant 5min l’activité de maîtrise des compétences de base à travers les activités 
de calcul mental et les feuilles de calcul.

8. Grandes lignes de l’activité de maîtrise de compétences de base en calcul :

Les cartes de nombres et les feuilles de calcul mental à utiliser dans les activités de maîtrise sont des 
outils didactiques très simples comme présentées dans les Figures 1 et 2.

Période Tout au long de l’année scolaire

Réalisateur Tous les enseignant(e)s chargé(e)s de mathématiques

Participants Tous les élèves du primaire

Objectif
Tous les élèves auront maîtrisé les compétences scolaires de base en calcul. La priorité 
immédiate est la maîtrise et l’ancrage de compétences de base en calcul : l’addition jusqu’à 
9 + 9 ; la soustraction jusqu’à 18 – 9 ; les tables de multiplication jusqu’à 9 × 10.

Activité Exercices réalisés chaque jour pendant les 5 premières minutes de la séance de 
mathématiques

Matériel 
pédagogique à 
utiliser

- Cartes de nombres
- Feuilles de calcul mental

Figure 1 : Cartes de nombres Figure 2 : Feuilles de calcul mental
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Consolidation du fondement de l’apprentissage des mathématiques à travers les exercices de 5 minutes 

à pratiquer tous les jours.            

Un grand nombre d’élèves passent dans les classes supérieures même sans maîtriser l’addition, la 

soustraction ou la multiplication des nombres entiers qu’ils ont déjà apprises au cours des trois premières 

années de l’enseignement primaire. De ce fait, la priorité absolue devrait être maintenant de les aider à 

maîtriser ces opérations sur les nombres entiers car toute faiblesse ou manque de maîtrise en ce domaine 

crée forcément chez eux une attitude négative envers les mathématiques et engendre un sentiment de 

peur et de refus qui peut être exprimé ainsi : 

« Les Mathématiques sont trop difficiles et incompréhensibles ! ». Aussi faut-il penser à les aider à délaisser 

cette attitude et à abandonner ce sentiment en consolidant chez eux les fondements de l’apprentissage 

des mathématiques à travers les exercices avec les cartes de nombres et les feuilles de calcul mental 

auxquels seront réservées les premières 5 minutes de la séance de mathématiques !

Les exercices avec les cartes de nombres et les feuilles de calcul mental sont efficaces et faciles à introduire 

dans le déroulement régulier des séances ordinaires de mathématiques. Ils adoptent par ailleurs une 

méthode didactique très simple ayant les caractéristiques suivantes : 

• La méthode est très simple et facile à comprendre ;

• Elle se base sur une activité très amusante que les élèves peuvent poursuivre sans se lasser ;

• Elle stimule l’esprit de défi au sein des élèves en visant la rapidité et la vitesse d’exécution des calculs ; 

• Elle met en jeu des activités ne dépassant pas 5 minutes et dont l’insertion ne perturbe pas le 

déroulement normal des leçons.

• Objectif :

Les exercices avec les cartes de nombres et les feuilles de calcul mental ont pour objectif de faire 

maîtriser par les élèves les trois opérations suivantes :

• Addition jusqu’à 9 + 9

• Soustraction jusqu’à 18 – 9

• Multiplication jusqu’à 9 × 9 (les tables de multiplication)

En effet, si on maîtrise ces opérations avec une grande vitesse, on fera couramment et correctement 

toutes sortes de calculs posés en rapport avec les programmes de l’enseignement primaire, même ceux 

qui paraissent difficiles, étant donné que tout calcul posé n’est en fait qu’une combinaison de ces trois 

opérations de base.

Il est donc insuffisant de juste « savoir » effectuer ces opérations mais il est important de pouvoir le 

faire « rapidement ». Même les élèves dans les niveaux scolaires élevés doivent continuer sans cesse les 

exercices dans un but de perfectionnement de ces trois opérations de base. Constituant le fondement 

solide et principal, une fois ces opérations maitrisées, les élèves auront alors plus de confiance en leur ca-

pacité de calcul et aimeront encore mieux les mathématiques. D’autant plus que cette confiance pourrait 

influencer positivement l’apprentissage des autres contenus même dans les autres domaines.
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• Activités :

Comme pratique courante, on propose des exercices avec les cartes de nombres ou les feuilles de calcul 

mental tous les jours pendant les 5 premières minutes de la séance de mathématiques. 

Pendant ces 5 minutes, les élèves se concentrent sur les mathématiques et se préparent à apprendre la 

leçon ordinaire qui suit, c’est-à-dire « en cours ».

  Lundi  Cartes de nombres

  Mardi  Cartes de nombres

  Mercredi Cartes de nombres 

  Jeudi  Cartes de nombres

  Vendredi Feuilles de calcul mental.

• Résultats attendus :

- Les exercices feront augmenter d’une manière spectaculaire les capacités de calcul des élèves.

- Les élèves, même dans les niveaux scolaires élevés, peuvent augmenter le niveau de leur 

perfectionnement à travers les exercices à maintes reprises.

- Etant pertinents à tous les niveaux scolaires, ces exercices sont également très efficaces dans une 

classe à niveaux multiples.

- La poursuite des exercices assure la bonne compréhension du concept des nombres et ainsi que 

la bonne exécution du calcul chez les élèves.
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1.1. Séance 1 : Conceptualisation et mathématisation

Scénario Activités d’enseignement- apprentissage
Modalités de 

travail
Matériel 

didactique
Durée

Calcul mental
Présenter et faire réaliser les activités de calcul 
mental liées à la séance.

Collectif, 
individuel, 
binaire

Fiches    des 
nombres ou 
feuilles    de 
calcul

5 min

Evaluation 
diagnostique

Présenter et faire réaliser les activités de calcul 
mental liées à la séance.

Individuel
Ardoises
Cahiers
Etiquettes et 
feuilles..

5 min
Individuel/ 
Collectif

Situations- 
didactiques

1- Présentation de la situation :
  - faire lire et poser des questions de 
compréhension.
  - Exposer les consignes.

Individuel
Suggéré par 
le fichier de 
l’élève

5 min

2- Contrat didactique :
 - Définir les modalités de travail (individuel, 
collectif…).
 - Clarifier les étapes à poursuivre.
 -  Présenter les supports et le matériel didactique 
adéquat.

Individuel 5 min

3- Action et formulation :
  - Chaque apprenant essaie de trouver une 
résolution du problème.

Individuel 5 min

4- Partage, mise en commun, validation :
  - Discuter les modèles de résolution entre élèves.
  - Présentation des productions de chaque groupe.
  - Valider les propositions correctes.

Collectif
Groupe 15 min

5- structuration et institutionnalisation :
  -  Ajuster et méthaniser les données.
  - Résoudre une situation- problème équivalente à 
celle du départ.

Collectif 15 min

1 - Fiche didactique concernant les leçons des unités 1, 2, 3 et 4.

Intitulé de la leçon : ……………………..…………………..…….. Séance : ………………………..

Compétences visées
………………………………

Objectif d’apprentissage
………………………………

Prolongements
………………………………

 Cadre méthodologique référentiel de la planification 
 d’une leçon de mathématiques
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1.2. Séances 2 et 3: mathématisation (55 min chacune)

Scénario Activités d’enseignement- apprentissage Modalités de 
travail

Matériel 
didactique Durée

Calcul mental Présenter et faire réaliser les activités de calcul 
mental liées à la séance

Collectif, 
individuel, 
binaire

Fiches    des 
nombres ou 
feuilles    de 
calcul

5 min

Evaluation 
diagnostique

- poser des questions en rapport avec le 
concept mathématique construit lors de la 
première séance en vue de faire un rappel et 
de préparer les apprenants aux activités de 
mathématisation.

Individuel,
Collectif 

Ardoises
Cahiers
Etiquettes 
et feuilles

5 min

Situations,
Activités et 

mathématisation

Accompagner les apprenants lors de lréalisation 
des activités proposées sur le fichier de l’élève, 
tout en suivant la méthodologie suivante : 
1- lecture silencieuse de la situation, de la question 
ou de la consigne ;
2- charger un apprenant de lire la consigne à haute 
voix ;
3- Poser des questions pour amener les 
apprenants à comprendre les données de la 
situation ou de l’activité  ;
4- les apprenants définissent collectivement et 
se partagent entre eux ce qu’il faut réaliser ou 
calculer ; 
5- après avoir compris les données de la situation 
ou de l’activité, les apprenants réalisent l’activité 
individuellement sur le cahier d’exercices ou sur le 
livret de l’élève ;
6- charger un élève de passer au tableau et réaliser 
l’activité, tout en ouvrant un débat entre les 
apprenants pour s’assurer du résultat obtenu et de 
la méthodologie adoptée ;
- une fois les apprenants d’accord sur la bonne 
réalisation, l’enseignant(e) donne l’opportunité 
aux élèves pour la correction sur les livrets.
- l’enseignant(e) contrôle les réalisations et incite 
les apprenants à corriger collectivement puis 
individuellement.
- Déceler les difficultés et les lacunes et inscrire 
celles liées au concept mathématique et aux 
erreurs méthodologiques concernant la maîtrise 
de la capacité, de la technique ou de la méthode.
- Analyser les erreurs détectées pour les exploiter 
lors de la remédiation immédiate ou différée ou 
lors de la séance du soutien.
exploiter lors de la remédiation immédiate ou 
différée ou lors de la séance du soutien.

Collectif
Suggéré par 
le fichier de 
l’élève

45 min
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1.3. Séance 4 : activités d’évaluation

Scénario Activités d’enseignement- apprentissage
Modalités 
de travail

Matériel 
didactique

Durée

Calcul mental
Présenter et faire réaliser les activités de calcul 
mental liées à la séance

Collectif, 
individuel, 
binaire

Fiches    des 
nombres ou 
feuilles    de 
calcul

5 min

Evaluation 
diagnostique

- Poser des questions en rapport avec le concept 
mathématique construit lors de la première 
séance en vue de faire un rappel, de préparer 
les apprenants et de finaliser les activités de 
mathématisation.

Individuel,

Collectif 

Ardoises

Cahiers

Etiquettes 

et feuilles

5 min

Situations,

Activités et 
mathématisation

Accompagner les apprenants lors de la réalisation 
des activités d’évaluation proposées sur le fichier 
de l’élève selon la méthodologie suivante : 

1- Indiquer l’activité à réaliser sans lire ni expliquer 
les données ;

2- Informer les apprenants sur la durée de 
l’activité;

3- Faire un suivi des réalisations et détecter les 
difficultés d’ordre méthodologique ;

4- une fois le temps de réalisation écoulé, 
l’enseignant(e) charge un élève de passer au 
tableau et réaliser l’activité et ouvre un débat 
entre les apprenants pour s’assurer du résultat 
obtenu et de la méthodologie adoptée ; 

5- Remédiation immédiate ou différée des 
difficultés et lacunes décelées selon chaque cas;

6- Correction des réalisations sur les livrets.

7- Déceler les difficultés et les lacunes et inscrire 
celles liées au concept mathématique et aux 
erreurs méthodologiques concernant la maîtrise 
de la capacité, de la technique ou de 

la méthode.

Collectif
Suggéré par 
le fichier de 
l’élève

45 min
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1.4. Séance 5 : activités de soutien

Scénario Activités d’enseignement- apprentissage
Modalités 
de travail

Matériel 
didactique

Durée

Calcul mental
Présenter l’activité de calcul concernant cette leçon 
tout en insistant sur le temps et le nombre de 
questions 

Collectif, 
individuel, 
binaire

Fiches    des 
nombres ou 
feuilles    de 
calcul

5 min

Evaluation 
diagnostique

- Poser des questions en rapport avec le concept 
mathématique construit lors de la première 
séance en vue de faire un rappel, de préparer 
les apprenants et de finaliser les activités de 
mathématisation.

Individuel,
Collectif 

Ardoises
Cahiers
Etiquettes 
et feuilles

5 min

- Situations,
Activités et 

mathématisation

- Soutien et 
remédiation 
immédiats 

- Analyse des 
erreurs et 

Détection des 
difficultés

En se basant sur les résultats d’analyse des 
difficultés et des erreurs décelées pendant les 
séances précédentes, l’enseignant(e) : 
1- répartit les apprenants en fonction du type des 
difficultés et des erreurs (groupes homogènes/ 
hétérogènes).
2- propose des activités de soutien (situation/ 
problème…) pour chaque catégorie.
3- accompagne et suit de près les apprenants 
lors de la réalisation des activités en vue de 
détecter les difficultés et les obstacles non encore 
surmontés.

Collectif Suggéré par 
le fichier de 
l’élève

45 min

Scénario Activités d’enseignement- apprentissage
Modalités 
de travail

Matériel 
didactique

Durée

Calcul mental
Présenter et faire réaliser les activités de calcul 
mental liées à la séance.

Collectif, 
individuel, 
binaire

Fiches    des 
nombres ou 
feuilles    de 
calcul

5 min

Evaluation diagnostique - poser des questions pour s’assurer des 
prérequis en rapport avec le nouveau 
concept.
- présenter des activités permettant de 
motiver et de rafraîchir la mémoire.

Individuel

25 min

Activités de soutien 
préventif

Individuel/ 
Collectif 

Intitulé de la leçon : ……………………..…………………..…….. Séance : ………………………..

Compétences visées
………………………………

Objectif d’apprentissage
………………………………

Prolongements
………………………………

2. Fiche type concernant les leçons des unités 5 et 6 (deux leçons par semaine).

2.1. Séance 1 : Conceptualisation et mathématisation
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Présentation des 
Situations et activités

« Conceptualisation »

1- Présentation de la situation :
  - Lire et expliquer le contenu de la situation
  - Exposer les consignes.

Individuel
Suggéré par 
le fichier de 
l’élève

2- Contrat didactique :
  - Définir les modalités de travail
( individuel, collectif…)
  - Clarifier les étapes à poursuivre.
  -  Présenter les supports et le matériel 
didactique adéquat.

Individuel

3- Action et formulation :
  - Chaque apprenant essaie de trouver une 
résolution du problème.

Individuel

4- Partage, mise en commun, validation :
 - Discuter les modèles de résolution entre 
élèves
 - Présentation des productions de chaque 
groupe;
 - Valider les propositions correctes.

Collectif
groupe

5- structuration et institutionnalisation :
  -  Ajuster et méthaniser les données ;
  - Résoudre une situation-problème 
équivalente à celle du départ.

Collectif

Réalisation des 
Situations et activités
« mathématisation »

Accompagner les apprenants lors de la 
réalisation des activités proposées par 
le fichier de l’élève, tout en suivant la 
méthodologie suivante : 
1- lecture silencieuse de la situation, de la 
question ou de la consigne ;
2- charger un apprenant de lire la consigne à 
haute voix ;
3- faire expliquer les données de la situation 
ou de l’activité ;
4- les apprenants définissent collectivement 
et se partagent entre eux ce qu’il faut réaliser 
ou calculer ; 
5- après avoir compris les données de la 
situation ou de l’activité, les apprenants 
réalisent l’activité individuellement sur les 
cahiers d’exercices ou sur le livret de l’élève ;
6- charger un élève de passer au tableau 
et réaliser l’activité, tout en ouvrant un 
débat entre les apprenants pour s’assurer 
du résultat obtenu et de la méthodologie 
adoptée ;

Suggéré par 
le fichier de 
l’élève

20 min
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« détection des 
difficultés »

« Soutien et 
remédiation immédiats 

»

7- une fois les apprenants d’accord sur la 
bonne réalisation, l’enseignant(e) donne 
l’opportunité aux élèves pour la correction 
sur les livrets.

- l’enseignant(e)   contrôle les réalisations 
et incite les apprenants à corriger 
collectivement puis individuellement.

- Déceler les difficultés et les lacunes et 
inscrire celles liées au concept mathématique 
et aux erreurs méthodologiques concernant 
la maîtrise de la capacité, de la technique ou 
de la méthode.

- Analyser les erreurs détectées pour les 
exploiter lors de la remédiation immédiate 
ou différée ou lors de la séance du soutien.

2.2. Séance 2 : Evaluation et soutien

Scénario Activités d’enseignement- apprentissage
Modalités 
de travail

Matériel 
didactique

Durée

Calcul mental
Présenter et faire réaliser les activités de calcul 
mental liées à la séance

Collectif, 
individuel, 
binaire

Fiches des 
nombres ou 
feuilles de 
calcul

5 min

Réalisation des 
Situations et activités 
d’évaluation sur le 
fichier de l’élève. 

Détection et analyse 
des erreurs et des 
difficultés.

« soutien et remédiation 
immédiats ».

Accompagner les apprenants lors de la 
réalisation des activités d’évaluations 
proposées par le fichier de l’élève selon la 
méthodologie suivante : 

1- Indiquer l’activité à réaliser sans lire ni 
expliquer les données ;

2- Informer les apprenants sur la durée de 
l’activité ;

3- Faire un suivi des réalisations et détecter 
les difficultés d’ordre méthodologique ;

4- une fois le temps de réalisation écoulé, 
l’enseignant(e) charge un élève de passer 
au tableau et réaliser l’activité et ouvre un 
débat entre les apprenants pour s’assurer 
du résultat obtenu et de la méthodologie 
adoptée ; 

5- Remédiation immédiate ou différée des 
difficultés et lacunes décelées selon chaque 
cas ;

6- Correction des réalisations sur 

les livrets.

Individuel

25 min

Individuel/ 
Collectif 
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7- Déceler les difficultés et les lacunes et inscrire 
celles liées au concept mathématique et aux 
erreurs méthodologiques concernant la maîtrise 
de la capacité, de la technique ou de la méthode.

Réalisation des 
Situations et activités 
de soutien proposées 
selon le type des 
difficultés et des 
erreurs détectées.

En se basant sur les résultats d’analyse des 
difficultés et des erreurs décelées pendant 
les séances précédentes, l’enseignant(e) : 

1- répartit les apprenants en fonction du 
type des difficultés et des erreurs (groupes 
homogènes/ hétérogènes) ;

2- propose des activités de soutien 
(situation/ problème…) pour chaque 
catégorie ;

3- accompagne les apprenants lors de la 
réalisation des activités et suit de près 
les difficultés et les obstacles non encore 
surmontés en vue de les soutenir pendant la 
séance de soutien.

Individuel ;

Groupes (de 
difficultés/ 
de besoins)

Livrets ; 
cahiers ;

Tableau ;

Ardoises ; 

Tout outil 
supposé 
adéquat

25 min

2.3. Séance 3 : soutien des deux leçons de la semaine

Scénario Activités d’enseignement- apprentissage
Modalités 
de travail

Matériel 
didactique

Durée

Calcul mental
Présenter l’activité calcul concernant cette leçon 
tout en insistant sur le temps et le nombre de 
questions.

Individuel

Fiches des 
nombres ou 
feuilles de 
calcul

5 min

Réalisation des 
Situations et activités 
de soutien proposées 
selon le type des 
difficultés et des 
erreurs détectées.

- Evaluer l’impact du 
soutien

En se basant sur les résultats d’analyse des 
difficultés et des erreurs décelées pendant 
les séances précédentes, l’enseignant(e) : 

- répartit les apprenants en fonction du 
type des difficultés et des erreurs (groupes 
homogènes/ hétérogènes) ;

- propose des activités de soutien (situation/ 
problème…) pour chaque catégorie ;

- accompagne les apprenants lors de la 
réalisation des activités et suit de près 
les difficultés et les obstacles non encore 
surmontés en vue de les soutenir pendant la 
5° semaine de l’unité (semaine de soutien). 

Individuel ;

Groupes (de 
difficultés/ 
de besoins)

Livrets ; 
cahiers ;

Tableau ;

Ardoises ; 

Tout outil 
supposé 
adéquat

40 min

10 min
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Feuille de calcul mental 6 - 1

Addition, soustraction et multiplication

Nom et prénom : Date : 

4 + 7 =

5 + 9=

8 + 2=

2 + 7 =   
4 + 6=  

10 - 9=

12 - 5=

16 -8=

13 - 4=

11 - 6=

2 × 1 =

2 × 2=

2 × 3=

2 × 4=

2 × 5=

2 × 6=

2 × 7 =

2 × 8=

2 × 9=

2 × 0=

5 × 1 =

5 × 2 =

5 × 3=

5 × 4 =

5 × 5=

5 × 6=

5 × 7 =

5 × 8=

5 × 9=

5 × 0=

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 2

Addition, soustraction et multiplication

Nom et prénom : Date : 

6 + 8=

6 + 5=

6 + 6=

7 + 6=   
9 + 9=  

10 - 4=

16 - 9=

11 - 8=

12 - 3=

17 - 8=

8 × 1 =

8 × 2=

8 × 3=

8 × 4=

8 × 5=

8 × 6=

8 × 7 =

8 × 8=

8 × 9=

8 × 0=

9 × 1 =

9 × 2 =

9 × 3=

9 × 4=

9 × 5=

9 × 6=

9 × 7 =

9 × 8=

9 × 9=

9 × 0=

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 3

Nom et prénom : Date : 

× 5= 20

× 2= 10

× 4= 8

× 3= 12

× 9= 18

× 5= 25

× 7 = 14

× 2 = 16

× 6= 12

× 6= 30

8 + 7=

5 + 9=

7 + 5=

6 + 7 =   
4 + 7 =  

10 - 3=

12 - 7 =

16 - 7 =

13 - 6=

11 - 8=

4 × 9=

2 × 8=

9 × 3=

3 × 9=

3 × 5=

4 × 6=

5 × 9=

7 × 9=

8 × 6=

4 × 2 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 4

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

9 + 2 =

3 + 6 =

8 + 5 =

2 + 8 =   
6 + 7 =  
12 - 9 =

10 - 1 =

13 - 5 =

15 - 8 =

11 - 2 =

5 × 5 =

5 × 7 =

5 × 0 =

5 × 3 =

5 × 6 =

5 × 1 =

5 × 4 =

5 × 2 =

5 × 9 =

5 × 8 =

20 : 5 =

35 : 7 =

25 : 5 =

18 : 2 =

30 : 5 =

45 : 5 =

20 : 4 =

42 : 7 =

36 : 4 =

24 : 6 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 5

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

5 + 4 =

8 + 9=

9 + 6=

7 + 5=

6 + 8=

14 - 6=

12 - 7 =

15 - 9=

10 - 3=

13 - 4 =

4 × 7 =

8 × 5=

6 × 3=

2 × 9=

8 × 7 =

6 × 5=

4 × 9=

2 × 7 =

8 × 3=

6 × 7 =

56 : 7 =

40 : 5 =

32 : 4 =

49 : 7 =

30 : 6 =

36 : 9=

24 : 3 =

42 : 6=

48 : 6 =

28 : 7 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 6

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

15 - 7 =

7 + 9=

11 - 6=

9 + 5=

16 - 7 =

12 - 4 =

3 + 8=

5 + 7 =

14 - 8=

8 + 6=

6 × 7 =

7 × 5=

6 × 3=

7 × 7 =

6 × 5=

7 × 9=

6 × 4 =

7 × 3=

6 × 9=

7 × 8=

48 : 8 =

42 : 7 =

18 : 9 =

28 : 7 =

56 : 8 =

36 : 6 =

54 : 6 =

63 : 7 =

24 : 8 =

21 : 7 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 7

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

8 + 3=

7 + 9=

5 + 8=

9 + 6=

8 + 7 =

17 - 8=

16 - 9=

19 - 8=

18 - 9=

15 - 8=

7 × 3=

8 × 2 =

7 × 9=

8 × 9=

7 × 4 =

8 × 3=

7 × 8=

8 × 6=

7 × 5=

8 × 4 =

14 : 7 =

40 : 8 =

56 : 7 =

16 : 8 =

21 : 7 =

48 : 8=

49 : 7 =

24 : 8=

42 : 7 =

32 : 8 =

Série  3Série  2Série 1
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Méthode :
Pour ajouter un nombre se terminant par 9,on ajoute la dizaine juste 
supérieure puis on retranche1.
Pour retrancher un nombre se terminant par 9,on retranche la dizaine 
juste supérieure puis on ajoute 1.

Feuille de calcul mental 6 - 8

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

39 + 6 =
19 + 7 =
19 + 5 =
19 + 6 =
19 + 8 =
27 - 9 =
29 - 9 =
48 - 9 =
21 - 9 =
65 - 9 =

28 + 9 =
59 + 9 =
37 + 9 =
68 + 9 =
47 + 9 =
45 - 9 =
87 - 9 =
67 - 9 =
66 - 9 =
78 - 9 =

8 × 7 =
7 × 7 =
6 × 5 =
9 × 7 =
6 × 8 =

36 : 9=
54 : 6 =
56 : 8=
48 : 6 =
56 : 7 =

  39+6=40+6-1=46-1=45
  27-9=27-10+1=17+1=18

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 9

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

3 + 9=

8 + 6=

5 + 7 =

7 + 3=

9 + 4 =

12 - 8=

10 - 5=

17 - 8=

14 - 7 =

18 - 9=

8 × 3=

8 × 9=

8 × 1=

8 × 7 =

8 × 6=

9 × 1 =

9 × 8=

9 × 3=

9 × 9=

9 × 7 =

81 : 9 =

40 : 8 =

72 : 9 =

64 : 8 =

63 : 9 =

56 : 8=

54 : 9 =

48 : 8=

45 : 9 =

32 : 8 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 10

8 + 6=

9 + 5=

6 + 6=

7 + 6=

9 + 9=

10 - 4 =

16 - 9=

11 - 8=

12 - 3=

17 - 8=

3 × 2 =

8 × 1 =

7 × 7=

0 × 3=

6 × 9=

7 × 8=

8 × 6=

9 × 5=

4 × 7 =

3 × 7 =

24 : 8 =

35 : 5 =

18 : 2 =

42 : 7 =

21 : 3 =

63 : 9=

15 : 5 =

48 : 8=

12 : 3 =

72 : 8 =

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 11

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

6 + 7 =

5 + 3=

7 + 8=

4 + 9=

9 + 3=

14 - 7 =

11 - 4 =

10 - 7 =

15 - 6=

16 - 9=

9 × 7 =

4 × 5=

7 × 4=

0 × 1 =

5 × 9=

2 × 4 =

5 × 6=

4 × 4 =

9 × 8=

7 × 9=

36 : 6 =

16 : 8 =

18 : 9 =

27 : 3 =

32 : 8 =

45 : 9=

48 : 6 =

56 : 8=

49 : 7 =

63 : 9 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 12

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

7 + 6=

9 + 9=

8 + 4 =

5 + 9=

6 + 6=

17 - 8=

12 - 8=

11 - 8=

16 - 8=

13 - 4 =

9 × 3=

7 × 6=

8 × 5=

5 × 2 =

0 × 7 =

6 × 4 =

1 × 0=

7 × 8=

3 × 9=

9 × 5=

14 : 7 =

56 : 8 =

63 : 7 =

27 : 3 =

36 : 9 =

48 : 6=

72 : 8 =

56 : 7 =

49 : 7 =

45 : 9 =

Série  3Série  2Série 1



47

Feuille de calcul mental 6 - 13

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

4 + 6=

5 + 3=

9 + 2 =

7 + 8=

6 + 6=

13 - 8=

7 - 2 =

10 - 4 =

12 - 9=

15 - 6=

7 × 7 =

8 × 2 =

9 × 4=

7 × 5=

6 × 3=

8 × 6=

9 × 7 =

7 × 6=

6 × 8=

8 × 9=

36 : 4 =

63 : 7 =

42 : 6 =

18 : 3 =

48 : 8 =

81 : 9=

72 : 8 =

40 : 5=

64 : 8 =

48 : 6 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 14

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

9 + 7 =

4 + 6=

5 + 8=

7 + 8=

6 + 6=

17 - 9=

13 - 8=

17 - 8=

16 - 4 =

15 - 8=

8 × 9=

6 × 8=

7 × 6=

9 × 7 =

8 × 6=

2 × 4 =

3 × 5=

5 × 9=

4 × 8=

3 × 7 =

21 : 7 =

72 : 8 =

63 : 7 =

27 : 9 =

40 : 8 =

48 : 8=

81 : 9 =

20 : 5=

36 : 9 =

56 : 7 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 15

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

8 + 5=

12 - 7 =

4 + 8=

13 - 6=

5 + 9=

16 - 7 =

7 + 5=

15 - 8=

6 + 6=

18 - 9=

8 × 9=

5 × 5=

6 × 8=

2 × 6=

7 × 6=

4 × 7 =

9 × 7 =

3 × 8=

8 × 6=

4 × 6=

16 : 4 =

49 : 7 =

30 : 6 =

24 : 3 =

32 : 8 =

54 : 9=

64 : 8 =

35 : 7 =

16 : 8 =

24 : 6 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 16

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

4 + 8=

9 + 9=

14 - 7 =

8 + 3=

17 - 9=

13 - 4 =

6 + 9=

15 - 8=

7 + 5=

12 - 9=

8 × 6=

4 × 6=

9 × 7=

3 × 8=

7 × 6=

4 × 7 =

6 × 8=

2 × 6=

8 × 9=

5 × 5=

27 : 3 =

48 : 8 =

28 : 7 =

36 : 9 =

24 : 8 =

45 : 5=

54 : 9 =

35 : 5=

36 : 4 =

14 : 7 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 17

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

4 + 7 =

5 + 9=

8 + 2 =

2 + 7 =

4 + 6=

10 - 9=

12 - 5=

16 - 8=

13 - 4 =

11 - 6=

2 × 5=

2 × 6=

2 × 7=

2 × 8=

2 × 9=

5 × 5=

5 × 6=

5 × 7 =

5 × 8=

5 × 9=

15 : 3 =

18 : 2 =

30 : 6 =

40 : 5 =

14 : 7 =

25 : 5=

12 : 3 =

35 : 7 =

8 : 2 =

45 : 5 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 18

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

7 + 5=

9 + 4 =

5 + 5=

8 + 7 =

6 + 8=

15 - 7 =

12 - 4 =

13 - 8=

17 - 9=

12 - 6=

3 × 5=

3 × 6=

3 × 7=

3 × 8=

3 × 9=

4 × 5=

4 × 6=

4 × 7 =

4 × 8=

4 × 9=

9 : 3 =

8 : 4 =

15 : 3 =

16 : 4 =

24 : 3 =

24 : 4 =

27 : 3 =

28 : 4 =

30 : 5 =

36 : 4 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 19

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

9 + 3=

4 + 9=

7 + 8=

5 + 3=

6 + 7 =

14 - 9=

15 - 6=

10 - 7 =

11 - 4 =

14 - 7 =

6 × 5=

6 × 6=

6 × 7=

6 × 8=

6 × 9=

7 × 5=

7 × 6=

7 × 7 =

7 × 8=

7 × 9=

12 : 6 =

21 : 7 =

24 : 4 =

28 : 7 =

18 : 6 =

35 : 7 =

42 : 6 =

49 : 7 =

36 : 6 =

56 : 7 =

Série  3Série  2Série 1



54

Feuille de calcul mental 6 - 20

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

8 + 6=

9 + 5=

6 + 6=

7 + 6=

9 + 9=

10 - 4 =

16 - 9=

11 - 8=

12 - 3=

17 - 8=

8 × 5=

8 × 6=

8 × 7=

8 × 8=

8 × 9=

9 × 5=

9 × 6=

9 × 7 =

9 × 8=

9 × 9=

81 : 9 =

24 : 8 =

18 : 9 =

32 : 8 =

36 : 9 =

64 : 8=

63 : 9 =

72 : 8=

45 : 9 =

56 : 8 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 21

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

6 + 7 =

5 + 3=

7 + 8=

4 + 9=

9 + 3=

14 - 7 =

11 - 4 =

10 - 7 =

15 - 6=

16 - 9=

3 × 2 =

8 × 1 =

7 × 7=

0 × 3=

6 × 9=

2 × 4 =

5 × 6=

4 × 4 =

9 × 8=

7 × 9=

24 : 8 =

32 : 4 =

27 : 9 =

45 : 9 =

63 : 7 =

54 : 9=

42 : 6 =

21 : 7 =

81 : 9 =

56 : 7 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 22

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

4 + 6=

5 + 8=

9 + 7 =

7 + 8=

6 + 7 =

13 - 8=

17 - 9=

10 - 7 =

12 - 8=

15 - 6=

7 × 7 =

5 × 6=

9 × 4=

7 × 6=

8 × 8=

8 × 6=

9 × 7 =

7 × 8=

3 × 8=

8 × 9=

40 : 5 =

36 : 9 =

20 : 5 =

24 : 8 =

16 : 4 =

32 : 8=

12 : 3 =

27 : 9=

9 : 9 =

21 : 7 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 23

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

9 + 5=

4 + 6=

9 + 3=

7 + 8=

8 + 6=

12 - 9=

13 - 8=

17 - 9=

10 - 7 =

15 - 6=

8 × 9=

6 × 8=

7 × 6=

9 × 7 =

8 × 6=

2 × 4 =

3 × 5=

5 × 9=

4 × 8=

3 × 7 =

32 : 4 =

56 : 7 =

48 : 6 =

45 : 9 =

54 : 6 =

36 : 9=

30 : 6 =

49 : 7 =

40 : 8 =

27 : 3 =

Série  3Série  2Série 1



58

Feuille de calcul mental 6 - 24

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

9 + 2 =

6 + 6=

7 + 8=

4 + 6=

5 + 3=

11 - 2 =

12 - 9=

10 - 4 =

13 - 7 =

15 - 8=

7 × 7 =

3 × 7 =

8 × 2=

4 × 8=

9 × 4 =

5 × 9=

7 × 5=

3 × 5=

6 × 3=

2 × 4 =

40 : 5 =

30 : 6 =

20 : 4 =

9 : 3 =

16 : 4 =

25 : 5=

36 : 6 =

64 : 8=

49 : 7 =

81 : 9 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 25

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

7 + 6 =

9 + 9 =

8 + 4 =

5 + 9 =

6 + 6 =

17 - 8 =

15 - 7 =

14 - 9 =

16 - 8 =

13 - 4 =

7 × 6 =

8 × 7 =

7 ×  9=

6 × 9 =

8 × 8 =

49 : 7 =

24 : 6 =

63 : 9 =

16 : 4 =

24 : 8 =

2 × 0,2 =

3 × 0,3 =

4 × 0,5 =

2 × 0,3 =

4 × 0,2 =

2 × 0,5 =

4 × 0,4 =

5 × 0,6 =

4 × 0,3 =

3 × 0,5 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 26

6 + 6 =

9 + 7 =

7 + 6 =

8 + 3 =

7 + 8 =

10 - 4 =

13 - 8 =

12 - 9 =

12 - 5 =

14 - 6 =

8 × 9 =

6 × 8 =

7 × 6 =

9 × 7 =

8 × 6 =

63 : 9 =

54 : 6 =

24 : 4 =

56 : 8 =

42 : 7 =

0,4 × 0,2 =

0,1 × 0,3 =

0,2 × 0,2 =

0,5 × 0,1 =

0,2 × 0,5 =

0,6 × 0,2 =

0,4 × 0,3 =

0,3 × 0,3 =

0,5 × 0,3 =

0,3 × 0,2 =

Addition, soustraction, multiplication et division

Nom et prénom : Date : 

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 27

Multiplication des nombres décimaux

Nom et prénom : Date : 

2 × 0,1 =

5 × 0,1 =

9 × 0,1 =

3 × 1,1 =

6 × 2,1 =

9 × 1,1 =

8 × 7,1 =

6 × 5,1 =

7 × 3,1 =

9 × 2,1 =

0,1 × 0,1 =

0,4 × 0,1 =

0,6 × 0,1 =

0,3 × 0,2 =

0,5 × 0,2 =

0,3 × 0,5 =

0,7 × 0,8 =

0,4 × 0,2 =

0,3 × 0,9 =

0,4 × 0,9 =

0,9 × 0,2 =

0,8 × 0,4 =

0,5 × 0,5 =

0,6 × 0,6 =

0,6 × 0,7 =

0,8 × 0,8 =

0,9 × 0,7 =

0,4 × 0,4 =

0,6 × 0,3 =

0,2 × 0,4 =

Série  3Série  2Série 1
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Méthode :

Multiplier par 0,1 revient à diviser par 10; Ex: (345 x 0,1 = 34,5)

Multiplier par 0,01 revient à diviser par 100; Ex: (345 x 0,01 = 3,45)

Multiplier par 0,001 revient à diviser par 1000; Ex: (345 x 0,001 = 0,345)

Feuille de calcul mental 6 - 28

Multiplier par 0,1 ou 0,01 ou 0,001

Nom et prénom : Date : 

84 × 0,1=

453 × 0,1=

58 × 0,1=

9 × 0,1=

507 × 0,1=

80 × 0,1=

3 × 0,1=

10 × 0,1=

720 × 0,1=

191 × 0,1=

=931 × 0,01

=40 × 0,01

=847 × 0,01

=753 × 0,01

=17 × 0,01

=35 × 0,01

=3 × 0,01

=12 × 0,01

=105 × 0,01

=125 × 0,01

=871 × 0,001

=435 × 0,001

=100 × 0,001

=245 × 0,001

=10 × 0,001

=670 × 0,001

=560 × 0,001

=81 × 0,001

=812 × 0,001

=30 × 0,001

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 29

Addition, soustraction et multiplication des nombres décimaux

Nom et prénom : Date : 

2 × 0,8 =

5 × 0,3 =

4 × 0,5 =

3 × 0,3 =

5 × 0,2 =

2 × 0,6 =

4 × 0,4 =

6 × 0,5 =

3 × 0,4 =

2 × 0,3 =

8,8 + 7 =

9,5 + 6 =

5,6 + 8 =

7,7 + 7 =

4,8 + 9 =

16,8 - 5 =

14,7 - 9 =

18,5 - 7 =

13,6 - 6 =

15,5 - 8 =

7 × 0,8 =

5 × 0,7 =

4 × 0,8 =

3 × 0,9 =

5 × 0,7 =

9 × 0,6 =

7 × 0,4 =

6 × 0,7 =

8 × 0,7 =

7 × 0,3 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 30

Addition, soustraction et multiplication des nombres décimaux

Nom et prénom : Date : 

1 × 0,3 =

3 × 0,2 =

4 × 0,1 =

6 × 0,2 =

7 × 0,1 =

3 × 0,4 =

5 × 0,3 =

4 × 0,5 =

2 × 0,5 =

6 × 0,3 =

9,5 + 6 =

8,5 + 7 =

5,7 + 8 =

7,7 + 9 =

5,6 + 7 =

16,7 - 4 =

14,4 - 5 =

17,5 - 8 =

13,9 - 7 =

16,5 - 9 =

4 × 0,6 =

8 × 0,3 =

4 × 0,8 =

7 × 0,7 =

9 × 0,5 =

6 × 0,6 =

8 × 0,8 =

9 × 0,9 =

4 × 0,7 =

2 × 0,9 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 31

Addition, soustraction et multiplication des nombres décimaux

Nom et prénom : Date : 

0,1 × 0,3 =

0,3 × 0,2 =

0,4 × 0,1 =

0,3 × 0,3 =

0,5 × 0,2 =

0,2 × 0,6 =

0,5 × 0,3 =

0,4 × 0,5 =

0,2 × 0,5 =

0,6 × 0,3 =

2,3 + 8 =

9,4 + 2 =

8,3 + 7 =

6,45 + 8 =

7,7 + 3 =

7,53 - 4 =

9,96 - 3 =

8,08 - 4 =

17,65 - 8 =

14,95 - 7 =

0,4 × 0,6 =

0,8 × 0,3 =

0,4 × 0,8 =

0,7 × 0,7 =

0,9 × 0,5 =

0,6 × 0,6 =

0,8 × 0,8 =

0,9 × 0,9 =

0,4 × 0,7 =

0,2 × 0,9 =

Série  3Série  2Série 1
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Feuille de calcul mental 6 - 32

Addition, soustraction et multiplication des nombres décimaux

Nom et prénom : Date : 

0,1 × 0,05 =

0,2 × 0,04 =

0,1 × 0,01 =

0,2 × 0,03 =

0,5 × 0,03 =

0,6 × 0,02 =

0,3 × 0,06 =

0,5 × 0,06 =

0,4 × 0,03 =

0,3 × 0,02 =

7,05 + 9 =

9,4 + 7 =

5,05 + 9 =

7,5 + 8 =

8,4 + 9 =

9,53 - 4 =

9,05 - 6 =

8,05 - 4 =

18,5 - 7 =

14,5 - 7 =

0,04 × 0,7 =

0,05 × 0,8 =

0,04 × 0,8 =

0,07 × 0,7 =

0,09 × 0,5 =

0,06 × 0,6 =

0,08 × 0,8 =

0,09 × 0,9 =

0,04 × 0,7 =

0,09 × 0,2 =

Série  3Série  2Série 1
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L’évaluation diagnostique intervient au début de l’année scolaire et vise à faire l’état des lieux des 

acquisitions antérieures. Elle peut se faire :

Au jour le jour, par l’observation de chaque apprenant pendant l’exécution et la correction des 

activités proposées aussi bien oralement que par écrit, et à travers toutes ses interventions.

Par le bais d’activités bien ciblées permettant de mettre en évidence, d’analyser et de combler les 

lacunes dont souffrent les apprenants.

 1. Utilité de l’évaluation diagnostique

Meublant la première semaine de l’année scolaire en cours, l’évaluation diagnostique a plusieurs 

utilités :

• Elle fournit au maître un ensemble d’information sur lesquelles il va s’appuyer pour adapter et 

orienter son enseignement et bâtir des démarches à même d’éclairer sa lanterne.

• A travers le bilan auquel elle donne lieu, l’évaluation diagnostique propose des pistes de  

réflexion pouvant déboucher sur les remédiations, les régulations qui s’imposent, ce qui augmentera 

les potentialités des apprenants.

 Elle fait prendre conscience aux élèves de leurs acquis et de leurs lacunes et les pousse à 

s’impliquer davantage dans les situations d’apprentissage et, partant, à participer plus activement à 

la construction de leurs compétences mathématiques.  

  2.  

Elément-clé du dispositif pédagogique, l’évaluations-diagnostique procure à l’enseignant (e) des 

informations inestimables sur les lacunes et les besoins des élèves.

Pour en tirer le maximum de profit, il convient de :

• Répartir les activités proposées dans le guide (pages 7 à 12) sur les cinq séances de la semaine 

d’évaluation diagnostique.

• Vérifier les acquisitions antérieures en s’appuyant sur des objectifs clairs, définis au préalable (à 

l’avance).

L’évaluation diagnostique donne une vision d’ensemble sur les besoins, les lacunes, les poten-

tialités des élèves et oriente les choix didactiques de l’enseignant (e) (définition des objectifs et 

des contenus, mise point de démarches et de stratégies d’intervention…. )

L’évaluation diagnostique
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• Choisir attentivement les activités qui vont constituer les items du test à proposer aux apprenant 

(e)s dans les quatre composantes du programme : nombres et calcul ; espace et géométrique ; gran-

deurs et mesures ; organisation et traitement de données.

• Soumettre chaque test à la réflexion des élèves (en surveillant de près leurs réponses et leurs pro-

ductions).

• Après correction des copies, cerner les erreurs commises ; les analyser avec minutie ; 

en déterminer l’origine.

• lister les élèves en difficulté (et les lacunes dont souffre chacun d’eux).

• Elaborer les activités de remédiation, de soutien et d’enrichissement à la lumière des informations 

recueillies.

• Constituer des groupes de besoin ; proposer les aides personnalisées adaptées à chaque cas.

1- Nombres et calcul

• Lire, écrire, représenter, encadrer, comparer, ranger les nombres de 0 à 999 999.

• Lire, écrire, représenter, encadrer, comparer, ranger les grands nombres (les milions et les 

milliards).

• Lire, écrire, décomposer des nombres décimaux.

• Encadrer, comparer, ranger des nombres décimaux.

• Reconnaître les deux éléments d'une fraction (numérateur et dénominateur).

• Simplifier une fraction en utilisant le PGCD de son numérateur et de son dénominateur.

• Réduire deux fraction au même dénomination en utilisant le PPCM (plus petit commun 

multiple) de leurs dénominateurs.

• Comparer, ranger des fractions après les avoir réduites au même dénominateur.

• Maîtriser les tables d'addition (de 0 à 19) et de multiplication (de 0 à 10) Calculer la somme de

deux nombres entiers ou deux nombres décimaux (avec ou sans retenue) en utilisant la technique 

usuelle de l'addition.

• Calculer la différence de deux nombres entiers ou  deux nombres décimaux en utilisant la 

technique usuelle de la soustraction.

• Calculer le produit de deux nombre entiers ou deux nombres décimaux en utilisant la 

technique habituelle de la multiplication.
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• Calculer le quotient de deux nombres entiers ou deux nombres décimaux en utilisant la 

technique opératoire habituelle de la division.

• Calculer la somme et la différence de deux fractions (ou d'une fraction et un nombre entier ou 

décimal) en respectant les procédures de calcul habituelles (réduction au même dénominateur, 

simplification.

• Calculer  le produit et le quotient de deux fractions (ou d'une fraction et un nombre entier ou 

décimal) en mettant en oeuvre les procédures de calcul habituelles.

• Trouver les muliples et les diviseurs d'un nombre entier ; maîtriser les caractères de divisibilité par 

2, 3, 4, 5, 6, et 9 ; trouver la carré et le cube d'un nombre. 

• Identifier des grandeurs proportionnelles ; calculer le coefficient de proportionnalité.

Découvrir le pourcentage et l’utiliser pour résoudre des situations-problèmes. 

Découvrir le sens de la vitesse moyenne et de l’échelle des plans et cartes.

Résoudre des situations-problèmes, portant sur la vitesse moyenne et l’échelle des plans et des 

cartes.

2- Géométrie

 Distinguer et tracer des droites, demi-droites et segments.

 Tracer un segment de droite connaissant sa longueur (en cm)

 Tracer des droites parallèles et des droites perpendiculaires en utilisant correctement l’équerre et 

la règle.

 Connaître la notion d’angle et ses éléments essentiels (sommet, côtés)

 Distinguer les différents angles (angle aigu, obtus, droit, plat)

 Prendre la mesure d’un angle à l’aide du rapporteur.

 Tracer un angle connaissant sa mesure en degrés (en utilisant le rapporteur).

 Comparer, ranger des angles (après avoir déterminé leur nature ou pris leur mesure à l’aide du 

rapporteur) :

 Connaître les propriétés et les éléments essentiels des polygones usuels (triangle, carré, rectangle, 

losange, parallélogramme, trapèze).

 Tracer ces polygones connaissant les mesures de leurs côtés et/ou de leurs angles (en utilisant les 

instruments de géométrie adéquats). 
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 Distinguer le périmètre et la surface de quelques polygones usuels (triangle, carré, rectangle, 

losange, parallélogramme, trapèze).

 Connaître les éléments essentiels du cercle et du disque.

 Découvrir un être mathématique nouveau : le nombre Pi (∏) et sa valeur approchée (3,14)

 S’appuyer sur le nombre ∏ pour mieux comprendre les règles de calcul du périmètre du cercle et de  

la surface du disque.

 Résoudre des situations-problèmes portant sur le périmètre du cercle et la surface du disque.

 Identifier des figures symétriques par rapport à une droite appelée axe.

 Tracer des figures géométriques symétriques par rapport à un axe.

 Connaître la notion de translation ; utiliser un calque ou un code pour réaliser une translation ;

 Agrandir ou réduire une figure géométrique dans des proportions données.

 Connaître les propriétés et les éléments essentiels de solides usuels

(Cube, parallélépipède rectangle, pyramide, cylindre, sphère).

 Identifier les patrons des solides usuels : prisme droit, cylindre droit…

 Calculer la surface latérale et la surface totale du prisme droit et du cylindre droit.

3- Mesure

 Trier, comparer, ranger des objets donnés selon la forme, la longueur, la masse…

 Distinguer les notions de longueur, masse, capacité, surface…

 Convertir des unités de mesure de longueur, masse, capacité, surface

 Comparer, encadrer, ranger des unités conventionnelles de mesure de longueur masse, capacité, 

surface….

 Connaître les unités conventionnelles de temps (seconde, minute, heure, jour, semaine, mois, 

années….).

 Convertir des unités conventionnelles de temps

 Comparer, encadrer, ranger des unités conventionnelles de temps.

 Connaître les nombres sexagésimaux (base 60) : heure, minute, seconde.

 Connaître le dirham et le centime comme unités principales de la monnaie nationale marocaine.

 Calculer la somme et la différence de nombres sexagésimaux en mettant en œuvre les procédures 

de calcul adéquates.
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 Connaître, convertir, encadrer, ranger les unités agraires.

 Connaître la relation entre unités agraires et unités de surface.

 Résoudre des situations-problèmes relatives aux mesures agraires et aux mesures de surface.

4- Organisation des données

 Lire, comprendre des données présentées dans un tableau à double entrée ou un graphique 

(graphique circulaire, en bâtons, en ligne brisée).

 Organiser, présenter des données dans un tableau ou un graphique

 Analyser interpréter, présenter des données dans un tableau ou un graphique

 Résoudre des situations-problèmes en s’appuyant sur des données présentées dans un tableau ou 

un graphique.
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Activités correction / commentaire

1, 2, 7 et 8 

page 7

En ce début d’année, les apprenants effectuent des exercices qui paraissent trop 

faciles pour des élèves de 6° année mais qui visent à les remettre dans le bain en 

les poussant :

- à énumérer les éléments d’une collection pour en déterminer le nombre.

- à redécouvrir l’intérêt d’une bonne maîtrise des tables de multiplication

- à calculer des sommes et des différences simples

Ces activités vont les aider à renouer avec les programmes de maths en les 

reprenant par le bon bout.

3, 4, 5 et 6 

page 7

Effectuer une addition ou une soustraction demande l’application de procédures 

bien précises et en particulier la position de chaque chiffre dans l’opération 

verticale.

Les activités 3, 4 et 6 visent à vérifier la capacité des apprenants à repérer des 

opérations mal posées et à redresser les erreurs commises.

7 à 9 

page 7

Les apprenants sont appelés à mettre la main à la pâte en posant et en effectuant 

les additions et les soustractions proposées.

L’enseignant (e)  veillera à :

- la manière dont chaque opération sera posée : a-t-on mis les unités sous 

les unités ? les dizaines sous les dizaines ? Les centaines sous les centaines ?....

- la bonne maîtrise des tables d’addition et de soustraction.

- la prise en compte de la retenue.

10 

page 7

L’erreur est une étape importance dans le processus d’apprentissage. Aussi, les 

conceptions actuelles de la pédagogie recommandent-elles sa prise en compte, 

en tant que réponse ou comportement qui ne cadre pas avec la réponse ou le 

comportement attendu.

L’activité 10 met les apprenants aux prises avec un exemple d’erreurs commises 

dans une soustraction effectuée.
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Activités correction / commentaire

11 et 12 

page 7

- L’activité 12 revient sur le sens de la multiplication qui est une addition de 

nombres égaux :

7 +  7 + 7  =  7 × 3  =  21 6 +  6 + 6  +  6 +  6 + 6 =  6 × 6  =  36

On constate que la multiplication est l’écriture abrégée d’une addition de 

plusieurs termes égaux.

- L’activité 11 donne aux apprenants l’occasion de calculer mentalement des 

produits simples.

13 

page 7

Les apprenants sont appelés à poser et à effectuer des multiplications dont le 

multiplicateur a un seul chiffre.

Cette activité offre à l’enseignant l’opportunité de vérifier la maîtrise des tables de 

multiplication par les élèves et le bon usage des procédures de calcul notamment 

en portant toute l’attention voulue aux retenues.

14 et 15 

page 8

Les activités, 14 et 15 visent à évaluer la qualité des acquisitions antérieures 

relatives aux grands nombres. Les apprenants sont appelés à :

- réécrire correctement un grand nombre pour faciliter sa lecture :

  9253674718     9  253 674 718   On le divise en classes de trois chiffres 

à partir de la droite et on laisse un vide entre les classes.

16 

page 8

Il s’agit de passer de l'écriture en lettres à l’écriture en chiffres des nombres 

proposés.

Cela demande une lecture attentive de chaque nombre et la détermination de ses 

différentes classes.

 30 100 000     La classe des unités est remplacée par des zéros.

 10 000 000 015     Les classes des millions et des mille sont remplacés par 

des zéros.

17 

page 8

Les élèves sont appelés à décomposer de grands nombres.

Cela demande une lecture attentive de chaque nombre et la détermination de ses 

différentes classes :
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Activités correction / commentaire

17 

(suite)

  90  456  =  (90 × 1000) + (4 × 100) + (5 × 10) + (6 × 1)

  6  700  451  608  =  (6 × 1000 000 000) + 7 × 100 000 000 + (4 × 100 000) +

(5 × 10 000) + (1 × 1000) + (6 × 100) + (8 × 1)

18 et 19

page 8

Les activités 18 et 19 remettent en mémoire la notion de fraction :

 Ex 19 : il s’agit d’écrire en lettres la partie coloriée de chacune des unités 

proposées :  1
4

 pour la première bande ; 3
4

 pour la deuxième 5
9

 pour le carré.

 Ex 19 : il s’agit de colorier sur les deux bandes et le carré, la fraction que 

représente chacune des fractions proposées.

20

page 8

Les apprenants sont appelés à placer chacune des fractions proposées sur la droite 

graduée.

Attention ! la fraction 16
8

 est supérieure à 1 (elle est égale à 2)

2
1 8

16

1
2

5
10= 16

8 = 2

21 

page 9

les apprenants sont appelés à calculer des sommes et des différences de fractions 

ayant le même dénominateur et de simplifier (quand c’est possible).

Attention ! C’est  
12
7

12
4−   et non  

12
7

12
4×  (le produit de deux fractions n’a 

pas été abordée en 4eme  année).

 12
7

4
1

12
4

12
7 − 4

12 : 3
3 : 3− = = =

22

page 9

Il s’agit de comparer des fractions ayant le même dénominateur en appliquant la 

règle acquise :

Quand deux fractions ont le même dénominateur la plus grande est celle qui 

a le plus grand numérateur    
8
5

9
3

8
2

9
8> < ...;

11
11 = 1 5

5
= 1; (une fraction est égale à 1 lorsque son numérateur et 

son dénominateur sont égaux :  11
11 = 5

5
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Activités correction / commentaire

23 

page 9

Il s’agit d’intercaler un nombre décimal entre deux nombres décimaux donnés :

1,1 < 1,11 < 1,12      ;     3,5 < 3,6 < 3,7      ;     9,9 < 9,91 < 10

Entre deux nombre décimaux on peut intercaler une multitude de nombres 

décimaux ; ex :

entre 1,1 et 1,12, je peux intercaler 1,11 ; 1,111 ; 1,12 ; 1,113...

24 

page 9

Les apprenants sont appelés à calculer des produits de nombres décimaux 

donnés par 10,100 ou 1000. Ce qui demande l’application de la procédure 

habituelle :

Pour multiplier un nombre décimal par 10, 100 ou 1000 on déplace 

la virgule d’un chiffre, deux chiffres ou trois chiffres vers la droite :  

31,14 ×10  =  311,4     ;     5,4 × 100  =  540...

25 

page 9

Les apprenants sont appelés à ajouter 10, 100 ou 1000 à des nombres entiers 

donnés. Cela demande le repérage du chiffres des dizaines, des centaines ou des 

mille.

53  +  10    63   ;   2 + 10 ( le chiffre des dizaines est 0 ) 

 02  +  10  =  12  ;  75 659 + 1000    76 659

4 123  +  100    4223

26 

page 9

L’activité offre aux apprenants l’occasion de s’entraîner au calcul approché dont 

l’importance n’est plus à démontrer.

96  +  11  +  201

100  +  10  +  200  =  310 

Le nombre le plus proche de la somme 

donnée est 310

297  +  704

300  +  700  =  1000

Le nombre le plus proche de la somme 

donnée est 1000
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Activités correction / commentaire

26 

(suite)

985  +  49

1000  +  50  =  1050

Le nombre le plus proche de la somme 

donnée est 1050

N.B. : dans tous les cas, je cherche le nombre le plus proche de chaque 

terme de la somme.

27 

page 9

Les élèves sont appelés à calculer des sommes et des produits de nombres 

décimaux (ou entiers pour l’un des deux produits). Cela demande la mise en 

oeuvre des procédures habituelles c’est-à-dire :

- poser l’opération verticalement en faisant attention à la valeur de chaque chiffre 

et à la virgule.

- faire attention aux retenues

- bien placer la virgule dans la somme et le produit après avoir effectué 

l’opération.

28 

page 10

Il s’agit de montrer sa capacité à calculer le quotient de deux nombres 

entiers et ce, en mettant en œuvre les procédures apprises en 5° année :

- chercher le nombre de chiffres du quotient :

  7 × 10  < 564 < 7 × 100    le quotient est compris entre 10 et 100 ; 

il a donc deux chiffres.

  23 × 100  < 3 546 < 23 × 1000    le quotient est compris entre 100 

et 1000 ; il a donc trois chiffres.

- poser et effectuer les deux divisions.

                       5 6 4
− 5 6
   0 0 4
− 0 0 0
   0 0 4

7
80

   3 5 4 6
− 2 3
   1 2 4
− 1 1 5

0 0 9 6
   − 9 2
      0 4

2 3
1 5 4

 

- Faire attention au reste (il doit être plus petit que le diviseur).
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Activités correction / commentaire

29, 30, 31 

et 32 page 10

Les activités 29, 30, 31 et 32 portent sur la résolution de situations-problèmes.

Pour résoudre un problème, il faut :

- lire attentivement l’énoncé et analyser minutieusement les données.

- faire la distinction entre les données utiles (indispensables à la résolution du 

problème) et les données inutiles (c’est-à-dire les données de trop, qui ne servent 

à rien).

- choisir les bonnes opérations et les effectuer correctement :

- Problème 1 : deux additions  (37 + 49 + 8) et (94 + 8)

- Problème 2 : deux divisions  (96 : 6) et (96 : 11) 

- Problème 3 : une division (204 : 8)  ;  une boîte supplémentaire contenant le 

reste 

de la division (4)

- Problème 4 : une division (1436 : 9 = 159) boîtes (reste 5). Il faut donc 159 boîtes 

pleines + une boîte contenant le reste.

33 

page 11

Les apprenants sont appelés à :

 faire des estimations en reliant chaque grandeur à la mesure qui convient :

- longueur d’une règle : 2 dm

- largeur d’une gomme : 2 cm

- longueur du couloir : 2 dam ....

34 

page 11

Il s’agit d’indiquer l’unité correspondant à la masse de chacun des corps proposés :

- La masse d’une personne s’exprime habituellement en kg ; celle d’un camion en 

tonnes (t)…

35 

page 11

Les apprenants sont appelés à : 

- relier les longueurs égales : 5 km = 5000 m   ;   50 m = 5000 cm  ; 

5 m = 500 cm ; 50 cm = 5 dm ;  50 km = 50 000 m

Cela demande la maîtrise de la relation entre les différentes unités de longueur.

Le tableau de ces unités peut être d’une aide précieuse lors de la correction.
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Activités correction / commentaire

36 

page 11

Il s’agit de convertir diverses mesures (capacité, longueur, masse) dans les unités 

demandées.

Les tableaux de ces unités de mesure peuvent aider les apprenants aussi bien lors 

de l’exécution du travail de conversion, que pendant la correction.

37 

page 11

Les apprenants sont appelés à trouver l’unité de mesure qui manque dans chaque 

égalité. Cela demande la maîtrise de la relation entre les unités et la capacité à 

faire des conversions (avec ou sans tableau à l’appui). 

1 l = 100 cl   ;  10 cl = 0,01 l  ;  1,3 g = 130 cg

24 kg = 0,24 q   ;  2,1 m = 0,21 dam  ;  14 cm2 = 0,14 dm2...

38 

page 11

Il s’agit de calculer le périmètre du polygone proposé. C’est –à-dire en 

additionnant les mesures de ses côtés (exprimées en m) : 4,8 + 3 + 2,8 + 5,4 = 16 m

39 

page 11

Les apprenants sont appelés à calculer le périmètre d’un carré de 3 cm de côté et 

celui d’un rectangle de 5 cm de long sur 3 cm de large. Et cela demande la mise 

en application des règles apprises :

Périmètre du carré : côté × 4 = 3 cm × 4 = 12 cm

Périmètre du rectangle : (L + l) × 2 = (5 cm + 3 cm) × 2 = 16 cm

40 

page 11

Il s’agit de tracer les perpendiculaires à la droite (d) passant par les points A et B 

sur cette droite.

Cela demande l’utilisation et le bon maniement de l’équerre.

41 

page 11

Il s’agit de calculer l’aire de deux polygones exprimée en u (aire d’une case de la 

grille) et en V (aire d’une demi-case de cette même grille).

L’observation de ces unités non conventionnelles sur la grille montre que : u = 2V

 Aire de la figure  A   =   13 u   =   26 V

Aire de la figure  B   =   12 u   =   24 V
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Activités correction / commentaire

42 

page 11

Il s’agit de calculer l’aire d’un carré de 3 cm de côté et celle d’un rectangle de 

5 cm de long sur 3 cm de large ; Et cela demande l’application des règles apprises 

en5° année.

 Aire du carré : côté × côté = 3 × 3 = 9 cm2

Aire du rectangle : L + l = 5 × 3 = 15 cm2

Lors de la correction, il convient de revenir sur la distinction entre périmètre et 

surface, pour lever toute équivoque.

43 

page 12

Il s’agit de calculer la longueur du côté manquant d’un polygone connaissant son 

périmètre et les mesures des autres côtés, soit :

 666  −  (49  +  201  +  26  +  54  +  26)   =

666  −  356  =  310 m

44 

page 12

Il s’agit de tracer les diagonales de deux carrés et :

- le cercle C1 de centre o qui passe par les sommets du carré (A).

- le cercle C2 de centre o' qui passe par les milieux des côtés du carré (B).

o'

carré A et C1

A

C

BD

carré B et C2

45 et 46 

page 12

Les apprenants sont appelés à mettre la main à la pâte :

- en reproduisant une figure constituée d’un carré et du cercle qui passe par ses 

sommets (ex 45)

- en terminant le construction d’un carré et en traçant le cercle qui passe par ses 

sommets (ex 46).

N.B. : Dans les deux cas le cercle à tracer a pour centre l’intersection des 

deux diagonales.
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Activités correction / commentaire

47 

page 12

L’exécution du travail demandé nécessite un bon maniement de l’équerre afin 

de déterminer les droites perpendiculaires à la droite (g) (c’est-à-dire qui forment 

des angles droits avec la droite (g)). 

48 

page 12

Il s’agit de construire le symétrique de la figure F par rapport à la droite (D).

Cela demande la détermination sur la grille des points et du sommet symétriques 

aux extrémités de la figure F et son unique sommet.

Il convient de suivre de très près l’exécution de la construction et le maniement 

des instruments de géométrie et de venir en aide aux plus maladroits.

49 

page 12

Les réponses aux questions posées demandent une bonne lecture du graphique 

en bâtons, activité à laquelle les élèves de 6° sont rompus, pour l’avoir pratiquée 

dans les classes antérieures (surtout en 3°, 4° et 5° années).

Les pointures étant portées sur l’axe horizontal et le nombre d’élèves chaussant 

chacune de ces pointures sur l’axe vertical, les réponses à donner sont les sui-

vantes :

 Nombre d’élèves qui chaussent :

- du 38 : 20 élèves

- du 39 : 40 élèves

 La plus grosse pointure est = 40

 La plus petite pointure est = 38 

 Le nombre d’élèves que comptent les trois classes du collège est :

20 + 40 + 35 = 95 élèves. 
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Exemple de fiches pédagogiques



 

Activités de l’unité 1

Acquisitions antérieures
 Les nombres entiers et les nombres 

décimaux : lecture, écriture, comparaison, 

ordre ...

 Les 4 opérations sur les nombres entiers 

et les nombres décimaux.

 Les éléments de base de la géométrie 

plane.

 Les mesures de longueur, masse, aire.

Objectifs d’apprentissage
 Écrire et lire les grands nombres en chiffres et en lettres (les millions et les milliards) ;

 Décomposer, comparer, ranger et encadrer les grands nombres ; 

 Résoudre des problèmes impliquant les millions et les milliards ;

 Reconnaître et tracer des droites parallèles et des droites perpendiculaires ;

 Déterminer et déduire le parallélisme ou la perpendicularité dans diverses situations ;

 Utiliser en situation le vocabulaire géométrique : droite parallèle et droite perpendiculaire ;

 Effectuer des conversions sur les unités de mesure de longueur, masse et aire ;

 Résoudre des situations-problèmes sur les unités de longueur, de masse et d’aire.

 Utiliser les techniques usuelles pour calculer la somme, la différence et le produit de deux 

nombres décimaux ; 

 Découvrir, expliquer et justifier les erreurs commises dans des opérations effectuées ;

 Utiliser l'addition, la soustraction et la multiplication sur des nombres décimaux pour résoudre 

des situations-problèmes.

Prolongements
 Les 4 opérations sur les nombres  

entiers et les nombres décimaux.

 Les opérations sur les fractions.

 Les polygones et les solides usuels.

 Les unités de mesure de volume et de 

capacité.

Leçons Leçons

1- Les millions et les milliards : lecture, 

écriture, comparaison, ordre ...

2- Les droites parallèles et les droites 

perpendiculaires

3- Mesure de longueur, de masse et d’aire

4- Les nombres décimaux : Addition, 

soustraction et multiplication
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Ecrire, lire les grands nombres en lettres et en chiffres ; comparer, encadrer, ranger les grands 

nombres. 

Objectifs d’apprentissage

- Les nombres de 0 à 999 999 ; 

les millions et les milliards 

(en 5°) : lecture, écriture ; 

décomposition ; encadrement; 

comparaison ; ordre….

- Les quatre opératoires sur les 

nombres entiers

- Les nombres décimaux et 

les fractions : lecture, écriture, 

décomposition, encadrement, 

comparaison, ordre, 

opérations.

- Abaque ; tableau 

numérique ; droite graduée; 

cartes des nombres pour le 

calcul mental.

Fichier de l’élève (pages 14, 

15 et 16).

Supports didactiques Acquisitions antérieur Prolongements

1 Les millions et les milliards : Lecture, écriture, 
décomposition, comparaison

Dans cette première leçon, les élèves continuent à se familiariser avec les grands nombres 

(les millions et les milliards) déjà abordés en 5° année. Les cinq séances et les activités qui 

leur sont consacrées permettront aux apprenants :

- d’aborder les grands nombres comme notions et représentations claires et impliqueront  

toute la classe dans la construction du système de numération décimale.

- de décomposer ces nombres en puissances de 10, de les lire et de les écrire correctement,  

en s’appuyant sur les petits espaces qui séparent les différentes classes du même nombre.

- d’encadrer les grands nombres avec ou sans l’aide d’une droite graduée.

- de comparer et de ranger les grands nombres en mettant en œuvre les procédures 

habituelles.

Repères pédagogiques

Séance 1

Multiplier les nombres 2 et 8 par le nombre indiqué sur la carte.

Calcul mental
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Situation de construction

Le jeu d’échec (ال�شطرنج) comporte 64 cases. 

Il est inventé en Inde il y a plus de 25 siècles 

(2500 ans) par un prêtre brahmane nommé 

Sissa qui l’offre à l’empereur chihram. 

Comme récompense, Sissa  demande au 

monarque de déposer un grain de riz sur la 

1ere case, 2 sur la 2eme, 4 sur 

la 3eme, 8 sur la 4eme, 16 sur la 5eme, et de 

doubler la quantité à chaque case.

L’empereur peut-il honorer cette demande ? 

Calculons les quantités à déposer sur les 36 

premières cases et jugeons-en.

Le déroulement de cette séance de construction 

suivra les étapes suivantes :

a) le contrat didactique

- organisation de l’espace-classe permettant à 

l’enseignant   de superviser le travail des groupes

- Formation de petits groupes de 4 ou 5 

apprenants qui éliront une rapportrice ou un 

rapporteur.

- mettre tous les moyens de travail à la 

disposition de chaque groupe (situation 

de construction, moyens logistiques…)

b) Action, formulation

Laisser à chaque élève le temps de « tâtonner », 

de se faire une idée (tout seul, sans l’aide de 

personne) sur les éléments de réponse, en utilisant 

ses acquisitions antérieures, ses représentations 

mentales…. 

c) Partage, mise en commun, validation

- Les solutions proposées par les uns et les autres sont discutées et validées (ou invalidées) par les 

membres du groupe restreint.

- La ou les propositions retenues servent de base à la solution définitive qui va être rédigée par tous 

les membres du groupe et discutée en plénière (après être présentées par le rapporteur ou 

la rapportrice du groupe).

- Les propositions émanant des groupes restreints et jugées bonnes sont validées par le groupe.

d) structuration et institutionnalisation

- Guidés par leur enseignant  les élèves découvrent les termes et les symboles mathématiques et 

les transforment en notions mathématiques.

- La mathématisation se poursuit à travers la situation institulée « cherchons ensemble pour 

comprendre».
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Case Nombre Case Nombre Case Nombre

1 1 13 4096 25 16777216

2 2 14 8192 26 33554432

3 4 15 16384 27 67108864

4 8 16 32768 28 134217728

5 16 17 65536 29 268435456

6 32 18 131072 30 536870912

7 64 19 262144 31 1073741824

8 128 20 524288 32 2147483648

9 256 21 1048576 33 4294967296

10 512 22 2097152 34 8589934592

11 1024 23 4194304 35 17179869184

12 2048 24 8388608 36 34359738368

Déroulement de la séance 1

Lors de la discussion en plénière des solutions proposées par les rapporteurs et les rapportrices des 

groupes restreints, l’attention portera essentiellement sur :  

- Le calcul des nombres correspondant à chaque case :

 L’écriture correcte et la lecture de quelques grands nombres.

- Case 17 : 65 536 (je laisse un espace blanc entre les classes des unités et des mille). Je lis = 65 

mille cinq cent trente-six.

- Case 21 : 1 048 576  un million 48 mille cinq cent soixante-seize. 

- Case 36 : 34 359 738 368   34 milliards 359 millions 738 mille trois cent soixante-huit. 

 La représentation de quelques nombres de la grille.

2 6 2 1 4 4

Classe de milliards Classe des millions Classe des mille Classe des unités

c d u c d u c d u c d u

5 3 6 8 7 0 9 1 2

3 2 3 5 9 7 3 8 3 6 8

Sous forme d’abaque
Sous forme de tableau
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 Endradrement des grands nombres.

1 000 000 0000 2 000 000 000 3 000 000 000

2  147 483 648

2 147 483 648 est compais entre 2 000 000 000 et 3 000 000 000 (mais il est plus poche de 

2 000 000 000). J’écris : 2 000 000 000 < 2 147 483 648 < 3 000 000 000

 Comparaison des grands nombres.

524 288  <  1 048 576  ;  4 294 967 296  >  4 293 890 549

6 chiffres 7 chiffres 4 3>

Pour aller plus loin

De grands spécialistes ont calculé le nombre qu’il faut déposer sur la dernière case (la case 

64) et ont trouvé 9223372036854775808, c’est-à-dire, en laissant des espaces vides entre les 

différentes classes :

9 223 372 036 854 775 808

Soit plus de 9 milliards de milliards (rien que sur la dernière case) ; et, en ajoutant les quantités 

déposées sur les autres cases, ils sont arrivés au nombre astronomique.

18 446 744 073 709 551 615

Soit plus de 18 milliards de milliards de grains de riz.

Ils ont conclu que les récoltes de riz de toute l’Inde en 100 ans, ne suffiraient pas à l’empereur 

s’il veut honorer sa promesse.

Sissa a finalement renoncé à la recompose.
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Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire

 

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 14

Prolongement de la situation de construction, l’activité se déroulera en groupes 

restreints  (à l’instar de la situation précédente).

Les apprenants sont appelés à prendre connaissance d’un tableau indiquant les 

distances entre le soleil et les différentes planètes du système solaire puis à :

- incérer les distance demandées dans un tableau de numération.

- écrire en lettres la distance entre la terre et le soleil. 

- ranger les planètes selon leur distance du soleil, ce qui demande la mise en 

œuvre des procédures de comparaison des grands nombres apprises lors de la 

première séance.

Cette activité ainsi que celles qui précédent et celles qui suivent visent le même  

objectif : asseoir le système de numération décimale (qui est un des 

constituants-clés du programme de maths de l’école primaire) sur des bases 

solides.

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 
- Soustraire le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12 ... 18.

- Multiplier le nombre affiché sur la carte par 2 et 5.

1 

page 15

Les apprenants sont appelés à passer de l’écriture littérale d’un nombre à son 

écriture chiffrée. Et cela demande de petits espaces entre les différentes classes 

de ce nombre et une attention particulière aux zéros intercalés.

9 milliards 3 millions 27 mille 736  

    9  003  027  536  Attention! les classes comportent trois chiffres sauf celle de 

gauche qui peut comporter 1, 2 ou 3 chiffres.

2 

page 15

Les apprenants sont appelés à :

- écrire en chiffres le nombres formé par les étiquettes :

 6 000 300 009  les classes et les chiffres manquants sont remplacés par des 

zéros : de petits espaces vides sont laissés entre les classes qui constituent ce 

nombre.
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2

(suite)

- utiliser les mêmes étiquettes pour écrire (en lettres et en chiffres) :

 le plus petit nombre : trois cent mille neufsixmillions 3 106 009

 le plus grand nombre : troiscent milleneuf six millions 906 003 000

3 

page 15

Il s’agit de relier chaque écriture additive à l’écriture conventionnelle qui convient.

Il convient de faire attention à la place de chaque chiffre et à bien déterminer les 

classes dans chaque nombre.

3 000 000 000 + 3 000 000 + 300 000 = 3 003 300 000

Seuls 3 et 0 sont utilisés pour écrire ces nombres, ce qui peut induire les élèves 

en erreur.

L’utilisation d’un tableau de numération (surtout lors de la correction de l’activité) 

peut être d’une grande aide.

4 

page 15

Les élèves sont appelés à encadrer de grands nombres en s’appuyant sur l’exemple.

6 000 000 000 < 6 345 768 299 < 7 000 000 000 (entre les unités de milliards)

45 000 000 000 < 46 901 001 000 < 47 000 000 000 (entre des dizaines de 

milliards)...

5 

page 15

Les nombres à placer sont compris entre 6 000 000 000 et 7 000 000 000

- les graduations grises sur la droite indiquent les dizaines de millions.

- les grandes graduations noires indiquent les centaines de millions.

- les petites graduations noires indiquent les cinquantaines de millions.

Séance 4 : Activités d’évaluation des apprentissages

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 
- Multiplier le nombre affiché sur la carte par 3 et 5.

6 

page 15

Il s’agit de décomposer de grands nombres et de les présenter sous forme 

d’écriture mixte (en s’appuyant sur l’exemple) :

5 780 478 = (5 × 1 000 000) + (7 × 100 000) + (3 × 10 000) + (4 × 100) + (7 × 10) + (3 × 1)

Il convient de délimiter au préalable les différentes classes qui constituent 

le nombre et de déterminer la valeur de chaque chiffre.

7 802 630 = (7 × 1 000 000) + (8 × 100 000) + (2 × 1000) + (6 × 100) + (3 ×10)

1220 508 097 = (1 × 1 000 000 000) + (2 × 100 000 000) + (2 × 10 000 000)

                        + (5 × 100 000) + (8 × 1000) + (9 × 10) + 7
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7

page 16 

Les apprenants sont appelés à comparer de grands nombres en mettant en œuvre 

les procédures habituelles :

- nombre de chiffres de chaque nombre (le plus grand est celui qui a le plus de 

chiffres).
7 248 307   >   989 749

7 chiffres 6chiffres
- Comparer les nombres qui ont le même nombre de chiffres à partir de la 

gauche : Si le chiffre de gauche est le même, on passe au suivant….

27 962 002   >   27 814 999

9 8>

Séance 5 : Activités de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Calcul mental : feuille de calcul mental 6.1

8 

page 16

Les apprenants sont appelés à réaliser une activité de synthèse qui demande :

- la lecture des grands nombres insérés dans le tableau indiquant le nombre de 

personnes infectés par le corona virus dans quelques pays (chiffres de janvier 

2021).

- l’écriture en lettres de ces nombres.

- la comparaison et le rangement de ces nombres en mettant en œuvre les procé-

dures habituelles.

- l’écriture de ces nombres dans un tableau de numération après délimitation des 

classes qui les constituent.
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Reconnaître les droites parallèles et les droites perpendiculaires ; déterminer et déduire le 

parallélisme et la perpendicularité. 

Objectifs d’apprentissage

Acquisitions antérieures 

sur les éléments de base de 

la géométrie plane (droite, 

demi-droite, segments de 

droite, droites parallèles ; 

droites perpendiculaires.

- Les polygones usuels (carré, 

rectangle, parallélogramme ; 

losange ; trapèze) : propriétés; 

construction.

- Les solides usuels (cube, 

parallélépipède, prisme ; 

pyramide) : propriétés.  

- Feuilles blanches ; figure 

de la situation de construc-

tion ; règle, équerre ; rap-

porteur

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève pages 17, 

18 et 19.

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

2 Les droites parallèles et les droites perpendiculaires

En géométrie, la droite désigne un ensemble de points alignés La droite est illimitée des deux 

côtés. On distingue :

c- Les droites perpendiculaires 
qui se coupent en formant un 
angle droit.

a- les droites parallèles
(D1)

(D2) D1  //  D2

(D1) (D1)    (D2)
(D2)

b- les droites sécantes

(D1)

(D2)

Elles ont un point commun 

appele intersection

Les parallèles et les perpendiculaire nous aident à distinguer les polygones réguliers usuels : 

carré, rectangle, losange, parallélogramme, trapèze (voir leçons suivantes).

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Additionner 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental
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Situation de construction La géométrie demande de la dextérité dans 

l’utilisation des instruments (notamment 

l’équerre et la rapporteur) et de la précision dans 

la prise (ou le calcul) des mesures. L’activité 

proposée leur offre l’occasion de montrer de 

quoi ils sont capables et l’opportunité de 

rafraîchir leurs acquisitions de base de la géomé-

trie plane.

La situation sera traitée en petits groupes (voir 

étapes page..).

Il appartient à l’enseignant   :

- de suivre de très près l’exécution du travail par 

les petits groupes et de rappeler à l’ordre les plus 

maladroits (voir encadré (1)).

- de remettre en mémoire quelques règles rela-

tives à la mesure des angles (voir encadré (2)).

- d’aider les apprenants à définir des droites 

parallèles et des droites perpendiculaires 

(encadrés 2 et 3).

En utilisant l’équerre ou le rapporteur, 

identifions et nommons :

- les côtés du polygone ABCDEFG qui 

forment un angle droit.

- les côtés parallèles de ce même polygone. 

- Prenons la mesure de l’angle HBA à 

l’aide du rapporteur puis calculons 

la mesure de l’angle BAG (sans utiliser le 
rapporteur).

- Prenons les mesures des angles GFE et 

FHE à l’aide du rapporteur puis calculons 

la mesure de l’angle FEH (sans utiliser cet 

instrument).

A

B

H

E

CD

F

La précision de la 

prise d’une mesure 

(longueur d’un 

segment, mesure d’un 

anglé...) et de 

l’exécution d’une 

figure géométrique 

donnée demande un 

bon maniement des 

instruments de 

géométrie (règle, 

compas, équerre, 

rapporteur). 

 On prend la mesure 

d’un angle à l’aide 

d’un rapporteur.

 L’unité de mesure 

des angles et le degré.

 La somme des 

mesures les angles 

d’un triangle est 180°.

 La somme des 

mesures des angles 

d’un quadrilatère est 

360°.

 Deux droites 

perpendiculaires 

sont des droites qui 

se coupent en 

formant un angle 

droit.

 On trace deux 

droites perpendicu-

laires en utilisant la 

règle et le rapporteur.

 Deux droites 

parallèles sont des 

droites qui n’ont 

aucun point commun.

 Deux droites 

perpendiculaires à une 

même troisième sont 

parallèles entre elles.

(D1)

(D3)
(D1) // (D2)

(D2)

1 32 4

G
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Activités correction / commentaire

 

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 17

L’activité offre aux apprenants l’occasion :

- d’observer attentivement - en petits groupes - une figure composée.

- de mettre la main à la pâte en vérifiant la nature des droites qui composent cette 

figure, équerre, règle et rapporteur à l’appui.

- d'identifier les droites perpendiculaires ((D1)    (D9) ; (D5)    (D11)) et les droites 

parallèles  ((D3)  //  (D4)  ;  (D2)  //  (D6)...)

- de conclure que (D7) et (D14) sont des droites sécantes (elles se coupent) et 

perpendiculaires (elles forment des angles droits).

L’enseignant(e) est appelé(e) à :   

- suivre de très prés l’exécution du travail en veillant notamment au bon manie-

ment des instruments mis à disposition.

- s’assurer, lors de la correction, de la bonne acquisition du vocabulaire 

nouveau (droites perpendiculaires, droites parallèles, droites sécantes, point 

d’intersection…) et apporter, au besoin, les éclaircissements jugés nécessaires.

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Soustraire de 10, 11, 12…..18 le nombre affiché sur la carte.

- Multiplier le nombre affiché sur la carte par 6 et 7.

1 

page 18

Il s’agit d’identifier et de repasser les droites perpendiculaires à la droite (D) en 

rouge. Et cela demande une vérification à l’aide de l’équerre pour déterminer 

celles qui forment un angle droit avec (D).

2 

page 18

Les apprenants sont appelés à identifier et à repasser toutes les droites parallèles 

à la droite (D). Cela se passera en deux temps :

a- identifier la droite perpendiculaire à (D) (C’est-à-dire la droite horizontale en 

haut de la figure).

b- trouver toutes les droites verticales perpendiculaires à cette droite horizontale.
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3 

page 18

Il s’agit d’achever une construction géométrique constituée de deux rectangles 

dont les côtés de l’un sont parallèles à ce ceux l’autre.  

4 

page 18

L’activité offre aux apprenants l’opportunité de montrer de quoi ils sont capables 

et à l’enseignant   l’occasion de s’assurer du bon maniement de l’équerre et de la 

précision des tracés.

Elle permet aussi aux élèves de déduire une propriété importante de la perpen-

dicularité : deux droites perpendiculaires à une même troisième sont parallèles 

entre elles :

(D2)    (D1) ; (D3)    (D1)    (D2)  //  (D3)

Les droites (D2), (D3) et (D4) perpendiculaires à une même droite (D1) sont parallèles 

entre elles  (D2)   //   (D3)   //   (D4)  

5 

page 18

Une lecture attentive de l’énoncé, la mise en œuvre des données et le bon ma-

niement des instruments lors de la construction de la figure demandée doivent 

aboutir aux conclusions suivantes :

- Le quadrilatère ABCD est un losange.

- [AB] et [CD] sont les diagonales de ce losange

- Les côtés de ce losange ont la même mesure.

6 

page 18

L’activités 6 doit être traitée de la même façon que la précédente. Les conclusions 

à tirer sont :

- Le quadrilatère ABCD est un carré.

- [AB] et [CD] sont ses diagonales.

- Les diagonales du carré (comme celles du losange) sont perpendiculaires.

- Le cercle ayant pour centre l’intersection des diagonales d’un carré passent par 

les quatre sommets de ce carré (ce qui n’est pas le cas pour le losange). 

Séance 4 : Activités d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 
- multiplier le nombre affiché sur la carte par 8 et 9.

7 

page 19

L’observation seule peut ne pas suffire à identifier les droites perpendiculaires et 

les droites parallèles. Il faut donc habituer les apprenants à s’appuyer sur les 

instruments.
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7 

(suite)

L’observation seule peut ne pas suffire à identifier les droites perpendiculaires et les 

droites parallèles. Il faut donc habituer les apprenants à s’appuyer sur les 

instruments de géométrie (règle, équerre, rapporteur…), meilleure façon de vérifier 

le parallélisme et la perpendicularité de deux droites.

Les droites parallèles et les droites perpendiculaires étant identifiées, les élèves au-

ront à compléter le tableau en mettant le signe  ou le signe // dans la bonne case. 

8 

page 19

Il s’agit de reproduire une figure tracée à main levée (sans l’aide d’aucun instru-

ment de géométrie) :

- en utilisant la règle, l’équerre…

- en respectant les mesures données

- en répondant, après coup aux questions posées :

 Perpendiculaires à [AD], les côtés [AB] et [BE] sont parallèles.

 L’angle BCE est droit (il mesure 90°).

9

 page 19

L’activité 9 est identique à l’exercice 4 sauf que, à l’inverse de celui-ci qui consiste 

à compléter une construction donnée, l’apprenant aura à exécuter la construction 

demandée (à l’activité 9) sur une feuille de  A à Z en utilisant tous les instruments 

nécessaires.

Séance 5 : Activités de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Calcul mental : feuille de calcul mental 6.1

10 

page 19

Certes l’observation attentive d’une figure peut conduire l’apprenant à tirer les 

bonnes conclusions.

Mais pour plus de précautions, il faut aussi l’habituer à faire des vérifications à 

l’aide de ses instruments.

La perpendiculaire [AH] à [EF] passant par le sommet A du polygone montrera 

par exemple que les côtés [KL], [BC], et [EF] sont parallèles parce qu’ils sont 

perpendiculaires à [AH].

L’observation à l’œil nu permettra de conclure que [MN] et [EF] ne sont pas 

parallèles et que [CF] et [EF] et  ne sont pas perpendiculaires.
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Activités correction / commentaire

11 

page 19

Les apprenants sont appelés à reproduire une figure tracée à main levée et ce en 

utilisant les instruments nécessaires (règle, compas, équerre, rapporteur). Puis :

- d’indiquer la nature de chacun des segments, suivants : [OE] (rayon du 

demi-cercle) ;   [BC] (grand côté du triangle ABC) ; [AB] (un des deux côtés 

de l’angle droit du triangle ABC).

- de tracer la bissectrice A de l’angle droit ABC.

- Calculer la mesure de chacun des angles suivants.

- BAC  =  90° ;  ABC  =  180° − (90° + 30°) = 60°

  BOC  = 90°
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Convertir, compararer, ranger des unités de mesure de longueur, de masse et d’aire ; connaître et 

convertir les unités de mesure de capacité de stockage numérique.

Objectifs d’apprentissage

- Acquisitions antérieures sur 

les mesures de longueur, de 

masse et d’aire.

- Rudiments d’informatique 

appris dans les séances 

hebdomadaires conscrées à 

ce sujet.

- Calcul des surfaces des 

polygones usuels (carré 

rectangle, losange, trapèze…)

- Calcul de la masse 

volumique.

- divers supports de stockage 

des données numériques 

(CD, DVD, clé USB…).

- Feuilles blanches.

- Fichier de l’élève (pages 

20, 21 et 22).

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

3 Mesure de capacité de stockage numérique et 
mesure de longueur, de masse et d’aire

Les élèves ont déjà rencontré les concepts de longueur, de masse et d’aire. Ils ont eu 

l’occasion (des la 3° année) de convertir, de comparer, d’encadrer, de ranger des longueurs, 

des masses et des aires (exprimées dans leurs unités conventionnelles respectives).

En classe de 6°, ils auront à mobiliser Leurs acquisitions antérieures, à les actualiser et à les 

compléter.

La nouveauté, cette année, réside dans la mesure de capacité de stockage numérique : Cette 

leçon ainsi que les séances hebdomadaires d’informatique vont aider les apprenants à : 

- distinguer les différents supports utilisés pour stocker des données numériques (CD, DVD, 

clé USB, disque dur…).

- Connaître la relations entre les différentes unités de mesure de capacité de stockage 

numérique (O, KO ; MO ; GO).

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte. 

Calcul mental
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La situation sera traitée en groupes restreints 

conformément au canevas habituel (Voir étapes 

page….).

Lors de la discussion des solutions proposées 

par les rapportrices et les rapporteurs des 

groupes, il convient de :

- s’arrêter sur les différentes mesures citées dans 

l’énoncé : longueurs (0,4 dam  ;  45 cm  ;      

7 m...) ; masses (400  hg  ;  10 t  ;  29,50 q)  ;  

surfaces ( à calculer).

- remettre en mémoire les tableaux des unités 

de ces mesures :

Situation de construction
(Activité 1 du fichier page 20)

Un poids lourd a une largeur de 0,4 dam.

Ses deux rétroviseurs ouverts, mesurent 45cm 

chacun.

- Peut-il franchir la porte d’un 

garage de 0,05 hm de large ?

-Ce camion transporte 175 caisses de légumes d’une 

masse de 400hg chacune.

- Peut-il traverser un pont réservé aux charges de 

moins de 10t, sachant que, vide, ce camion pèse 

29,50q ?

- Peut-il occuper une place de parking de 25,5 m2 

sachant qu’il mesure 7m de long et 4m de large ?

Multiples Unité Sous-multiples

km hm dam m dm cm mm

0 4

4 5

Multiples Unité Sous-multiples

t q . kg hg dag g dg cg mg

2 9 5 0 .

3 5 0 0

Unités de longueur
(1 chiffre par colonne)

Unités de masse
(1 chiffre par colonne)

Multiples Unité Sous-multiples

km2 hm2 dam2 m2 dm2 cm2 mm2

Unités de surface
(2 chiffres par colonne)

1 02 0

 Les tableaux des unités facilitent la conversion 

d'une unité à une autre.

 La conversion à la même unité permet de 

comparer, d'encadrer, de ranger des mesures.

    Conversions

0,4 dam  =    4 m

0,05 hm  =    5 m

45 cm     =    0,45 m

400 hg    =    40 kg

29,50 q   =    2,95 t

Résolution du problème

Largeur du camion rétroviseurs ouverts :

4  +  0,45  +  0,45  =  4,90 m

4,90 m  <  5 m  donc, le camion peut franchir la porte du 

garage de 0,05 hm de large (5m)

9,95 t  <  10 t,  donc le camion peut traverser un pont réservé 

aux charges de moins de 10t.

Masse totale des caisses de légumes

40  ×  175  =  7000 kg  =  7 t

Masse totale au camion chargé

7 t  +  2,95 t  =  9,95 t  
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Surface de la base du camion :  7 ×  4  =  28 m2

28 m2  >  25,4 m2  donc le camion ne peut pas occuper la place de parking de 25,4 m2 surface.

Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre

L’activité permet à l’apprenant (e) : 

- d’approcher les divers supports informatiques permettant de stocker des données 

numériques : disque dur ; CD ; DVD ; clé USB ; carte SD…

- de connaître et de convertir les unités de mesure de capacité de stockage 

numérique : l’octet (o) ; le kiloctet (ko) ; le mégaoctet (MO) ;

1 ko  =  1000 o     ;     1 Mo  =  1000 ko     ;     1 Go  =  1000 Mo

2 

page 20

Il s’agit de repérer et de colorier les étiquettes inférieurses à 1 km ; cela demande la 

conversion de toutes les longueurs proposées en km :

99 999 cm  =  0,99 999 km       ;       890,25 dam  =  8,9025 km

  999,99 m  =  0,99 999 km       ;         10,075 hm  =  1,0075 km

                   99,9 dam  =  0,999 km

Les longueurs inférieures à 1 km sont : 99 999 cm   ;   999,99 m et  99,9 dam

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Soustraire de 10, 11, 12…18, le nombre affiché sur la carte.

- Multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 2 à 7.

3 

page 24

Les élèves sont appelés à montrer leur capacité à faire des estimations, en donnant 

la mesure la plus vraisemtable à chacun des objets proposés : longueur de la cour 

de l’école (25 m et non 25 km, ni 25 cm) ; la surface de la cour de l’école (360 m2 et 

non 360 ha) ; masse d’un éléphant (5 t et non 5 kg). 
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Activités correction / commentaire

4 

page 21

La réponse attendue demande la conversion de toutes les masses proposées à la même 

unité (par exemple le kg) :

  0,999 q  =  99,9 kg   ;   1,001 t  =  1001 kg   ;   10,05 q  =  1050 kg

  9999 dag  =  99,99 kg    les masses supérieures à 1 t sont : 1,001 t  et    

  10,50 q et 1000,87 kg

5 

page 21

Il s’agit de convertir à l’unité demandée chacune des mesures données :

0,044 dam2  =  4,4 m2   ;   5 600 cm  =  5,6 dam   ;   9750 kg  =  9,750 t

6 

page 21

Les apprenants sont appelés à convertir des unités de mesure de capacité de stockage 

numérique :

       3 000 octets   =    3 Ko             ;             32 bits  =  8 octets

       20 000 Mo     =    20 go ...

7 

page 21

Pour ranger les fils, il faut d’abord les convertir à la plus petite unité (ici le cm) :

5 dm  =  50 cm       ;       0,8 m  =  80 cm

45 cm   <   5 dm   <   0,8 m 

8

 page 21

Pour calculer le masse totale du cartable, il faut convertir les masses des objets qu’il 

contient en kg :

  325 dag  =  3,25 kg       ;       13 hg  =  1,3 kg       ;       600 g  =  0,600 kg

   3,25  +  1,3  +  0,600  =  5,15 kg

Il convient de :

- faire attention aux conversions

- mettre en œuvre la procédure de calcul de la somme de plusieurs nombres déci-

maux.

9 

page 21

Il s’agit de convertir chacune des mesures données (longueur, masse, aire) à l’unité 

demandée.

Les tableaux des unités de ces mesures peuvent être d’une grande aide aussi bien 

pendant l’exécution de l’activité par les élèves que lors de la correction (supervisée par 

l’enseignant).
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Activités correction / commentaire

10 

page 21

Le calcul de la longueur du canal de Suez demande :

- une lecture attentive de l’énoncé et le repérage des deux données essentielles.

- la conversion de ces données en km et le choix de l’opération à effectuer (c'est-à-dire 

l’addition).

81600 m  =  81,600 km  ;  1117 hm  =  111,7 km

longueur du canal de suez : 81,600  +  111,7  =  193,3 km

11 

page 21

Le calcul de la surface totale du jardin demande la conversion des surfaces des 

différents espaces qui le constituent en m2:

4900 dm2  =  49 m2     ;     1,05 dam2  =  105 m2

49  +  105  +  46  =  200 m2

En cas d’utilisation du tableau des unités de mesures de surface, il faut faire attention 

aux colonnes qui comportent chacune 2 cases (donc 2 chiffres) et qu’il ne faut pas 

confondre avec le tableau des unités de longueur.

12 

page 21

Pour ordonner les mesures de capacité de stockage numérique proposées, il faut 

d’abord les convertir à la même unité (c’est-à-dire la plus petite, soit le bit) sur une 

feuille.

9 octet   <   80 bit   <   1 Mo   <   1500 Ko   <   10 Go

Séance 4 : Activités d’évaluation des apprentissages

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

Multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 1 à 7.

13

page 22

Il s’agit de trouver l’unité qui convient pour que les égalités proposées  soient exactes :

0,25 hm2  =  25 dam2     ;     12 000 g  =  12 kg     ;     375 mm  =  3,75 dm...

14

page 22

Les élèves sont appelés à ranger dans l’ordre croissant trois séries de mesures diffé-

rentes et cela demande la conversion de ces mesures à la même unité :

33,3 q             333 kg             3,32 t
333 kg   <   3,32 t   <   33,3 q

3 330 kg           333 kg             3320 kg

On procède de la même façon avec les deux autres séries. 
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Activités correction / commentaire

15

page 22

- On convertit toutes les masses en tonnes :

36 q  =  3,6 t     ;     850 kg  =  0,850 t     ;     7,80 q  =  0,780 t

- Masse totale du camion à la charge (en t) :

3,6  +  0,850  +  0,780  +  0,625  =   5,855 t

- On compare la masse totale du camion à la masse permise 5,855 t  >  5,5 t donc 

le camion ne peut pas franchir le pont avec toute sa charge.

N.B. : Ouvrir un débat sur les solutions possibles.

16 

page 22

Il s’agit de ranger les mesures de capacité de stockage numérique proposées dans 

l’ordre croissant. Et cela demande la conversion de ces mesures à la même unité (par 

exemple l’octet).

Séance 5 : Activités de consolidation des apprentissages

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- feuille de calcul mental 6.3.

17 

page 22

La résolution de la situation-problème demande :

- la lecture attentive de l’énoncé et l’analyse minutieuse des données.

- le choix des opérations à effectuer et la rédaction de la solution.

 Conversion : 90 q  =  9 t   ;   7500 kg  =  7,5 t

 Masse de maïs consacrée à la consommation des personnes et des bêtes :

9  +  7,5  =  16,5 t

 Masse de maïs destinée à la vente : 45  −  16,5  = 28,5 t

 Conversion en kg : 28,5 t  =  28 500 kg

 Nombre de sacs de maïs destiné à la vente : 28 500  :  50  =  570 sacs

 Prix de vente total des sacs (en dh) : 120  ×  570  =  86400 dh

 Consommation annuelle du maïs destiné aux bêtes : 20  ×  365  =  7 300 kg

7300  <  7500    les 7500 kg réservée aux bêtes est 

suffisante 
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Utiliser les techniques usuelles pour calculer la somme, la différence et le produit de deux nombres 

décimaux ; découvrir et expliquer des erreurs commises dans des opérations effectuées.

Objectifs d’apprentissage

- Les nombres entiers et les 

nombres décimaux : lecture 

écriture ; comparaison 

encadrement ; ordre.

- Acquisitions antérieures sur 

l’addition la soustraction et 

la multiplication des nombres 

entiers et décimaux.

- Division des nombres 

décimaux.

- Résolution de situations-

problèmes relatives aux 

quatre opérations sur les 

nombres entiers et les

nombres décimaux.

- Ardoises ; feuilles 

blanches ; cahiers.

- Cartes de nombres pour 

le calcul mental.

- Fichier de l’élève pages 

23, 24 et 25.

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

4 Les nombres décimaux : Addition, soustraction et 
multiplication

L’addition, la soustraction et la multiplication des nombres décimaux sont aux programmes 

de maths depuis la 4° année (pour les deux premières), et depuis la 5° année (pour la 

dernière). Les apprenants ont donc eu le temps de se familiariser avec tout ce qui se 

rapporte à ces trois opérations (sens, propriétés, technique..) de s’entraîner à calculer des 

sommes, des différences et des produits de nombres décimaux et à résoudre des problèmes 

s’y rapportant.

- la lecon 4 de cette année sera mise à profit pour.

- Vérifier les acquisitions antérieures et combler d’éventuelles lacunes.

- consolider les procédures de calcul de sommes, différences et produits de nombres 

décimaux.

- s’appuyer sur le calcul approché pour repérer et corriger d’éventuelles erreurs.

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte. 

Calcul mental
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La séance se déroule dans le cadre de groupes 

restreints conformément au canevas habituel 

(voir étapes page…).

Ces groupes auront à vérifier qui des deux enfants 

a raison et ce, en posant et en effectuant, les trois 

opérations, ce qu’ils savent faire (a priori).

Lors de la discussion des solutions proposées par 

les rapportrices et les rapporteurs des groupes, il 

convient de s’arrêter sur les procédures de calcul 

mises en œuvre par les uns et les autres et de 

s’assurer de la solidite de l’acquisition des 

Situation de construction

Ali dit que la somme, la différence et le 

produit suivants sont égaux. Sa sœur trouve 

que la différence est la plus grande.

Qui a raison ? Qui a tort ?

Vérifions en posant et en effectuant les trois 

opérations.

167,075  +  93,025

1200,037  −  939,937

63,75  ×  4,08

techniques opératoires de l’addition, de la soustraction et de la multiplication des nombres 

décimaux (voir encadrés).

 Je mets la partie entière 

sous la partie entière, la 

partie décimale sous, la 

partie décimale et la 

virgule sous la virgule.

 J’additionne les chiffres 

de même rang.

 Je fais attention à la 

retenue.

 Je n’oublie pas de placer 

la virgule de la somme.

 On effectue la 

multiplication comme s’il 

s’agit de nombres entiers 

(sans virgule).

 On fait attention à la 

retenue.

 Une fois l’opération 

effectuée, on compte les 

chiffres après la virgule : 

dans le multiplicande(2) et 

dans le multiplicateur(2) 

et donc dans le quotient 

4(2+2).

    1 6 7 , 0 7 5
+     9 3 , 0 2 5

2 6 0 , 1 0 0

1   1         1   1
    1 2 0 0 , 0 3 7
−     9 3 9 , 9 3 7

0 2 6 0 , 1 0 0

 On met la partie entière 

sous la partie entière, la par-

tie décimale sous la partie 

décimale et la virgule sous la 

virgule.

 On soustrait les chiffres de 

même rang.

 On fait attention à la 

retenue.

 On n’oublie pas de placer la 

virgule de la différence, une 

fois la soustraction effectuée.

    6 3 , 7 5
−     4 , 0 8

5 1 0 0 0

2 6 0 , 1 0 0 0
2 5 5 0 0

2 chiffres

2 chiffres

4 chiffres

(2 + 2)

Le calcul approché peut aider à repérer d’éventuelles erreurs, surtout en cas d’omission de la virgule dans 

le résultat de l’opération. Ex : 63,75 × 4,08  =  260,1 (en cas d’oubli de la virgule, nous aurons 2 601, soit 

un nombre beaucoup plus grand que le vrai produit.
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 23

 Prolongement de la situation de construction, l’activité vise à consolider 

davantage les procédures de calcul de sommes et de différences de nombres. 

Décimaux.

L’enseignant veillera à la bonne mise en œuvre de ces procédures (la bonne posi-

tion verticale de l’opération, les retenues et la virgule).

Il convient aussi d’habituer les apprenants à recourir au calcul approché (ordre de 

grandeur) afin de repérer et de corriger d’éventuelles erreurs.

63,75  ×  4,08  =  260,1

   63     ×     4     =  252

1200,037  −  939,937  =  260,1

   1 200     −      940      =  260

Comment utiliser le calcul approché

Conclusion : 260,1  =  260,100  =  260,1000 (les zéros à la droite d’un nombre décimal 

peuvent être supprimés).

C’est donc Ali qui a raison : la somme, la différence et le produit sont égaux.

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Soustraire de 10, 11, 12…18, le nombre affiché sur la carte.

 - Multiplier le nombre affiché sur la carte par 2 à 7.

1 

page 24

Les élèves sont appelés à calculer une somme, une différence et un produit de 

nombres décimaux en mettant en œuvre les procédures habituelles.

Lors de la correction, l’enseignant s’assurera de la bonne acquisition de la tech-

nique opératoire et apportera, au besoin, les éclaircissements jugés nécessaires.

2 

page 24

Il s’agit de multiplier des nombres décimaux par 10,100 ou 1000 (en déplaçant la 

virgule de 1, 2 ou 3 chiffres vers la doite : ex. 547,25 × 10  =  5472,5  ;  547,25 × 

100  =  54 725...) et par 0,1 , 0,01 ou 0, 001 (en déplaçant la virgule de 1,2 ou 3 

chiffres vers la gauche : ex 547,25 × 0,1 = 54,725 et non 5472,5...).

La mise en œuvre des règles de multiplication de nombres décimaux par 10 ; 100 ; 

1000 ; 0,1 ; 0,01 ou 0,001 permettra aux élèves de repérer et de corriger les erreurs 

qui se sont glissés dans certaines réponses.
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Activités correction / commentaire

3 

page 24

La vérification de l’égalité proposée n’est que prétexte :  le vrai objectif de 

l’activité est la consolidation de la technique opératoire de l’addition et de 

la multiplication des nombres décimaux.

    43,75
×  20,8

      35000
+  8750

2 chiffres

3 chiffres

1 chiffre

910,000

    823,25
+    86,25

909,50

910 > 909, 50    
l'égalité est donc fausse

4 

page 24

Il s’agit de vérifier la justesse de la multiplication proposée :

a- en utilisant le calcul approché.

902,5  ×  0,9  =  8122,5

900    ×    1    =  900

Le produit juste doit être proche de 900.

Le produit trouvé (8122,5) est donc faux.

b- en observant la place de la virgule dans le produit.

         902,5  ×  0,9  =  8122,5

1ch    ×  1ch  =  812,25 (2 ch)

La partie décimale du produit doit 

comporter 2ch et non 1. l'opération 

(de depart) est donc fausse

c- Pour confirmer les remarques ci-dessous, on peut poser et effectuer l’opération.

5 

page 24

Distance entre la maison et le champ :

      19,750  +  25,219  =  44,969 km

Distance parcourue par l’agriculteur pendant une semaine :

      44,969  ×  7  =  314,783 km

La résolution de ce problème donne aux élèves l’occasion de consolider les 

techniques opératoires acquises et à l’enseignant l’opportunité de s’assurer de la 

bonne mise en œuvre de toutes les procédures de calcul de sommes et de 

produits de nombres décimaux.
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Séance 4 : Activité d’évaluation des apprentissages

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 2 à 7.

6

 page 25

 Zineb a grossi de 2,750 kg pendant les grandes vacances. Après les vacances et 

grâce à en régime sévère, elle a maigri de 3,850 kg. Donc, elle a perdu une masse 

nette de : 3,850  −  2,750  =  1,100 kg

 Zineb pèse maintenant 59,300 kg ; donc sa masse avant les grandes vacances

est : 59,300  +  1,100  =  60,400 kg

7 
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Le directeur de l’école n’a pas acheté tous les titres qui figurent sur la liste. Il a 

commandé seulement 9 dictionnaires et 13 romans.

Prix des dictionnaires : 75,25  ×  9  =  677,25 dh

Prix des romans : 17,54  ×  13  =  228,02 dh

Montant de la facture : 677,25  +  228,02  =  905,27 dh

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- effectuer la feuille de calcul mental 6.4

8 
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Les élèves sont appelés à poser et à effectuer trois opérations sur les nombres 

décimaux en mettant en oeuvre les procédures de calcul habituelles.

    1805,9
+    494,85

2300,75

    8 000
−  2 300,75

5 699,25

    63,75
×    0,88

510 00
+ 5100 0

56,1000

2 ch

2 ch

4 ch

9 
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Il s’agit de calculer des produits de nombres entiers ou décimaux par 10 ; 100 ; 

1000 ; 0,1 ; 0,01 ; 0,001 sans poser l’opération. Cela demande la mise en 

application des règles apprises.

Séance 5 : Activité de consolidation des apprentissages
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Activités correction / commentaire

9 

(suite)

567  ×  0,1      =  56,7

567  ×  0,01    =  5,67

567  ×  0,001  =  0,567

d'un chiffre

de deux chiffres

de trois chiffres

On déplace la virgule

vers la
gauche

6,457  ×  10      =  64,57

6,457  ×  100    =  645,7

6,457  ×  1000  =  6457

d'un chiffre

de deux chiffres

de trois chiffres

On déplace la virgule

vers la
droite

10 
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 Je porte chaque longueur sur le segment qui convient.

7,75 cm

C A B D

8,25 cm

25,50cm

La longueur du segment [A,B] est 

25,50  −  (7,75  +  8,25)  =  25,50  −  16

                                        =  9,50 cm
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Evaluation et consolidation de l’unité 1Evaluation et consolidation de l’unité 1

Objectif d’apprentissage

Ecrire, lire, comparer, ranger, encadrer des 

grands nombres ; reconnaître et tracer des 

droites parallèles et des droites perpendicu-

laires ; reconnaître et convertir des unités de 

capacité de stockage numérique ; convertir ; 

comparer ; ranger des unités de mesure de 

longueur, de masse et d’aire ; calculer des 

sommes, différences et produits de nombres 

décimaux en utilisant la technique usuelle.

Calcul mental

 Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la 

carte.

 Retrancher le nombre affiché sur la carte de 

10, 11, 12…18.

 Multiplier le nombre affiché sur la carte par 

un nombre de 2 à 7.

 Effectuer la feuille de calcul mental 6.5.

Activités correction / commentaire

1 

page 26

Il s’agit d’identifier les classes qui constituent le nombre proposé et de les colorier 

selon un code donné.

Ces classes sont (de droite à gauche) : la classe des unités (à colorier en vert) ; 

les mille (en bleu) ; les millions (en rouge) ; les milliards (en mauve).

L’identification des classes facilite la lecture du nombre et son écriture en lettres.

56 milliards 703 millions 184 mille 929 unités

2 

page 26 

On remarque qu’il faut 1 octet pour stocker un signe (ici le signe A) ; 10 octets 

pour stocker un texte de 10 signes. Il faut donc compter le nombre de signes des 

deux autres textes.

 J’apprends mes leçons    19 signes donc 19 octets

 En classe, je suis sérieux et travailleur    34 octets

3 

page 26

Les élèves sont appelés à encadrer deux grands nombres selon un modèle donné.

   900 000 000  <    985 205 643   <  1 000 000 000  

9 000 000 000  <  9 463 719 008  <  10 000 000 000 
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Activités correction / commentaire

4 

page 27

Il s’agit de vérifier la justesse de deux égalités. Mais cette vérification n’est qu’un 

prétexte : le vrai objectif est la consolidation des procédures de calcul de sommes, 

différences et produits de nombres décimaux.

4 0 , 0 0 0

       9 , 8 7 5

+  3 0 , 1 2 5

1        1    1

1       1 8  0 0
+ 1 5 7  5    
+ 6 7 5

       2, 2 5
×  3 7, 8

8 5,0  5 0

2ch

1ch

3ch

     2 2 3 4 4 0
     8 9 3 7 6
  4 4 6 8 8

     4 4 6 , 8 8
×  1 2 5

5 5 8 6 0, 0 0

       3  6 7 5, 4
+  1 0  4 6 4, 6

1 4  1 4 0  0

     7 0  0 0 0
−   1 4  1 4 0

5 5  8 6 0

Je compare :

40 < 85,050

donc : l'égalité est 

fausse

Je compare : 55 860 = 55 860

Donc : l'égalité est juste

5 
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Solution :

14,4 – 9,5 = 4,9 GO

7,14 – 4,9 = 2,24 GO

Il doit libérer au moins 2,24 GO de la clé USB pour y parvenir à télécharger le 

film TURNING RED

6 et 7

page 27

Il s’agit de convertir des mesures données (longueur, masse, surface) à l’unité 

demandée (exercice 6) ou de trouver unité qui manque (exercice 7).

5750 dm    =     5,75 hm

0,350 t       =    350 kg

4,225 m2       =   4225000 mm2

6250 mm2    =   62,50 cm2

8950 hg       =    8,95 q

7,060 dam   =    706 dm

0,009 km        =   9 m

0,125 q            =   125 hg
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Activités correction / commentaire

8 

page 27

Le calcul de la masse de la pâte obtenue demande la conversion des masses de 

tous les ingrédients en kg.

Conversion :

2500 g  =  2,500 kg    ;    5 dag  = 0,05 kg    ;    50 g  =  0,050 kg

0,75 kg  =  0,75 kg    ;    90g  =  0,090 kg

Masse des 4 œufs : 0,05  ×  4  =  0,20 kg

Masse totale de la pâte obtenue (en kg)

2,500  +  0,20  +  0,050  +  0,75  +  0,090  =  3,590 kg

    2,500
+  0,200
+  0,050
+  0,750
+  0,090

3,590

9

page 27

Les apprenants sont appelés à convertir des unités de mesure de capacité de 

stockage numérique en s’appuyant sur le tableau de ces unités :

8 Go  =  8 000 000 Ko           ;        9,5 To  =  9500 Go

75 To  =  75 000 000 Mo       ;      0,001 Go  =  1 000 000 octets

10 

page 27

Il s’agit de ranger quatre des tours les plus hautes de la planète dans l’ordre 

croissant (de la plus basse à la plus haute) et cela demande la conversion de 

leurs hauteurs respectives à la même unité (la plus petite unité, ici, étant le dam).  

8,28 hm  =  82,8 dam     ;     6,3 hm  =  63 dam

0,636 km  =  63,6 dam     ;     63,2 dam  =  63,2 dam

Classement

Borj Al khalifa

Doubai

Woha Tower

Chine

Merdeka-kuala

Lumpur

Shangai Tower

Chine

1 4 2 3

11 
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Ranger des surfaces exprimées dans des unités différentes demande leur conversion à 

la même unité (prenons ici par exemple le dam2).

0,04 hm2   =  4 dam2     ;    73 500 dm2   =  3,75 dam2

Rangeons des trois surfaces proposées dans l’ordre croissant (de la plus petite à la plus 

grande) :

0,38 dam2   <   37 500 dm2   <   0,04 hm2
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Activités correction / commentaire

12 

page 28

Les deux nombres ont le même nombre de chiffres (10 chiffres pour chacun). On com-

pare à partir de la gauche.

1 305   890   670      <      1 305   809   670

9 0<

13 
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On convertit les deux surfaces en m2 :

0,0325 ha  =  325 m2    ;    0,04 dam2  =  4 m2

Surface à arroser : 325  +  4  =  329 m2

Quantité d’eau nécessaire : 50  ×  329  =  16 450 l

14 

page 28

Il s’agit d’identifier et de repasser :

- la droite parallèle à (D) (en rouge

- la droite perpendiculaire à (D) (en bleu.

Cela nécessite l’utilisation correcte du rapporteur.

15 

page 28

Les élèves sont appelés à mettre la main à la pâte en traçant les perpendiculaires à (D) 

qui passent par les points A et B et ce, en utilisant le rapporteur.

Ils constateront que deux droites perpendiculaires à une même troisième sont 

parallèles (entre elles).

16 

page 28

On convient les masses en t :     2950 kg  =  2,950 t      ;      31,50 q  =  3,150 t

Poids total du camion chargé :    2,950  +  3,150  =  6,100 t

conclusion : le camion ne peut pas franchir le pont car 6,100 t  >  6t

Pour que la camion puisse franchir le pont, sa masse totale ne doit pas dépasser 6t, 

donc pour transporter les légumes, le chauffeur ne doit prendre à chaque changement 

que :

6      −      2,950   =   3,050 t

charge 
autorisé

masse du
camion vide

3,050  ×  5  =  15,250 t

les 5 déplacements ne suffiront pas  ;  

il faut un 6° pour transporter le reste
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Connaître les multiples et les diviseurs d’un nombre entier ; trouver le plus petit multiple 

commun et le plus grand diviseur commun de deux nombres ; résoudre des situation-pro-

blèmes en utilisant la divisibilité par 2, 3, 4, 5, 6, et 9.

Objectifs d’apprentissage

5 Les multiples et les diviseurs : divisibilité par 2, 3, 4, 5, 6 et 
9 ; nombres pairs et nombres impairs ; nombres premiers

- Les nombres entiers naturels.

- Multiplication et division 

des nombres entiers naturels

- Réduction au même 

dénominateur de fractions 

données.

- Multiplication et division 

des grands nombres.

- Simplification de fractions.

-Addition et soustraction de 

fractions.

- Ardoises, cahiers ; feuilles 

blanches 

- Cartes de nombres pour 

le calcul mental

- Fichier de l’élève (pages 

30, 31 et 32).

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

Les multiplies et les diviseurs de nombres entiers naturels ainsi que les caractères de 

divisibilité par 2, 3, 4, 5, 6 et 9 figurent parmi les acquisitions antérieures des apprenants de 

6°. Ceux-ci sont rompus aux procédures de recherche de multiplies et diviseurs de nombres 

entiers, de calcul du PPCM et du PGCD….

Cette leçon sera mise à profit pour vérifier la qualité des acquisitions antérieures et faire 

prendre conscience aux élèves que la maîtrise des multiples et des diviseurs n’est pas une 

fin en soi mais un moyen utilisé dans diverses situations dont :

- la simplification des fractions avec la recherche de PGCD du numérateur et du 

dénominateur.  

- la réduction au même dénominateur avec le calcul de PPMC des dénominateurs.

- l’encadrement du dividende entre deux multiples consécutifs du diviseur comme 

procédure de calcul du quotient et du reste dans une division euclidienne.

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte. 

Calcul mental
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La séance se déroule selon le canevas habituel (voir 

étape page….).

Lors de la discussion plénière, il convient d’expliciter 

la signification de certains termes (voir encadrés). 

Et de rédiger la solution finale avec la participation 

de tous.

Situation de construction
Pour ouvrir son coffre, Ali utilise le code 

constitué de 8 chiffres.

Trouvons ce code en nous appuyant sur les 

données relatives à chacune des classes qui 

constituent le nombre.

 Le nombre premier impair compris 11 et 12 est le nombre 13 (il constitue la classe des millions 

dans ce code).

 Le nombre divisible par 9 compris entre 300 et 310 est le nombre 306 (il constitue la classe 

des mille).

 Les diviseurs de 8 compris entre 0 et 5 sont 1, 2 et 4.

Le code est donc : 13 306 124.

N.B. : exploiter le code pour rappeler les règles de visibilité par 2, 3, 4, 5, 6 et 9.

Expliciter davantage les notions de nombre premier, nombre pair, nombre impair.

attirer l'attention sur le fait que 2 est le seul nombre premier pair.

Nombre impair 
premier compris 
entre 10 et 12

Nombre 
divisible par 9, 
compris entre 

300 et 310

Diviseurs du nombre 
8 compris entre 0 
et 5 et rangés dans 
l’ordre croissant

Un nombre impair a 

pour chiffre des unités 

1, 3, 5, 7 ou 9.

Un nombre pair est 

divisible par 2.

Un nombre premier 

est un nombre qui n’a 

que deux diviseurs : 1 

et le nombre lui-même 

(comme 7, 13, 19…)

Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 30

La situation sera résolue en groupes restreints (à l’instar de la situation précédente).

Les élèves sont appelés à lire attentivement les données propres à chacune des 

deux filles.

- Fati : son code  est un multiple commun à 3, 5 et 9 (rappeler les règles de 

divisibilité par ces trois nombres).

Ce code est 450 (chiffre des unités 0 ; somme des chiffres divisible par 3 et 9).

- Mouna : son code est un nombre pair divisible par 3, 4, 6 et 9 c’est-à dire 468.
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Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Soustraire le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12…..18.

- Multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 6 à 8 (table de multiplication : ordre 

aléatoire).

1 

page 31

Il s’agit de trouver les multiples et les diviseurs demandés en appliquant les pro-

cédures habituelles de calcul.

- Multiples de 4 inférieurs à 35 : 0 , 4 , 8 , 12 , 16 , 20 , 24 , 28 , 28 , 32 

- Multiples de 9 inférieurs à 100 : 0 , 9 , 18 , 27 , 36 , 45 , 54 , 63 , 72 , 81 , 90 , 99

- Diviseurs de 42 inférieurs à 10 : 1 , 2 , 3 , 6 , 7

2 

page 31

Les élèves sont appelés à trouver des nombres premiers (parmi les nombres pro-

posés), c’est-à-dire les nombres qui n’ont que deux diviseurs (1 et le nombre lui-

même) : 12  ;  13  ;  16  ;  17  ;  19  ;  21  ;  23

Lors de la correction : 

- justifier pourquoi les autres nombres de la liste ne sont pas premiers.

- attirer l’attention qu’à part 2, les autres nombres pairs ne sont pas premiers.

3 
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Il s’agit de calculer le plus petit commun multiple (PPCM) de 8 et 9 en mettant en 

oeuvre les procédures habituelles.

- Les premiers multiples de 8 :

0  ;  8  ;  16  ;  24  ;  32  ;  40  ;  48  ;  56  ;  64  ;  72 ;  80  ;  88  ;  96

- Les premiers multiples de 9 :

0  ;  9  ;  18  ;  27  ;  36  ;  45  ;  54  ;  63  ;  72 ;  81  ;  90

le PPCM de 8 et 9 est 72

4 

page 31

Le travail consiste à trouver les chiffres manquants pour que les nombres proposés 

soient divisibles par 4, 9 et 5.
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Activités correction / commentaire

4 

page 31

(suite)

cela demande la mise en application des règles de divisibilité par 4, 5 et 9.

 Divisibilité par 4 (le nombre formé par les chiffres des unités et des dizaines est 

un multiple de 4) :

   8  0  (le chiffre manquant peut être 0, 2, 4, 6 ou 8)

 63  0  (mêmes chiffres que ci-dessus)

 9  2   (Le chiffre des unités peut être 0,4 ou 8 celui des centaines peut être

 0,1 .................. 9).

Divisibilité par 9 (le somme des chiffres du nombre doit être un multiple de 9) : 

243  ;  648  ;  981

Divisibilité par 5 et 9 à la fois  (somme des chiffres = multiples de 9 et chiffre des 

unités = 0 ou5)

 54  0  (chiffre manquant égal 0 ou 9)

 6  4   (si chiffre des unités = 0, chiffre des centaines = 8)

             (si chiffre des unités = 5, chiffre des centaines = 3)   

 9  8   (si chiffre des unités = 0, chiffre des centaines = 1)

             (si chiffre des unités = 5, chiffre des centaines = 5)

5 

page 31

Le nombre de billes contenues dans le sac de Saïd correspond du plus petit 

commun multiple (PPCM) des nombres 2, 3, 6, et 9 soit (après utilisation des 

procédures de calcul habituelle), le nombre 18.

6 

page 31

Il s’agit de trouver tous les diviseurs des nombres 36 et 42 :

    

    

    

1  ;  2  ;  3  ;  4  ;  6  ;  9  ;  12  ;  18 ;  36
4 × 9

3 × 12

2 × 18

1 × 36

 Diviseurs de 36 :

1  ;  2  ;  3  ;  6      ;     7  ;  14  ;  21 ;  42
6 × 7

3 × 14

2 × 21

1 × 42

 Diviseurs de 42 :

Diviseurs communs aux nombres 36 et 42 : 1  ;  2  ;  3  ;  6

Plus grand commun diviseur de 36 et 42 : 6

7

 page 21

Les élèves sont appelés à écrire le nombre 54 sous forme de produit de deux fac-

teurs. Cela demande la recherche de tous les diviseurs de 54 :
1    ;    2    ;    3    ;    6    ;    9    ;    18    ;    27    ;    54

6 × 9
3 × 18
2 × 27
1 × 54
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Séance 4 : Activité d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 6 à 8. (Tables de multiplication : ordre 

aléatoire).

8 

page 32

Le nombre d’élèves de cette classe correspond au plus petit commun multiple des 

nombres 2, 3 et 5.

Les nombres 2, 3 et 5 étant premiers, leur PPCM est égal à leur produit : 

2 × 3 × 5 = 30 élèves

N.B. : On trouvera aussi ce PPCM est mettant en œuvre les procédures de 

calcul habituelles, c’est-à-dire en cherchant les premiers multiples de cha-

cun de ces nombres :

  0 ; 2 ; 4 ; 6 ; 8 ; 10 ; 12 ; 14 ; 18 ; 20 ; 22 ; 24 ; 25 ; 28 ; 30

  0  ;  3  ;  6  ;  9  ;  12  ;  15  ;  18  ;  21  ;  24  ;  27 ;  30 

  0  ;  5  ;  10  ;  15  ;  20  ;  25  ;  30

9 

page 32

 Le plus petit parmi les nombres proposés (3 ; 4 ; 5 et 9) donnera le plus de 

groupes : 

216  :  3  = 72 groupes de 3 élèves chacun.

 Le plus grand parmi les nombres proposés (3 ; 4 ; 5 et 9), c’est-à-dire 9, donnera : 

216  :  9  =  24 groupes de 9 élèves chacun.

10 

page 32

Il s’agit de vérifier si 3 qui est un diviseur commun à 24 et 36 est aussi un diviseur 

de leur somme et de leur différence.

La clé de la réussite  à cet exercice réside dans la maîtrise de la règle de divisilité 

par 3.

24  +  36  =  60   6 + 0 = 6  ;  6 est divisible par 3 donc la somme de 

24 et 36 est un multiple de 3.

36  −  24  =  12   1 + 2 = 3  ;  3 est un multiple de 3 donc la différence 

de 24 et 36 est divisible par 3.
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Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

-  effectuer la feuille de calcul mental 6.6

11 

page 32

Il s’agit de trouver le multiple, le diviseur ou le nombre premier le plus proche 

d’un nombre donné.

Cela demande la connaissance imperturbable des caractères de divisibilité par 2, 

4, 5 ….et du sens d’un nombre premier.

  Le nombre premier le plus proche de 28 : 29  

  Multiple de 5 le plus proche de 63 : 65  

  Diviseur de 54 le plus proche de 5 : 6

  Multiple de 2 le plus proche de 31 : 32  

  Multiple de 4 le plus proche de 43 : 44

  Diviseur de 36 le plus proche de 8 : 9  

12 

page 32

Il s’agit de trouver le plus petit commun multiple des nombres 2, 3, 4, 5, 6 et 9 = 

en s’appuyant sur les procédures habituelles même si elles peuvent paraître 

longues et fastidieuses. Le PPCM des nombres 2, 3, 4, 5, 6 et 9 est 180.    

Séance 5 : Activité de consolidation des apprentissages
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Utiliser la technique usuelle de la division pour calculer le quotient d’un nombre entier ou 

décimal par un nombre entier ou décimal ; résoudre des situations-problèmes relatives à la 

division des nombres décimaux.

Objectifs d’apprentissage

6 La division : Le quotient d’un nombre entier ou 
décimal par un nombre entier ou décimal

- Les quatre opérations sur 

les nombres entiers et les 

nombres décimaux.

-Acquisitions antérieures sur 

la division des nombres 

décimaux.

- Grandeurs proportionnelles : 

pourcentage ; échelle ; 

vitesse/distance ; masse 

volumique.

- Multiplication et division 

des fractions.

- Ardoises ; feuilles 

blanches ; cahiers.

- Cartes de nombres pour 

le calcul mental.

- Fichier de l’élève (pages 

33, 34 et 35).

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

Parmi les quatre opérations, la division est celle qui donne le plus de fil à retordre aux 

apprenants. Cependant un élève averti, qui maîtrise la technique usuelle de la division des 

nombres entiers peut s’en sortir s’il arrive à mettre en oeuvre 

correctement les procédures de calcul suivantes :

 Identifier la partie décimale du diviseur et le nombre de ses chiffres.

 Transformer le diviseur décimal en nombre entier

 Multiplier le dividende et le diviseur par la même puissance de 

10 (10 ; 100 ou 1000) (selon le nombre de chiffres après la virgule 

dans le diviseur. Ex : Calculons :

    601, 037 : 2,04
3 ch 2 ch

    On multiplie D et d par 100

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte. 

Calcul mental

601,03,7
294,6

1930
−  408

−  1836

−  816

−  122 4
127 7

005 3

00943

2,04
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Situation de construction (1) Situation de construction (2)

Transformons les diviseurs des opérations 

suivantes en nombres entiers

Vérifions la justesse du quotient suivant ; 

répérons les erreurs éventuelles

les situations se déroulent en groupes restreints, selon le canevas habituel (voir étapes page..)

Lors de la discussion des solutions, il convient de se concentrer sur la façon de transformer le 

diviseur décimal d’une division de nombres décimaux et sur les procédures de calcul à mettre 

en œuvre pour calculer le quotient de deux nombres décimaux (voir encadrés).

3, 04 : 0,5   ;   97 : 1,34   ;   5,25 : 2,001 74,625   :   24,5   =   35

Pour transformer le diviseur décimal, on 

applique une propriété fondamentale de 

la division :

 Vérifions la justesse du quotient  suivant ; 

repérons les erreurs éventuelles.

74,625  :  24,5  =  35

 En divisant les parties décimales de D et d 

(74 : 24) on trouvera un quotient proche 3 et 

non 35. Le calcul est donc faux 

 Posons et effectuons. 

N.B. : On peut inviter les élèves a effectuer 

les divisions, une fois débarrassés de la 

virgule du diviseur.

 3,04 : 0,5  diviseur a un seul chiffre 

après la virgule ; je multiple donc D et d par 

10 :

(3,04 × 10) : (0,5 × 10) = 30,4 : 5

 97 : 1,34  2 chiffres après la virgule ; 

je multiplie donc D et d par 100

(97 × 100) : (1,34 × 100) = 9700 : 134

 5,25 : 2,001  d a 3 chiffres après la 

virgule ; je multiplie D et d par 1000.

(5,25 × 1000) : (2,001 × 1000) = 5250 : 2001

Si on multiplie ou on divise le dividende 

(D) et le diviseur (d) d’une division par le 

même nombre, le quotient ne change pas.

74,625 : 24,5    d a un seul chiffre après 

la virgule ; on multiplie donc D et d par 10

(74,625 × 10)  :  (24,5 × 10)  = 

          746,25  :  245

74,6,25
3,05−  73 5

−  0 00

−  1 125
1 125

0 000

01 12

24,5

Le quotient est 3,05 et 
non 35.
celui ou celle qui a 
effectué la division n'a 
pas fait attention au 
zéro intercalé

Situation (1) Situation (2)
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 33

L’activité sera résolue en groupes restreints (à l’instar de la situation précédente). 

Elle vise à asseoir la technique usuelle de la division des nombres décimaux sur 

des bases solides.

Elle donne aux élèves l’occasion de mettre la main à la pâte.

   1 2 2, 5 0
1 4−  8 7  5

−  3 5  0 0
0 0  0 0

0 3 5  0 0

8 , 7 5 7 7 6 0
1 6−  4 8 5

−  2 9 1 0
0 0 0 0

2 9 1 0

4 8 , 5 1 1 9 , 2 5
9−  1 1 9   2 5

0 0 0   0 0

1 3 , 2 5

NB :  insister sur la manière de se débarrasser du zéro du diviseur. 

         Attirer l'attention sur la nature des trois quotients (ils sont entiers      

          et exacts)

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Retrancher 10, 11, 12…..18  du nombre affiché sur la carte.

- Multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 7 à 9 (table de multiplication : ordre 

aléatoire).

1 

page 34

Les apprenants sont appelés à mettre la main à la pâte en posant et en 

effectuant les divisions proposées. Cela demande la mise en œuvre correcte 

des procédures de calcul à commencer par la transformation du diviseur décimal 

en nombre entier. 

     948,75  :  2,75  =  (948,75 × 100)  :  (2,75 × 100)

                         =  94875  :  275  = 345

160,95  :  3,7    =  (160,95 × 10)  :  (3,7 × 10)

                         =  1609,5  :  37  = 34,5

105,975  :  4,5  =  (105,975 × 10)  :  (4,5 × 10)

                         =  1059,75  :  45  = 23,55
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Activités correction / commentaire

2 

page 34

Les apprenants sont appelés à calculer le diviseur de chacune des divisions 

proposées, connaissant le quotient.

Cela va les pousser à poser et à effectuer les deux divisions autrement (en divisant 

le dividende par le quotient).

2 8 1 , 2 5

0 3 1   2 5 
4 5−  2 5 0   0

−  3 1   2 5
0 0   0 0

6 , 2 5

1

4 3 6 , 8

0 4 4   8
7 8−  3 9 2  

−  4 4   8
0 0   0

5 , 6

2

On constate que les 

diviseurs qui manquent dans 

les divisions proposées sont 

entiers et que ces divisions 

sont exactes.

3 

page 34

Il s’agit de calculer le diviseur de chacune des divisions proposées sans poser 

l’opération.

En observant le dividende et le quotient, on constate que le diviseur ne peut être 

que 10 ou une puissance de 10

4 

page 34

Les apprenants sont appelés à effectuer des divisions déjà posées en mettant en 

œuvre les procédures de calcul habituelles à commencer par la transformation du 

diviseur décimal en diviseur entier.

5 

page 34

Aya connaît le prix total et le prix unitaire des stylos ou des crayon que contient 

chacune des deux boîtes.

Il lui appartient de calculer le nombre de stylos de chaque boîte. 

1 6 8 , 7 5

0 1 1   2 5 
7 5−  1 5 7   5

−  1 1   2 5
0 0   0 0

2 , 2 5

La boîte contient
75 crayons

Nombres de crayons

1 8 7, 5 0

0 0 0  0 0 
−    0 0  0 0 

    0 0  0 0 

5 0−  1 8 7  5
3 , 7 5

Nombres de stylos

La boîte contient
50 stylos

745 : 100  =  7,45      ;      6458 : 1000  =  6,458      ;     404 : 100  =  4,04

745 : 10    =  74,5      ;      645 : 1000  =  0,645      ;      40,4 : 100  =  0,404
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Séance 4 : Activités d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 7 à 9. (Tables de multiplication : ordre 

aléatoire).

6 

page 35

Les élèves sont appelés à calculer le quotient approché.

9 4,1 2 5

4 1
6,275−  9 0

−  3 0

−  1 0 5

−  7 5
0 0

0 0 7 5

1 1 2

1 5
par défaut

 à 0,1 (un chiffre après 

la virgule)

 6,2

 à 0,01 (deux chiffres 

après la virgule)

 6,27

par excès

 à 0,1 (un chiffre 

après la virgule)

 6,3

 à 0,01 (2 chiffres 

après la virgule)

 6,28

7 

page 35

Il s’agit de s’assurer d’une propriété fondamentale de la division :

Si on multiplie ou on divise le dividende et le diviseur par le même 

nombre, le quotient ne change pas :

75  :  4  =  18,75  ;  (75 × 10)  :  (4 × 10)  =  18,75 ....

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

-  feuille de calcul mental 6.7

8 

page 35

Il s’agit de transformer le diviseur décimal de chacune des divisions proposées en 

diviseur entier et ce, en mettant en œuvre les procédures habituelles.

567,8  :  2,15   on multiplie D et d par 100 (2 ch. après virgule)

                        (567,8 × 100)  :  (2,15 × 100)

                              = 56780  :  215

  5  :  3,250  =  5000  :  3250  ;  45,16  :  5,4  =  451,6  :  54....

Séance 5 : Activité de consolidation des apprentissages
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Activités correction / commentaire

9 

page 35

L’activité sera résolue en deux temps :

 vérifier la justesse du quotient trouvé en réeffectuant la division :

331,5  :  13  =  25,5 et non 24,5

 Compléter l’égalité : 

331,5  =  (13 × 25,5)  +  0

10 

page 37

Les élèves sont appelés à poser et à effectuer une division des nombres décimaux 

en mettant en œuvre les procédures de calcul habituelles.

652,75  :  3,5  =  186,5   (le quotient est exact)

652,75  =  (3,5 × 186,5)  +  0
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Calculer le périmètre et l’aire des polygones usuels : triangle, carré, rectangle…. : utiliser les 

règles de calcul du périmètre et de l’aire de polygones usuels pour résoudre des situations 

problèmes.

Objectifs d’apprentissage

- Droites parallèles ; droites 

perpendiculaires ; angles.

- Polygones usuels : 

propriétés ; éléments 

essentiels ; calcul du 

périmètre et de la surface.

- Périmètre du cercle et aire 

du disque.

- Les solides usuels : pro-

priétés, éléments essentiels ; 

calcul de la surface latérale et 

de la surface totale.

- Polygones en papier car-

tonné.

- Feuilles blanches ; 

ardoises-cahiers.

- Cartes de nombres pour 

le calcul mental

- Fichier de l’élève (pages 

36, 37 et 38)

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

7 La périmètre et la surface des polygones usuels : le triangle, le 
carré, le rectangle, le losange, le parallélogramme et le trapèze

Les polygones usuels figurent aux programmes de maths depuis les petites classes du primaire. 

Les élèves de 6° sont donc censés maîtriser tout ce qui se rapporte à ces figures géométriques : 

propriétés ; éléments essentielles ; calcul du périmètre ; calcul de l’aire….

Dans cette leçon, l’enseignant(e) veillera à :

- Vérifier les acquisitions antérieures et combler d’éventuelles lacunes.

- faire la distinction entre le périmètre et la surface d’un polygone

- faire un gros plan sur les règles de calcul du périmètre et de l’aire de polygones réguliers 

(triangle, carré, rectangle, losange, parallélogramme, trapèze).

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter Le nombre affiché sur la carte à un nombre se terminant par 9. 

Calcul mental
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Situation de construction
La séance de déroulera en groupes resteints se-

lon le canevas habituel (voir étapes page….)

Lors de la discussion des solutions proposées 

par les rapporteurs et rapportrices des groupes, 

il convient de se concentrer sur :

- la figure géométrique et les différents  polygo-

nes qui la constituent.

- la remise en mémoire des règles de calcul du 

périmètre et de la surface des polygones usuels 

étudiés en 5° année.

- la distinction entre périmètre et surface.

- les dimensions indispensables au calcul de 

l'aire de chacun des polygones usuels (triangle, 

trapèze, rectangle..).

 En nous appuyant sur les données ci-des-

sous, calculons de deux façons différentes 

la surface de la partie coloriée du polygone 

ABCD.

 Calculons la partie non coloriée du 

rectangle ABCD.

D

A

h

E

G

F

C

B

AB = 20 cm  ;  AD = 6 cm  ;  EF = 7 cm

DG = 15 cm  ;  FB = 8 cm  ;  Dh = 5 cm

- la rédaction de la solution finale avec la participation du groupe-classe (voir encadrés).

Rappel des règles de calcul

Surface coloriée = parallélogramme EBGD ou trapèze EFGD + triangle FBG

1- Surface coloriée (parallélogramme) : 15 × 6 = 90 cm2

2- Surface coloriée (trapèze + triangle) : [(7 + 15) × 6 ] : 2 + (8 × 6) : 2

                                                                         66             +             24        =        90 cm2

3- Surface non coloriée (rectangle ABCD - surface coloriée

    (20 × 6) − 90 = 120 − 90 = 30 cm2

Solutions

A bréviations

P = périmètre     ;      B = grande base

S = surface         ;      b = petite base

C = côté             ;      h = hauteur

D = grande        ;      d = petite

      diagonale               diagonale

SP

(B × h) : 2

Somme

des

côtés

triangle

c  × c = c2carré

L × lrectangle

(D × d) : 2losange

B × hparallélogramme

[(B + b) × h ] : 2trapèze
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 36

Prolongement de la situation précédente qui a permis aux apprenants de rafraîchir 

leurs acquisitions sur les règles de calcul du périmètre et de la surface des 

polygones usuels, l’activité leur offre une occasion supplémentaire de mettre en 

application ces règles et de les asseoir sur des bases solides ;

Quatre figures géométriques sont traitées dans cette activité (le carré, le triangle, 

le losange et le rectangle). Les élèves auront à calculer les périmètres et les aires 

demandés en s’appuyant sur les données disponibles.

Périmètre du carré ABCD = c × 4 = 4 × 4 = 16 cm

Aire du triangle EFG = (B × h) : 2 = (3 × 4) : 2 = 6 cm2

Aire du losange KLNM : (D × d) : 2 = (6 × 4) : 2 = 12 cm2

Périmètre du rectangle RSTU : (L × l) × 2 = (20 + 10) × 2 = 60 cm

Aire du rectangle ASTU : L × l = 20 × 10 = 200 cm2

Aire du carré ABCD : c × c = c2 = 4 × 4 = 16 cm2

Aire de la partie bleue : 200 − (16 + 6 + 12) = 200 − 34 = 166 cm2

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 
 - Ajouter le nombre affiché sur la carte à un nombre terminé par 8.

 - Multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 6 à 9.

1 

page 37

Les apprenants sont appelés à mettre en application les régles de calcul du 

pèrimètre et de la surface du caré et du rectangle et ce, en faisant les bons calculs 

sur une feuille volante et en complètant les tableaux proposés page 37

2

page 37

Le champ est constitué du trapèze ABCD et du triangle BEC.

La grande base du trapèze est :

120 × 2 = 240 cm ; la base du triangle est égale à la hauteur du trapèze.

petite base du trapéze ABCD : 60 + 120 = 180 m 

Surface de la partie trapézique : [(240 + 180) × 120 ] : 2 = 25 200 cm2

Surface de la partie triangulaire : (120 × 70) : 2 = 4 200 cm2

Surface totale du champ : 25 200 + 4 200 = 29 400 m2

N.B. : Toute la difficulté réside dans La bonne lecture de la figure et la déduction 

des différentes dimensions.
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Activités correction / commentaire

3 

page 37

Il s’agit de calculer l’aire d’un losange et celle d’un parallélogramme et repérant 

les dimensions pertinentes dans les deux tableaux de données proposées, 

c’est-à-dire :

 Pour le losange, la grande diagonale [DB] (20cm) et sa petite diagonale [AC] 

(11cm) ; sa surface sera donc (20 × 11) : 2 = 110 cm2

 pour le parallélogramme, la base [MM] (8 cm) et la hauteur [Kh] (6 cm) ; sa 

surface sera donc :

8 × 6 = 48 cm2

4

 page 37

Cette partie du plafond est constitué d’un losange entier et deux quarts de losange 

de chaque côté ; (soit un demi-losange). 

Surface du losange : (4 × 2) : 2 = 4 m2

Surface totale : 4 + 2 (la moité du losange) = 6 m2

Prix total de la peinture : 30 × 6 = 180 dh

Séance 4 : Activités d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

-  Multiplier le nombre affiché sur la carte par un nombre de 6 à 9 (tables de multiplication : ordre 

aléatoire).

5 

page 37

Il sera difficile de calculer l’aire de cette figures sans imaginer une manière de la 

partager en figures plus petites, par exemple.

ou bien

on obtient 

6 petits carrés

1

on obtient 2 petits

carrés et 1 grand carré

2

Dans les deux cas, on 

obtient la même surface

1  Surface de la figure 

      (2 × 2) × 6 = 24 cm2

2  Surface de la figure 

      (2 × 2) × 2 + 4 × 4 = 

                    8  +  16   =  24 cm2

Le périmètre d’une figure étant égal à la somme de ses côtés, celui de la figure 

proposée sera donc égal à :

6 + 2 + 2 + 2 + 2 + 2 + 2 + 6 = 24 cm
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Activités correction / commentaire

6 

page 38

Le champ a la forme d’un trapèze ; pour calculer sa surface, il suffit de mettre en 

application la formule apprise :  [(B + b) × h] : 2

Toutes dimensions étant connues, la surface est donc : 

[(280 + 160) × 140] : 2 = 30 800 m2 = 3,08 ha

Quantité d’engrais indispensable : 10 × 3,08 = 30,8 q = 3,08 t

Prix total de ces engrais : 200 × 3,08 = 616 dh

Séance 5 : Activités de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

-  effectuer la feuille de calcul mental 6.8.

7 

page 38

Les apprenants sont appelés à calculer la surface totale du polygones ABCD en 

puisant dans le tableau ci-dessous les données pertinentes, c’est-à-dire les 

dimensions indispensables.

Ils ont  le choix entre :

 le calcul direct, c’est-à-dire le calcul de la surface du trapèze ABCD (après 

calcul de la grande base :  9 + 6 = 15 cm)  [(15 + 9) × 4] : 2 = 48 cm2

 le calcul en deux temps :

- surface du parallélogramme ABCD : 9 × 4 = 36 cm2

- surface du triangle BCE : (6 × 4) : 2 = 12 cm2

- surface totale : 36 + 12 = 48 cm2

N.B. : Dans les deux cas, la surface est la même

8 

page 38

On convertit les dimensions du rectangle en cm :

220 mm = 22 cm   ;   170 mm = 17 cm

Surface de la feuille rectangulaire :

22 × 17 = 374 cm2

Surface d’un losange : (10 × 8) : 2 = 40 cm2

Nombre de losanges : 374 : 40 = 9 (reste 14 cm2  c'est-a-dire : 

374 − (40 × 9) = 374 − 360 = 14 cm2).
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Utiliser la technique usuelle pour calculer la somme, la différence et la produit d’un nombre 

entier ou décimal par un nombre entier ou décimal ; résoudre des situations-problèmes 

relatives à l'addition, la soustraction et la multiplication des nombres décimaux.

Objectifs d’apprentissage

8 L’addition, la soustraction et la multiplication des 
nombres entiers naturels et des nombres décimaux

- Les nombres entiers et les 

nombres décimaux : écriture 

lecture ; comparaison ; ordre.

- Acquisitions antérieures 

sur les quatre opérations sur 

les nombres entiers et les 

nombres décimaux.

- Les quatre opérations sur 

les fractions.

- Les calculs sur la... 

proportionnalité.

- Ardoises ; feuilles 

blanches ou cahiers.

- Cartes de nombres pour 

le calcul mental.

- Fichier de l’élève 6° 

année (pages 39, 40 et 41).

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

Certes, l’addition et la soustraction des nombres décimaux figurent au programme de maths 

depuis la 4° année primaire ; la multiplication de ces nombres fait l’objet d’une étude 

approfondie en 5° année ; cependant les trois opérations méritent d’être revisitées en 6° 

année vu le nombre de difficultés qu'elles générent. Cette leçon sera donc mise à profit pour : 

- vérifier l’acquisition des techniques opératoires et des procédures de calcul (position 

verticale de l’opération ; retenues ; place de la virgule  dans le résultat obtenu…).

- inciter et entraîner les apprenants à utiliser le calcul approché (ordre de grandeur) pour re-

pérer d’éventuelles erreurs.

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental
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Situation de construction (1)

- Vérifions la justesse de chacune des 

opérations suivantes, repérons et décrivons 

d’éventuelles erreurs puis reposons 

correctement et réeffectuons ces opérations.

la séance se  déroule en groupes restreints confor-

mément au canevas habituel (voir étapes page...)

la vérification de la justesse peut se faire en trois 

temps :

 en observant la position verticale de chaque 

opération, on constate que les virgules et les 

chiffres de même rang ne sont pas bien disposés 

donc les résultats obtenus ne sont pas bons

   9, 0 5

1 0 9 6

   4 9, 8

+

+

2 4 9, 9

   3 1 0 7, 0 4

−    9 9, 4 1 2
2 1 1, 2 9 2

       9 0 3, 4 8

×     5 0, 7
   6 3 2 4 3 6

4 5 1 7 4 0
5 1 4 9, 8 3 6

+

 L’utilisation du calcul approché (ordre de grandeur) confirmera le constat ci-dessus.

 Posons et effectuons correctement.

         9, 0 5

1 0 9 6, 0 0

      4 9, 8
1 1 5 4, 8 5

+

+
     3 1 0 7, 0 4

−         9 9, 4 1 2
3 0 0 8, 6 2 8

     9 0 3, 4 8

×      5 0, 7
6 3 2 4 3 6

4 5 1 7 4 0
4 5 8 0 6, 4 3 6

   9, 0 5

1 0  9 6

   4  9,8
2 4 9, 9

+

+

      1 0

1 0 0 0

      5 0
1 0 6 0

La vraie somme est proche 

de 1060. Le résultat 

obtenu en est loin.

     3 1 0 7, 0 4

−     9 9, 4 1 2

     3 1 0 0

   −   1 0 0
2 1 1, 2 9 2 3 0 0 0

La vraie différence est 

proche de 3000. Le résultat 

obtenu en est très loin.

      9 0 0

   ×    5 0
4 5 0 0 0

     9 0 3, 4 8

×      5 0, 7
6 3 2 4 3 6

4 5 1 7 4 0
5 1 4 9,8 3 6

Le vrai produit est proche de 

45 000. Le résultat obtenu en 

est très loin. 

2 chiffres après la virgule au multiplicande et un 

chiffre au  multiplicateur, donc 3 chiffres  après la 

virgule au produit.

 Pour l’addition et la soustraction. on 

met la virgule sous la virgule puis on 

aligne et on additionne et on soustrait les 

chiffres de même rang.

 Pour la multiplication, on fait attention 

au zéro intercalé du multiplicateur.

N.B. : Il appartient à l’enseignant de surveiller de très près la mise en œuvre des procédures de 

calcul de la somme, de la différence et du produit de nombres entiers et de nombres 

décimaux et d’inciter les apprenants à recourir le plus possible au calcul approché. 
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 39

Prolongement de la situation de construction, l’activité sera traitée en groupes 

restreints.

Il s’agit de lire attentivement l’énoncé, d’analyser minutieusement les données et 

de cibler les opérations à faire.

L’activité vise à asseoir sur des bases solides la technique usuelle de l'addition et 

de la soustraction de nombre décimaux.

     1 5 7 5
−   1 4 2 5, 7 5

0 1 4 9, 2 5

     1 6 5 0, 5 0
−   1 5 0 0

0 1 5 0, 5 0

     2 2 7 5, 7 5
−   1 7 0 0

0 5 7 5, 7 5

1 5 7 5

1 5 0 0

2 2 5 0, 7 5
5 3 2 5, 7 5

+

+

2

     5 3 2 5, 7 5
−   4 7 7 6, 2 5

0 6 4 9, 5 0
3

1 7 0 0

1 4 2 5, 7 5

1 6 5 0, 5 0
4 7 7 6, 2 5

+

+

1

a b c d

Montant restant 

à Salma si elle 

achète le véloc B

Montant restant 

à Ahmed s'il 

achète le véloc A

Montant 

manquant à 

Rachid s'il achète 

le vélo C

1  Prix total des trois vélos     ;     2  total des sommes dont disposent les trois 

enfants ; 3  ce qui reste après achat des trois vélos.

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Soustraire le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12…18.

- Multiplier le nombre affiché sur la carte par 8 à 9.

1 

page 40

Les élèves sont appelés à mettre la main à la pâte en posant et en effectuant une 

addition, une soustraction et une multiplication de nombres décimaux.

2 

page 40

La vérification de l’égalité proposée offre aux élèves l'occasion de poser et d’ef-

fectuer davantage d’opérations ce qui ne peut que se répercuter favorablement sur 

la qualité des acquisitions et sur les procédures de calcul.

1908,75 × 24 = 45 810           ;           37 007,65 − 947,9 = 36 159,55

                                                               36 159,55 + 9750,25 = 45 810,05 

En comparant, en constate que l’égalité est fausse. 



133

Activités correction / commentaire

3 

page 40

Les apprenants sont appelés à calculer les chiffres manquants dans les opérations 

proposées, travail auquel ils sont rompus.

4 

page 40

La résolution de la situation-problème proposée demande une lecture attentive 

de l’énonce, une analyse minutieuse des données et le choix des opérations à 

effectuer.

Montant total des traites 

1250,75  ×  4  = 5003 dh

Prix de revient de l'ordinateur

5003  +  1550  = 6553 dh

     1 2 5 0, 7 5

×           4
5 0 0 3, 0 0

     5 0 0 3

+   1 5 5 0
6 5 5 3

opération

5 

page 40

La vérification des deux produits n’est qu’un prétexte ; le vrai objectif de l’exercice 

est d’amener les élèves à calculer davantage de produits de nombres décimaux.

2 0 0 3, 7 5

         0, 8 8       
1 6 0 3 0  0 0

×

1 6 0 3 0 0  0
1 7 6 3, 3 0  0 0

4 0 0 7, 5

         0, 4 4       
1 6 0 3 0  0

×

1 6 0 3 0 0 
1 7 6 3, 3 0  0

conclusion

Aïcha a raison : les deux produits sont

égaux.

Séance 4 : Activité d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- multiplier le nombre affiché sur la carte par 8 à 9.

6 

page 41

Les élèves sont appelés à vérifier la justesse des trois opérations effectueés et à 

repérer les erreurs commises.

Il faut être attentif à la position verticale de chaque opération, aux retenues et à 

la place de la virgule.

7 

page 41

Il faut calculer :

Le montant total des achats : 163,50 + 245,75 + 198,80 = 608,05 dh

Montant donné à la caissière : 200 × 3 = 600 dh 

En comparant, on constate que 600 < 608,05

Donc : les trois billets de 200dh ne suffisent pas à couvrir les achats ; il faut 

ajouter :

608,05  −  600  =  8,05 dh
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Activités correction / commentaire

8 

page 41

Après lecture attentive de l’énoncé, analyse minutieuse des données et 

détermination des opérations, on rédige la solution du problème.

             Solution

Prix des 12 téléviseurs

3399 × 12 = 4 788 dh

Comparaison du prix total 

des téléviseurs et du montant 

du chèque.

Manque à payer :

40788 − 40000  = 788 dh 

×
3 3 9 9

      1 2      
6 7 9 8

4 0 7 8 8
3 3 9 9

     4 0  7 8 8
−   4 0  0 0 0

0 0  7 8 8

40 000 < 40 788 le montant 

du chéque ne suffit pas.

opération

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Feuille de calcul mental 6. 9

9 

page 41

Il s’agit de calculer les termes manquants en posant et en effectuant les bonnes 

opérations.

9177,6  +  722,4  =  10 000  

13020,4  −  5020,5  =  7999,9

     1 0 0 0 0, 0
−     9 1 7 7, 6

0 0 8 2 2,  4

     7 9 9 9, 9
+  5 0 2 0, 5

1 3 0 2 0, 4

10 

page 41 

Il s’agit de vérifier la justesse d’un produit en 3 temps

- en utilisant le calcul approché (ordre de grandeur)

  503,75   ×   48,8   =   24 583 000

   500     ×     50    =   25 000
Le produit exact est proche de 25 000 et non du produit trouvé (24 583 000)  

l’opération proposée est donc fausse. 

- en plaçant correctement la virgule

  503,75   ×   48,8   =   24 583, 000
2 ch 1 ch 3 ch

                          

×
5 0 3, 7 5

   4 8, 8       
4 0 3 0  0 0

4 0 3 0 0  0
2 0 1 5 0 0
2 4 5 8 3,0  0 0

Séance 5 : Activité de consolidation des apprentissages
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Activités correction / commentaire

10 

(suite)

- On pose et on effectue la multiplication pour s’assurer que 24 583,000 est le 

bon produit

     
24583,000 (c’est-à-dire 24 583 est bien le bon produit)

11 

page 41

Ali pesait 3,650 kg à la naissance. Il grossit de 0,575 kg chaque mois, pendant 

les 8 premiers mois et de 0,325 kg par mois pendant les 4 mois suivants.

A la fin de sa première année, il pèse donc :

3,650  +  (0,575 × 8)  +  (0,325 × 4)  =

3,650  +      4,600      +      1,300      =  9,550 kg
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Objectifs d’apprentissage

 Trouver les multiples et les diviseurs d'un 

nombre entier ;

 Calculer le PPCM et le PGCD d’un nombre; 

 Calculer le quotient d’un nombre entier ou 

décimal par un nombre entier ou décimal en 

utilisant la technique usuelle de la division 

 Calculer le périmètre et l’aire de polygones 

usuels : triangle, carré, rectangle ….

 Utiliser les procédures habituelles pour 

calculer la somme, la différence et le 

produit de nombres entiers et décimaux. 

Calcul mental

 Ajouter 1, 2, 3….10 au nombre affiché sur 

la carte.

 Retrancher de 10, 11, 12..18 le nombre affi-

ché sur la carte.

 Multiplier un nombre par 2, 3, 4..9 : Tables 

de multiplication (ordre aléatoire).

 Feuille de calcul mental 6.10.

Activités correction / commentaire

1 

page 42

L’exercice vise à évaluer la capacité des élèves à mettre en œuvre les procédures 

de calcul de quotients de nombres décimaux.

La grande difficulté réside dans la transformation du diviseur décimal en diviseur 

entier.

807,59  :  1,3  =  (807,59 × 10)  :  (1,3 × 10)  =  8075,9  :  13

5120,004  :  2,5  =  (5120,004 × 10)  :  (2,5 × 10)  =  51200,04  :  25

     3 0 5 6, 8

−   2 7       

0 3 55

0 0 8 66

0 0 5 88

9
3 3 9, 6

−   2 7       

−   8 1       

−   5 4       
     0 4

     8 0 7, 5 9

−   7 8       

0 2 77

0 1 55

0 2 99

1,3
6 2 1, 2

−   2 6       

−   1 3       

−   2 6       
     0 3

     5 1 2 0, 0, 0 4 0

−   5 0       

1 2 02 0

2 0 00

0 0 0   0 4 00 4 0

2,5
2 0 4 8, 0 0 1

−   1 0 0

−   2 0 0       

−   2 5       
     1 5

2 

page 42

La vérification de l’égalité proposée n’est qu’un prétexte : le vrai objectif est 

d’amener les élèves à calculer davantage de quotients de nombres décimaux 

et donc à consolider la technique usuelle de la division.

En posant et en effectuant les deux opérations, on constatera que :

42,237 : 8  =  503,25  et  1409,1 : 2,8  =  503,25 donc l'égalité est juste.

Evaluation et consolidation de l’unité 2Evaluation et consolidation de l’unité 2
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Activités correction / commentaire

3 

page 43

Il s’agit de trouver les chiffres manquants dans les opérations proposées, ce qui va 

amener les apprenants en refaire les calculs.

4 

page 43

L’activité vise à évaluer la capacité des élèves à calculer le terme manquant dans 

une opération (et donc à montrer qu’ils maîtrisent la relation entre la multiplica-

tion et la division d’une part et entre l’addition et la soustraction d’autre part).

 ?  :  20,1 = 701,85  En mettant en œuvre l’égalité : D = dq + r , on 

déduit que le terme manquant (D) et égal au produit des termes connus (d et q).

1

247  ×  ? = 12 399,4  Le nombre manquant (le multiplicateur) est égal 

au quotient des nombres connus (le multiplicande et le produit).

2

50 000  −  ? = 8905,7  Le nombre manquant ( 2° terme de la soustraction) 

est égal à la différence des termes connus.

3

×
7 0 1, 8 5

   2 0, 1       
7 0 1  8 5

1 4 0 3 7 0  .  .

1 4 1 0 7, 1 8 5

1

     5 0 0 0 0, 0
−     8 9 0 5, 7

4 1 0 9 4, 3

3

1 2 3 9 9, 4

0 0 0 4 9 4
5 0, 2−  1 2 3 5

−  4 9 4
0 0 0

2 4 7

2

5 

page 43

Il s’agit de résoudre deux petites situations de division.

Longueur du côté du carré.

10,2  :  4  =  2,55 cm            
L’activité offre aux apprenants l’occasion de 

consolider davantage leur maîtrise de la 

technique de la division des nombres décimaux.
Chaque fille paiera :

255,30  :  6  =  42,55 dh

6 

page 43

Après lecture attentive de l’énoncé, on visualise le parcours de chacun des jeunes 

coureurs :

 le dernier :        
1,8 km

 le deuxième :    
0,25 km

 le premier :       
0,16 km

Distance parcourue par le 1er : 1,8 + 0,25 + 0,16 = 2,21 km

Distance qui sépare 1er  et le dernier : 2,21 − 1,8 = 0,41 km (ou bien 0,25 + 0,16 = 0,41)
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Activités correction / commentaire

7 

page 43

 Figure 1 : la surface coloriée est égale à la différence des surfaces du rectangle 

ABCD et du losange EFGH :

  (36 × 20) − [(36 × 20) : 2] = 360 cm2

N.B. : Attirer l’attention des élèves que :

- la longueur du rectangle est égale à la grande diagonale du losange.

- la largeur du ce rectangle est égale à la petite diagonale du losange.

- la surface du losange est égale à la moitié de la surface du rectangle.

 Figure 2 : la surface coloriée est égale à la différence des surfaces du rectangle 

RLFU et du trapèze KSMN. 

Après lecture attentive, analyse des données et remise en mémoire des 

formules de calcul des surfaces, on rédige la solution.

Surface du rectangle RLFU :  36 × 20 = 720 cm2

Surface du trapèze KSMM :  [(28 + 20) × 8] : 2 = 192 cm2

Surface coloriée : 720 − 192 = 528 cm2

8 et 9

page 43

Il s’agit d’appliquer les formules de calcul de l’aire du losange ((D × d) : 2) et du 

trapèze ([(B + b) × h] : 2), de faire les calculs nécessaires et compléter les deux 

tableaux.

10 

page 44

Après lecture attentive de l’énoncé, les élèves auront à calculer le côté ou le péri-

mètre du polygone proposé ‘selon la situation et la donnée connue) :

 Côté du carré : 80 : 4 = 20 cm

 Périmètre du triangle équilatéral : 25 × 3 = 75 cm

 Côté du losange : 124 : 4 = 31 cm

11 

page  44

2400 m correspond à 4 fois le périmètre d'un carré donné.

Périmètre de ce carré : 2400 : 4 = 800 m

Côté de ce carré : 600 : 4 = 150 m

Aire de ce carré : 150 × 150 = 22 500 m2
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Activités correction / commentaire

12 

page  44

La vérification des dires d’Ali passe par la mise en application des formules de 

calcul de l’aire du triangle et du trapèze.

 Aire de la partie trapézique du champ : [(7 + 3) × 6] : 2 = 30 cm2

 Aire de la partie triangulaire du champ (10 × 6) : 2 = 30 cm2

Conclusion : les deux parties qui constituent le polygone ABCD ont la même 

aire.

13 

page 44

- Surface d’une feuille de papier cartonné de 40cm sur 25 cm : 

40 × 25 = 1000 cm2 = 0,1 m2

- Masse de cette feuille 360 × 0,1 = 36 g.

- 180 g est la moitié de 360 g ; une feuille cartonnée de 1 m2  pèse 360 g donc une 

feuille qui pèse 180 g a une surface de 0,5 m2.

14 

page 44

La situation proposée est une activité de synthèse par excellence. Sa résolution 

demande une lecture attentive de l’énonce, une analyse minutieuse des données

et le choix des opérations à faire. 

Le périmètre de ce champ correspond au nombre divisible à la fois par 2, 3, 4, 5, 

6, et 9, soit (après vérification) : 1080 m. 

Côté du champ : 1080 : 4 = 270 m

Aire du champ : 270 × 270 = 72 900 m2

Quantité d’eau indispensable à l’irrigation : 60 × 72 900 = 4 374 000 l
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Activités de l’unité 3

9- Les unités de mesure de volume (le 
mètre cube (m3), ses multiples et ses sous 
-multiples)
10- Le volume du cube et du parallélépi-
pède rectangle.

11- Les fractions : addition, 
soustraction, multiplication et division
12- Organisation et traitement de 
données.

Leçons Leçons

Acquisitions antérieures
 Unités de mesure de longueur et de  

surface.
 Cube et parallélépipède rectangle :  

propriétés ; surface latérale ; surface totale.
 Les quatre opérations sur les fractions.
 Organisation et traitement de données.

Prolongements
 Proportionnalité : la masse volumique.
 Calcul du volume des autres solides  

   (cylindre, prisme ...).

140

Objectifs d’apprentissage
 Connaître les unités de mesure de volume (le mètre cube, ses multiples et ses sous-

multiples), les comparer et les convertir ; 
 Connaître la relation entre les unités de mesure de volume (le mètre cube, ses multiples 

et ses sous-multiples), et utiliser le tableau de conversion pour effectuer les conversions  
nécessaires ; 
 Résoudre des situations-problèmes en utilisant les unités de mesure de volume ( les multi-

ples et les sous multiples du m3) ;
 Connaître les règles de calcul de la mesure du volume du cube et du parallélépipède 

rectangle ; 
 Résoudre des situations-problèmes en utilisant la mesure du volume du cube et du 

parallélépipède rectangle ;
 Calculer la somme et la différence des fractions, des nombres entiers et des nombres 

décimaux ; 
 Calculer le produit de deux fractions ou d’une fraction par un entier ou un décimal ; 
 Calculer le quotient d’une fraction par une fraction ou un nombre entier ou décimal;
 Lire, utiliser et interpréter des données à partir d’un tableau;
 Lire, interpréter et compléter un tableau à double entrée ;
 Lire, utiliser et interpréter un graphique simple (graphique en bâtons, graphique circulaire 

ou demi-circulaire).
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Connaître les unités de mesure de volume : le mètre cube (m3), ses multiples et ses sous- 

multiples ; convertir, comparer, ranger les unités de mesure de volume ; résoudre des 

situations-problèmes relatives aux unités de mesure de volume.

Objectifs d’apprentissage

9 Les unités de mesure de volume 
Le mètre cube (m3), ses multiples et ses sous-multiples

- Unités de mesure de 

longueur.

- Unités de mesure de surface

- Les solides.

- Calcul du volume de 

solides usuels (cube, 

parallélépipède rectangle, 

prisme droit, cylindre).

- La masse volumique ;

- Relation entre les unités 

de volume et les unités de 

capacité.

- Boîtes cubiques de 1 m, 1 

dm, 1 cm d’arête

- Ardoises, feuilles blanches, 

cahiers.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève (pages 

46, 47 et 48).

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

Le volume correspond à l’espace qu’occupe un solide. Dans le système universel, l’unité 

principale de mesure de volume est le mètre cube (m3). Le mètre cube correspond au 

volume d’un cube de 1m d’arête).

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3..10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental

1 
m

10
 d

m

1 m × 1 m × 1 m = 1 m3     ;       10 dm × 10 dm × 10   
                                              dm = 1000 dm3

Le cube de 1 m d’arête et le cube de 10 dm 
d’arête ont le même volume ; donc :
1 m3 = 1000 dm3 pour passer d’une unité de 
mesure de volume à une autre, on multiplie 
ou on divise par 1000.

Des unités de volume les plus utilisés sont 
le m3 et le dm3, Les multiples du m3 ne sont 
utilisés que rarement.

Multiples Unité Sous-Multiples

km3 hm3 dam3 m3 dm3 cm3 mm3

1 0 0 0 0 0 0 0 0 0

1

0 

0

0 

0

0

0

0

0

0

0

0

0

0

0

0

0

0

0
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Situation de construction (1)

 Confectionner des boîtes cubiques en 

carton ou en contreplaqué de 1 m, 1 dm et 1 

cm d’arête ; les couvrir de plastique pour les 

rendre étanche.

 Mettre un jeu de 3 boîtes d’arêtes 

différentes à la disposition de chaque groupe + 

un grand seau d’eau, des bouteilles en 

plastique de 1 l et 0,5 l et un grand verre.

 Faire participer tous les élèves au 

remplissage des boîtes cubiques et aux 

déductions qui s'imposent

 L’activité se déroule en plénière (avec la 

participation de tout le groupe-classe).

 Vider le contenu d’une bouteille d’un litre dans 

la boîte cubique de 1 dm d’arête.

 Attirer l’attention des élèves que cette boîte 

contient un litre, qu’elle a une capacité de 1 l 

soit un volume d'un décimètre cube (1 dm3).

Le décimètre cube est donc le volume d'un cube 

de 1 dm d'arête.

 Remplir la petite boîte de 1cm d’arête 

et la verser dans la boîte de 1dm d’arête.

Les élèves remarqueront que, pour 

remplir la boîte de 1dm d’arête, il faut y 

verser plusieurs fois la boîte de 1cm 

d’arête.

 Il faut verser exactement 1000 boîtes de 

1 cm d’arête.

1 
dm

1 dm

1 dm

1 
dm

1 dm × 1 dm × 1 dm 

= 1 dm3

10
 c

m

10 cm

10
 c

m

10 cm × 10 cm × 10 

cm = 1000 cm3

Les deux boîtes ci-dessus ont le même volume c’est-à-dire 1 dm3 ou 1000 cm3 (précéder de la 

même façon avec les boîtes de 1 m  et de 1 dm d’arête.

Déduction 

 Pour passer d’une unité de volume à une 

autre on multiplie ou on divise par 1000.

1 m3 = 1000 dm3       ;   1 dm3 = 1000 cm3

1 dm3 = 0,001 m3     ;   1 cm3 = 0,001 dm3

Multiples Unité Sous-Multiples

km3 hm3 dam3 m3 dm3 cm3 mm3

Les multiples du m3 ne sont utilisés que pour les très 

grands volumes.

Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 46

Prolongement de la situation de construction, l’activité vise à consolider la 

maîtrise de la relation entre les unités de mesure de volume et à faciter leur 

conversion, leur comparaison et leur rangement.
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Activités correction / commentaire

1

page 46

Il s'agit de convertir des volumes donnés en unités demandées ; cela demande 

une maîtrise de la relation entre les unités de mesure de volume et la capacité

à utiliser correctement le tableau de ces unités (en cas de difficulté).

2

page 46

Les apprenants sont appelés à complèter des égalités avec les unités qui 

manquent. Cela peut demander l'utilisation du tableau des unités de volume qui 

est un outil précieux (surtout pour les élèves en difficullé).

m3 dm3 cm3 mm3

0 7 5 0

3 3 3 0

7 0 5 0 0 0 0 0

0,75 dm3 =  750 cm3

3,33 cm3 =  3330 mm3

70 500 m3 =  70 500 000 cm3

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12…18.

- Tables de multiplication : ordre aléatoire.

3 

page 47

Il s’agit de comparer les volumes donnés (exprimés dans des unités différentes). 

Cela demande leur conversion à la même unité :

3 501 dm3          <          3,6  m3

                                                      

3 501 dm3          <          3 600  dm3

999 m3          <          1  dam3

                                         

999 m3          <          1000  m3

4 

page 47

Il s’agit de compléter des égalités avec les unités qui manquent.

Procéder de la même façon que pour l’exercice 2 (voir correction ci-dessus).

5 

page 47

Il s’agit de décomposer des volumes donnés selon le modèle proposé :

5  642      500 cm3     =     5 m3      642 dm3      500 cm3

Cela peut demander l’utilisation du tableau.

23  567  894 m3         =        23 hm3  567 dam3  894 m3

125  136 cm3       =        125 dm3  136 cm3
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Activités correction / commentaire

6 

page 47

L’activité 6 est une variante de l’activité 5 : il s’agit de trouver l’unité correspondant 

au nombre formé par les trois chiffres rouges, dans chacun des volumes proposés :

       5  103  000 m3                       103  dam3

90  040  705 dm3                    705 dm3

68  360  097 dam3                 360 hm3

Lors de la correction, on peut s’appuyer sur le tableau des unités de mesure de 

volume.

7 

page 47

Après lecture attentive de l’énoncé, analyse minutieuse des données et choix 

des opérations, on passe à la rédaction de la solution.

            Conversion

60 m3   =  60 000 dm3

Durée de remplissage du bassin

60 000  :  400  =  150 min

150 min  =  2 h 30 min

150
− 120

60

30
2

60 000
− 4

− 20
00 0

20

400
150

8 

page 47

Le champ à irriguer a la forme d’un trapèze dont la surface est (remettre en 

mémoire le règle de calcul de le surface d’un trapèze) :

[(160 + 90) × 60] : 2 = 7500 m2 = 0,75 ha

Quantité d’eau indispensable à l’irrigation de ce champ en 1 mois (4 semaines) :

(75 × 0,75) × 4 = 225 m3

Séance 4 : Activités d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Révision des tables de multiplication-ordre aléatoir.

9 

page 48

 Il s’agit de ranger dans l’ordre croissant, des volumes exprimés dans des unités 

différentes. Cela demande leur conversion à la même unité (la plus petite ou la 

plus grande, au choix).

299 cm3     <                   3 m3                  <            0,004 dam3          <       290 000 cm3

299 cm3       ;                  3  m3                     ;         0,004  dam3              ;       290 000  m3

                                                                                                                                                       

299 cm3       ;      3 000 000 cm2       ;       4 000 000 cm3       ;       290 000 000 000 cm3

1 2 3 4
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Activités correction / commentaire

10 

page 48

IL s’agit de ranger dans l’ordre décroissant des volumes exprimés dans des uni-

tés différentes. Cela demande leur conversion à la même unité, la plus petite ou 

la plus grande (ou une autre au choix).

0,0025 m3       >       0,25 dm3       >       249,9 cm3       >       240 000 mm3  

0,25 dm3        ;         249,9  cm3         ;         0,0025  m3         ;       240 000  mm3

                                                                                                                                             

250 cm3         ;         249,9 cm3         ;               2500 cm3          ;             240 cm3

2 3 1 4

11 

page 48

Après lecture attentive de l’énoncé et choix des opérations, on passe à la 

rédaction de la solution.

solution

consommation en 1 semaine

471 × 7 = 3297 cm3

consommation en 15 jours

471 × 15 = 7105 cm3

     4 7 1

×         7
3 2 9 7

     4 7 1

×     1 5
2 3 5 5

7 1 0 5
4 7 5

On peut profiter de l’occasion pour ouvrir un débat sur la consommation 

excessive des boissons gazeuses.

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Effectuer la feuille de calcul mental 6.11.

12 

page 41

Les élèves sont appelés à convertir des volumes donnés à l’unité demandée. 

Cela peut demander l’utilisation du tableau des unités de mesure de volume. 

S’assurer que, pour passer d’une unité à l’autre, les élèves multiplient ou 

divisent par 1000.

13 

page 48

Les trois tonneaux sont cylindriques, ils ont des diamètres de base, des hauteurs 

et donc des volumes différents.

Séance 5 : Activités de consolidation des apprentissages
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Activités correction / commentaire

13 

page 48

(suite)

Les volumes étant exprimés dans des unités différentes, on doit convertir à la 

même unité afin de déterminer le tonneau qui contient le plus.

Tonneau 1

0,08 m3

80 dm3

Tonneau 2

110 000 cm3

110 dm3

Tonneau 3

100 dm3

100 dm3

Le tonneau qui a le plus grand volume (donc qui contient le plus) est 

le tonneau 2. 
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Connaître les règles de calcul du volume du cube et du parallélépipède rectangle ; résoudre 

des situations-problèmes relatives au calcul du volume du cube et du parallélépipède 

rectangle.

Objectifs d’apprentissage

- Les figures géométriques 

usuelles (carré, rectangle….).

- Les solides usuels : proprié-

tés, éléments essentiels.

- Calcul de la surface de 

figures géométriques usuelles.

- Unités de mesure de vo-

lume.

- Calcul du volume du prisme 

droit et du cylindre droit.

- La masse volumique : 

définition, calcul.

- Des boîtes en carton ou en 

papier bristol ayant la forme 

de cube et de  parallélépi-

pède.

- Ardoises, feuilles blanches, 

cahiers.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève (pages 

49/50 et 51).

Supports didactiques Activités antérieures Prolongements

10 Le volume du cube et du parallélépipède rectangle

Dans notre univers, nous sommes entourés d’objets en trois dimensions qui ont un volume. 

Le volume désigne la partie de l’espace qu’occupe un objet. On exprime le volume en unités 

cubiques : le mètre cube (m3), ses multiples (dam3 , hm3 , km3) et ses sous-multiples (dm3 , cm3 

et mm3).

Dans cette leçon, les élèves abordent pour la première fois le calcul du volume de deux 

solides usuels : le cube et le parallélépipède rectangle.

D’une manière générale, on calcule le volume d’un solide usuel en multipliant la surface de 

sa base par sa hauteur (voir situation de construction).

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3..10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental
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Aprés la présentation des solutions proposée par 

les rapportrices et les rapporteurs des groupes, 

on passe à la discussion plénière.

 Faire observer attentivement les deux boîtes.

 Déterminer la forme de chacune de ces boîtes 

ainsi que ses dimensions.

 Déterminer le nombre de petits cubes de 1 cm 

d'arête qu'il y a dans le sens de la   longueur, de 

la largeur et de la hauteur.

 Déterminer le nombre total de couches pour 

chacune de ces  boîtes.

 Faire toutes les déductions qui s'imposent. 

Situation de construction

 Calculons le volume de chacun des 

solides suivants.

N.B. : mettre à la disposition de chaque 

groupe deux boîtes semblables à celles 

ci-dessus (qu’on peut confectionner avec 

du papier bristol).

Figure 1 Figure 2

Figure 1  : Il y a 4 couches de (7 × 3) 

petits cubes de 1cm d’arête (ou 1 cm3 

de volume), soit    (7 × 3) × 4 = 84 cm3 

Figure 2  : il y 4 couches de  (4 × 4) 

petits cubes de 1 cm d’arête, soit : 

(4 × 4) × 4 = 64 cm3 

Règles de calcul

 la figure 1  est un parallélépide de 7 cm

de long, 3 cm de large et 4 cm de haut.

v = (L × l) × h

 la figure 2  est un cube de 4 cm d'arête

v = a × a × a = a3

N.B. : D’une manière générale le volume d’un solide régulier est égal au produit de sa surface de 

base par sa hauteur.

La forme de la base est donc déterminante dans le calcul du volume d’un solide. 

Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 49

A l’instar de la situation de construction, cette activité sera traitée en petits groupes. 

Il s’agit de déterminer lequel de deux aquariums offre le plus d’espace aux 

poissons rouges d’Ali. Cela passe par le calcul du volume de chacun de ces 

aquariums en mettant en application les règles de calcul apprises volume de 

l’aquarium parallélépipédique (après conversion).

(120 × 70) × 60 = 504 000 cm3

Volume de l’aquarium cubique   

En  comparant on constate que l’aquarium 

qui offre le plus d’espace est celui qui a la 

forme d’un cube.(80 × 80) × 80 = 512 000 cm3
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Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 
- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12 …18.

- Révision des tables de multiplication : ordre aléatoire.

1 

page 50

Il s’agit de calculer le volume d’un parallélépipède rectangle et d’un cube connais-

sant les dimensions de chacun d’eux (en utilisant les règles de calcul apprises).

Solude A  : (7 × 3) × 4 = 84 cm3

Solude B  : (3 × 3) × 3 = 27 cm3

2

page 50

Les élèves sont appelés à effectuer davantage de calcul sur le volume du cube et 

celui du parallélépipède rectangle pour consolider les règles de calcul.

3 

page 50

Après lecture attentive de l’énoncé, détermination des formes et dimensions et 

choix des opérations à effectuer, on passe à la rédaction de la solution.

Volume de la piscine parallélépipédique :  (10 × 6) × 4 = 240 m2

Volume d’une bassine cubique :  (2 × 2) × 2 = 8 m3

Nombre de bassines qu’on peut remplir : 240 : 8 = 30 bassines

4 

page 50

Il y a 6 boîte cubiques de 12cm d’arête dans le sens de chaque arête de la caisse.

L’arête de la caisse est donc :  

12 × 6 = 72 cm

Volume d’une boîte de thé :                

        Autre solution

Volume d’une boîte de thé

(12 × 12) × 12 = 1728 cm3

Nombre total de boîtes de thé

(6 × 6) × 6 = 216 boîtes

Volume de la caisse

1728 × 216 = 373 248 cm3

(12 × 12) × 12 = 1728 cm3

Volume de la caisse :  

(72 × 72) × 72 = 373 248 cm3

Conversion : 

373 248 cm3  = 373,248 dm3

5 

page 50

Volume du morceau de bois d'ébéne : (60 × 30) × 30 = 54 000 cm3 = 0,054 m3

Masse de ce morceau de bois d’ébéne. 0,054 × 1150 = 62,1 kg

Volume du morceau de bois de cèdre : (70 × 30) × 60 = 126 000 cm3 = 0,126 m3

Masse de ce morceau de bois de cèdre : 0,125 × 450 = 56,7 kg

En comparant les masses des deux morceaux, on constate que le morceau de 

bois d’ébène est plus lourd que le morceau de bois de cèdre.
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Séance 4 : Activités d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

-  Révision des tables de multiplication : ordre aléatoire. 

6 et 7 

page 51

Il s’agit de calculer le volume d’une boîte cubique de 11 cm d’arête et celui d’une 

bassine parallélépipédique de 80 cm de long, 50 cm de large et 20 cm de haut. 

Les réponses correctes prouvent que les élèves arrivent à appliquer sans coup férir 

les règles de calcul apprises. 

8 

page 51

Il s’agit de calculer :

- le volume d’un bloc cubique 

de neige : 8 × 8 × 8 = 512 m3

- la quantité d’eau que donne ce   
En comparant, on constate que l’eau tirée 

de bloc de neige ne suffira pas à remplir 

cette piscine parallélépipédique.bloc après sa fonte :

150 × 512 = 76 700 dm3

- volume de la piscine :

(5,8 × 4) × 3,5 = 81,2 m3 = 81 200 dm3

Séance 5 : Activités de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

-  Effectuer la feuille de calcul mental : 6.12.

9 

page 51

Pour déterminer lequel des deux solides peut contenir le plus, il faut calculer le 

volume de chacun d’eux.

Les deux solides ont la forme d’un parallélépipède rectangle.

- Volume du solide 1 : 

8,5 × 4,5 × 2,4 = 88,8 cm3           

Conclusion

En comparant on constate que le solide 1 a 

le plus grand volume
- Volume du solide 2 : 

10 × 3,5 × 2,4 = 84 cm3
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Activités correction / commentaire

10 

page 51

- Volume du bloc de marbre : 2,5 × 1,5 × 0,6 = 2,250 m3

- Masse de ce bloc : 2500 × 2,250 = 5625 kg = 5,625 t

- Masse du camion vide : 419 = 4,1 t

- Masse du camion chargé : 5,625 + 4,1 = 9,725 t

Conclusion

En comparant, on constate que la masse du camion chargé est inférieure à la 

masse autorisée. Donc le camion peut passer sur le pont avec toute sa charge.
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Calculer la somme et la différence de deux fractions ou d’une fraction et un nombre entier ou 

décimal. Calculer le produit et le quotient de deux fractions ou d’une fraction et un nombre 

entier ou décimal.

Objectifs d’apprentissage

- Nombres entiers : lecture, 

écriture, comparaison, ordre, 

les quatre opérations.

- Les fractions : définition, 

simplification, réduction au 

même dénominateur ; les 

quatre opérations.

- Les grandeurs proportion-

nelles : les pourcentages.

- Ardoises, feuilles blanches, 

cahiers.

- cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève (pages 

52, 53 et 54).

Supports didactiques Acquisitions antérieures Prolongements

11 Les fractions : addition, soustraction, multiplication et division

Les fractions sont aux programmes de maths depuis la 3° année primaire. Les élèves de 6° ont 

donc eu le temps de se familiariser avec ces «êtres» mathématiques, d’effectuer des calculs et 

de résoudre des situations-problèmes s’y rapportant.

Il appartient à l’enseignant(e), après le hiatus des grandes vacances, de s’assurer :

- que la notion de fraction est claire dans tous les esprits et que sa définition en tant que 

quotient de deux entiers   est bien maîtrisée.

- que, pour comparer, ranger, additionner ou soustraire des fractions, il faut les réduire au 

même dénominateur (en utilisant le PPCM du numérateur et du dénominateur).

- Que toutes les procédures de calcul de la somme, de la différence, du produit et du quotient 

sont bien maîtrisées.

- Que la simplification figure parmi les préoccupations des élèves et que le PGCD du 

numérateur et du dénominateur est utilisée à bon escient.

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3..9 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental
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La séance se déroule en groupes restreints selon le 

canevas habituel (voir page….).

Lors de la discussion plénière des solutions 

proposées par les rapportrices et les rapporteurs 

des groupes, il convient de :

- rafraîchir les acquisitions antérieures relatives aux 

fractions (définition d’une fraction, simplification 

d’une fraction, réduction de deux fractions au 

Situation de construction

Papa et maman ont mangé 1
4

 du gâteau. 

Leurs 3 enfants se sont partagé le reste et 

chacun d’eux a pris 1
3

.

- Est-possible ? Pourquoi ?

- Justifions nos réponses.

même dénominateur, les quatre opérations sur les fractions et les procédures de calcul à appliquer).

- la rédaction de la solution finale avec la participation de tout le groupe-classe (voir encadrés).

 Les parents mangent  1
4

 , il reste donc :

  1 − −= =1
4

4
4

1
4

3
4

 chacun des trois enfants prend 1
3

 ; ce qui n’est 

pas possible parce que :

 × 3 = 1 1 >= et1
3

3
3

3
4

 La part de chaque enfant est  

:  3 : × = = ==3
4

3
1

1
3

3
12

3
4

3
4

1
4

chaque enfant prend 1
4

 et non 1
3

 Les parents ont mangé 1
4

 tous les deux ; 

les enfants ont mangé 1
4

 chacun.

Le partage n’est donc pas équitable, car chacun 

des parents n’a mangé que :

 :  2 = = =: × 1
4

1
4

1
4

1
8

2
1

1
2

 Pour que le partage soit équitable chacun des 

5 membres de la famille doit manger :

 1 : 5 = 1
5  du gâteau.

Pour additionner ou soustraire deux fractions :

- On les réduit au même dénominateur (en 

s’appuyant de préférence sur le PPCM du 

numérateur et du dénominateur)).

- On additionne ou on soustrait les 

numérateurs et on garde le dénominateur.

- On simplifie la somme ou la différence en 

s’appuyant sur le PGCD du numérateur et du 

dénominateur commun.

 pour calculer le produit de deux fractions, 

on multiplie les numérateurs entre eux et les 

dénominateurs entre eux puis on simplifie 

quand c’est possible 

 × = =3
4

2
5

6 : 2
20 : 2

3
10

 Pour calculer le quotient de deux fractions, 

on divise la première par l’inverse de la deu-

xième et on simplifie quand c’est possible.

 :  ×= = = =5
6

6
5

4
1

60 : 15
15 : 15

10 10
30 3

4
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 52

Prolongement de la situation de construction, cette activité vise à consolider les 

procédures de calcul de la somme et de la différence de deux fractions.

Après lecture attentive de l’énoncé, on détermine les opérations à effectuer et on 

rédige, en groupes restreints, la solution du problème.

 Part de la somme versée par youssef et jad.

    +  += =2
5

1
4

5 8 13
20 20 20

 Part de la somme versée par Lina.  

 On réduit au même dénominateur en 

s’appuyant sur le PPCM du numérateur et 

du dénominateur qui est 20.

 La somme 13
20

 et la différence 7
20

 sont 

irréductibles (on ne peut pas les simplifier). 

   1 −  −= =2013 13 7
2020 20 20

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12 …18.

- Révision des tables de multiplication : ordre aléatoire.

1 

page 52

Les élèves sont appelés à calculer des sommes, des différences…de fractions. Ils 

doivent mettre en application toutes les procédures de calcul, notamment :

- la transformation des nombres entiers et des nombres décimaux en fractions :

  ; == 1
5

4
1

2
104 0,2  =  

- la réduction des fractions à additionner ou à soustraire au même dénominateur 

(en s’appuyant de préférence sur le PPMC du numérateur et du dénominateur 

pour éviter les simplifications inutiles…). 

+ 10
184

20  PPMC de 10 et 20 = 20  ;   + =20
36

20
404

20  PGCD de 40 et 20 

= 20, donc 

20 : 20
40 : 20 = =2

1
2

: : ×:= == =13
32

13
32

13
32

13
32

65
32

2
10

1
5

5
10,2   (fraction irréductible parce que :  

PGCD de 65 et 32 = 1

2 

page 53

L’activité vise à consolider les procédures à mettre en œuvre pour calculer la 

somme et la différence de deux fractions.
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Activités correction / commentaire

3 

page 53

L'activité comporte une part de tâtonnement. 

  = =;3
2

3
8

1
4

3
2

3
8

0,25 ... (le signe est ×)

(il s'agit d'une division)= = =;4
5

4
5

4
5

3
4

4
3

0,75 16
15

16
15

16
15

×

= (il s'agit d'une soustraction)57
54

42
54

= ;7
9

11
6

77
54

99
54

77
54et non

...

... ...

... ...

4 

page 53

Part de chaque héritier :

 Sous forme de fraction :  : : ×= = == 3
12

3
4

3
4

3
4

1
4

3
1

1
3

3

 en dirhams :

- valeur de la partie partagée :  × =3
4

960 000 720 000 dh

- 720 000  :  3  =  240 000 dh (Part de chacun en Dh)

5 

page 53

 Ensemble, les widadis et les rajaouis représentent :

+5
12

3
8

le PPCM de 12 et 8 est 24

12 × 2 8 × 3 = =+ +5 × 2 3 × 3 9
24

10
24

19
24

est une fraction irréductible19
24

 Les élèves qui ne sont ni widadis ni rajaouis 

représentent donc :

19
24

24
24

19
24

5
241 − −= =

 En utilisant le PPCM, j’ai évité 
la simplification.
 Réduction au même 

dénominateur sans l’aide 
du PPCM.

=
94 : 4
76 : 4 19

24

= =+40
96

76
96

36
96

=+ +
12 × 8
5 × 8

8 × 12
3 × 125

12
3
8

6 

page 53

Après lecture attentive de l’énoncé, analyse minutieuse des données et choix des 

opérations à effectuer, on passe à la rédaction de la solution.

 Part de la somme attribuée aux 

vieux couples.
2
3

27 000 × = 18 000 dh

Part de chaque couple

 (en dh) : 18 000 : 4 = 4500 dh

Sous forme de fraction :

: 4 : ×= = = =2
12

2
3

2
3

2
3

4
1

1
4

1
6

 Part de la somme attribuée aux 

enfants des rues :

27 000 − 18 000 = 9000 dh

 Part de chaque enfant des rues 

9000 : 3 = 3000 dh 

 Sous forme de fraction :

: 3 : ×= = =1
3

1
3

1
3

3
1

1
3

1
9
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Séance 4 : Activités d’évaluation des apprentissages

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Révision des tables de multiplication : ordre aléatoire.

7

page 54 

L’activité vise à consolider davantage les procédures de calcul de quotients et de 

sommes de fractions.

Il faut être particulièrement attentif :

- à la transformation de nombres décimaux en fractions :

;8
100,8  = = 4

5 100
750,75  = = 3

4

- aux parenthèses (on calcule d’abord ce qui est entre parenthèses avant d’enchaî-

ner avec ce qui suit).

- à la simplification de la fraction obtenue en s’appuyant sur le PGCD du numéra-

teur et du dénominateur    (0,8  × 3
4

)  −  4
5

  = ( 4
5

  × 3
4

)  −  4
5

  =  12
20

  −  4
5

 =  12
20

  −  16
20

     ; on constate que 12 < 16 et que donc, on ne peut pas retrancher 

16 de 12.

8 

page 54

Chacun des 4 enfants prend 3
11

 ; les 4 prennent :  3
11

  ×  4  =  12
11

   ; le gâteau entier 

représente 1 ou  11
11 .

Le partage effectué est donc faux.

Le vrai partage est :  1  :  4  =  1
4

9 

page 54

Après lecture attentive de l’énonce, analyse minutieuse des données et choix des 

opérations à effectuer, on passe à la rédaction de la solution :

 Quantité totale d’eau utilisée le matin et l’après-midi. sous forme de fraction :

   12
2
4

1
4

1
4

3
4

== ++

 Convertion en dm3  : 800 m3  = 800 000 m3 

                                   800 000  ×  3
4

  = 600 000 dm3

 Quantité d’eau restante : 800 000 − 600 000 = 200 000 dm3
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Séance 5 : Activités de consolidation des apprentissages

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Effectuer la feuille de calcul mental 6.13.

10 

page 54

La vérification de l’égalité n’est qu’un prétexte. Le vrai objectif est la consolida-

tion des procédures de calcul de la somme, du produit et du quotient de fractions.

Il faut être particulièrement attentif aux parenthèses, à la transformation de 

nombres décimaux en fractions, à la simplification.

(2,5 − 9
8

) ×  4
3

  =  ( 1
5

 + 0,3) : 3

(25
10

 − 9
8

) ×  4
3

  =  ( 1
5

 + 3
10

) : 3

(20
8

 − 9
8

) ×  4
3

  =  ( 2
10

 + 3
10

) : 3

11
8

 × 4
3

      =      5
10

  :  3

( 5
2

 − 9
8

) ×  4
3

  =  ( 1
5

 + 3
10

) : 3

11
8

 × 4
3

  =  5
11

  :  3

44
24

  =  5
33

 

11
6

  =   5
33

  

L'égalité est 

fausse car
11
6

  > 5
33

11 

page 54

Après lecture attentive de l’énoncé, analyse minutieuse des données et choix des 

opérations, on passe à la réduction de la solution.

 Somme des 3 parts :  + = + ++ =1
4

1
3

1
2

3
12

6
12

4
12

13
12

 Le partage est faux car >  113
12

, c’est-à-dire que la somme des 3 parts est 

plus grande que la ferme.

Pour que le partage soit possible, le 2° doit se contenter de : 

1 − (1
4

 + 13 )  =  12
12 − ( 3

12 +  4
12)

=  12
12 − 7

12 =  5
12

Le 2° doit prendre moins de 

la moitié de la ferme soit 5
12
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Lire, utiliser, interpréter des données d’un tableau ou d’un graphique ; organiser des données 

dans un tableau ; visualiser des données à l’aide d’un graphique.

Objectifs d’apprentissage

- Les nombres entiers, les 

nombres décimaux  et les 

fractions.

- Les grandeurs proportion-

nelles.

- Acquisitions antérieures 

sur l’organisation et le traite-

ment de données.

- Les grandeurs proportion-

nelles ; les pourcentages ; 

l’échelle ; la vitesse…. 

- Résolution de situations-

problèmes présentées sous 

forme le tableau ou de 

graphique. 

- Ardoises, feuilles blanches, 

cahiers.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève (pages 

55, 56 et 57).

Supports didactiques Acquisitions antérieures Prolongements

12 Organisation et traitement des données (1)

L’organisation et le traitement des données revêt une importance capitale dans le monde 

d’aujourd’hui. Pour faciliter la lecture et l’interprétation de ces données, on les présente sou-

vent dans un tableau ou on les visualise à l’aide de divers graphiques. Ex :

 Le tableau et les graphiques suivants représentent 

l’évolution des températures pendant un week-end 

hivernal, dans une localité du Moyen-Atlas. 

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte. 

Calcul mental

0
V S D

2

4

0
V S D

2
3

1

4
5

DSVJours

524Température

Tableau

Graphique en ligne brisée Graphique en bâtons
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Situation de construction

Le tableau suivant indique le nombre 

de livres lus par les élèves d’une classe de 6°.

Il s’agit dans cette leçon d’aider les apprenants 

à actualiser, consolider et enrichir les connais-

sances acquises sur l’organisation et le traitement 

des données.

La séance se déroule en groupes retreints selon 

le canevas habituel (voir étape page ….).

Lors de la discussion plénière des solutions 

proposées par les rapportrices et les rapporteurs, 

il convient de revenir sur :

- la manière de lire le tableau, d’en dégager 

les informations utiles et de les interpréter.

- l’élaboration de la solution finale, en se 

concentrant particulièrement sur la visualisation 

des données.

 Le nombre d’élèves de cette classe est égale à :

2 + 1 + 4 + 6 + 3 + 4 + 2 + 3 = 25 élèves (garçons + filles).

 Nombre de garçons qui ont lu : entre 4 et 6 livres ( = 3) ; plus de 6 livres ( = 2) ; moins de 6 livres :

3 + 4 + 2 = 9

 Nombre de filles qui ont lu : plus de 6 livres ( = 3) ; moins de 6 livres : 4 + 6 + 1 = 11

 Nombre d’élèves (garçons et filles) qui n’ont lu aucun livre : 2 + 1 = 3

 Nombre d’élèves (garçons et filles) qui ont lu moins de 4 livres : 4 + 6 + 2+ 1 = 13

Garçons Filles

Aucun livre 2 1

de 1 à 3 livres 4 6

de 4 à 6 livres 3 4

Plus de 6 livres 2 3

 Représentons ces données par un graphique 

en bâtons.

 quel est le nombre d’élèves de cette classe.

 combien de garçons ont lu : entre 4 et 

6livres ? Plus de 6 livres ? Moins de 6 livres ?

 combien de filles ont lu plus de 6 livres ? 

moins de 6 livres ?

 combien d’élèves n’ont lu aucun livre ? 

Combien ont lu moins de 4 livres ? 0
aucun
livre

1 à 3 
livres

1 à 3 
livres

Plus de 
6 livres

2
3

1

4
5
6
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Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire

 Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 55

Le tableau proposé présente le nombre de personnes infectées par le coronavirus 

dans 4 pays (d’après les chiffres publiés le 9/7/2021).

Les élèves sont appelés à lire attentivement le tableau et à en extraire les données 

demandées :

a- Pays qui comptent :

 le plus de cas confirmés   le Maroc (avec 589 538 cas)

 le plus de décès   l’Egypte (avec 9804 décès)

 plus de 500 000 cas confirmés   le Maroc

 entre 6000 et 6500 décès   l’Arabie Saoudite.

b- Nombre de cas confirmés que compte :

Le Maroc (589 538)  ;  Le japon (410 012)  ;  l’Egypte (360 171)

c- Pays qui comptent :

 plus de 400 000 cas confirmés   le japon et Le Maroc

 entre 9000 et 10 000 décès   l’Egypte et le Maroc

 moins de 7000 décès   le japon et l’Arabie saoudite. 

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12 …18.

- Révision des tables de multiplication : ordre aléatoire.

1 

page 56

a- Il s’agit de lire les données visualisées par un graphique en bâtons afin d’en 

extraire les informations demandées :

 le jour où on a enregistré : 8° (mardi)  ;  12° (mercredi)  ;  la température la plus 

haute (vendredi)  ;  la plus basse (jeudi).

 l’écart de température entre mardi et vendredi :  12°  −   8°  =  4° 

b- Une fois les informations demandées dégagées, les élèves auront à reporter 

toutes les données dans le tableau à double entrée.
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Activités correction / commentaire

2 

page 56

Le graphique circulaire donne des indications sur les sports pratiqués par les 

abonnés d’un club.

Les apprenants sont appelés à :

- lire et interpréter les données visualisées par ce graphique.

- Calculer le nombre de personnes qui pratiquent chacun des sports ;

  Natation :   120  ×  
3
1   =  40      ;      athlétisme 120  ×  

5
1   =  24

  Judo :          120  ×  
4
1   =  30      ;      tennis  :  120  ×  

6
1   =  20

  Karaté :       120  −  (40 + 24 + 30 + 20) =

                     120  −  114  =  6

- reporter toutes ces données dans le tableau.

- dégager, de ces données, les informations demandées.

 le sport qui connaît : Le plus de praticiens (Natation)

                                   Le moins de patriciens (karaté).

 les sports pratiqués par : plus 25 élèves (natation et judo).

                                    moins de 25 élèves (athlétisme, tennis et karaté).

 nombre de personnes qui pratiquent :

Le judo (30 personnes) ; tennis (20 personnes)   ;  natation (40 personnes).

3 

page 56

La liste présente, en vrac, les noms des fruits commençant par la lettre p. 

Les élèves sont appelés à :

- déterminer le nombre de participants au sondage (5)

- repérer les deux erreurs qui se sont glissées dans la liste :

Banane (ça commence par b et non par p) ; poivron (c’est un légume et non 

un fruit).

- Trouver le fruit : le plus cité (pomme) ; le moins cité (pastèque).

- reporter les données dans le tableau  -  visualiser ces données par un graphique.

0

6

pomme pastèquepoire

2

8

4

10

Fruit pomme poire pastèque

Nombre 10 5 3
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Séance 4 : Activités d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Révision des tables de multiplication : ordre aléatoire.

4 

page 56

Le graphique circulaire indique la répartition des 500 plats servis un vendredi 

dans un restaurant marocain. 

Les élèves sont appelés à lire attentivement les données visualisés puis à :

- faire les calculs nécessaires pour déterminer le nombre de chaque plat :

Couscous  ;  tagine d'agneau500  × = 1757
20

500  × = 2002
5

tagine de poulet : 500  × = 1001
5

Poisson : 500 − (175 + 200 + 100) = 500 − 475 = 25

- porter ces données numériques dans le tableau à double entrée.

Couscous Tagine d'agneau Tagine de poulet Poisson

Nombre 175 200 100 25

- déterminer : Le plat le plus demandé (le tagine d’agneau)

                      Le plat le moins demandé (le poisson).

5 

page 56

Le graphique en ligne brisée donne des indication sur les revenus d’un ouvrier 

pendant les 5 premiers mois de l’année.

Les élèves sont appelés à lire attentivement les données visualisées et à :

- reporter ces données dans le tableau à double entrée ci-contre       

- dégager les informations demandées :

Janvier Février Mars Avril Moi

Revenu en dh 4000 3000 4500 2500 4500

 Les mois où le revenu a été : le plus élevé (Mars et mai), le moins élevé (Avril)

 Les mois où l’ouvrier a gagné :

Entre 1500 et 3500 dh (Févier et Avril) plus de 2500dh (janvier, février, mars et 

mai). 
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Séance 5 : Activités de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Effectuer la feuille de calcul mental 6.14.

6 

page 56

Les données concernant le nombre d’élèves de 4°, 5° et 6°  année d’une école 

rurale sont visualisées à l’aide d’un graphique en bâtons.

Les apprenants sont appelés, après lecture attentive de ces données, à :

- reporter ces données dans le tableau à double entrée ci-contre.

- calculer

 le nombre de garçons de l’école qui mangent    4° 5° 6°

Nombre
de garçons 14 20 16

Nombre
de filles 10 18 22

 à la cantine : 

14 + 20 + 16  =  50     garçons

 le nombre de filles qui mangent à la cantine :

10 + 18 + 22  =  50     filles
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Objectifs d’apprentissage

 Connaître, convertir, ranger, encadrer les 

unités de volume.

 Connaître et appliquer les règles de calcul 

du volume du cube et du parallélépipède 

rectangle.

 Calculer la somme, la différence, le produit 

et le quotient de deux fractions ou d’une 

fraction et un nombre entier ou décimal.

 Lire, utiliser, interpréter des données ; 

représenter des données par des graphiques.

Calcul mental

 Ajouter 1, 2, 3…..10 au nombre affiché sur 

la carte.

 Retrancher le nombre affiché sur la carte de 

10, 11, 12….18.

 Révision des tables de multiplication : ordre 

aléatoire.

 Feuille de calcul mental 6.

Activités correction / commentaire

1 

page 58

Il s’agit de vérifier la justesse d’une multiplication 

de nombres décimaux.                                                         4  2 3, 7 5

 ×      2 0, 8
3 3 9 0  0 0

8 8 1 4, 0 0 0
8 4 7 5 0

- en identifiant les erreurs commises c’est-a-dire :

- l’omission du zéro intercalé du multiplicateur 

et la virgule du produit.

- en refaisant l’opération.

N.B. : On peut aussi s’assurer de la justesse de l’opération en utilisant le 

calcul approche (ordre de grandeur).

423,75    ×    20,8 
Le produit est proche de 

8400 et non de 1186500
   420      ×    20     =     8400

2 

page 58

Les élèves sont appelés à compléter les égalités proposées en posant et en effec-

tuant les bonnes opérations.

12 347  +        ?       =  20 248,9    20 248,9  −  12 347  =  7901,9

    ?       −    879,4    =  46,37             879,4    +  46,37   =  925,77

    ?       :     2,05      =  368                  368     ×    2,05   =  832,40

L’objectif de l’exercice est de consolider la relation entre l’addition et la 

soustraction d’une part et la multiplication et la division d’autre part.

Evaluation et consolidation de l’unité 3Evaluation et consolidation de l’unité 3

Activités d’évaluation et de consolidation
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Activités correction / commentaire

3 

page 58

Il s’agit de chercher les chiffres manquants dans une addition et une soustraction 

de nombres décimaux (effectuées partiellement). Cela va demander une reprise 

de tous les calculs.

4 

page 59

La vérification de l’égalité n’est que prétexte : l’objectif qui se cache derrière est 

la consolidation des techniques usuelles de l’addition et de la multiplication de 

nombres décimaux.

       1 7 6 1

  +      6 6 1, 2 5

2 4 2 2, 2 5

       2 1 7 5

  +      2 4 7, 7 5

2 4 2 2, 7 5

       2 3 4  8

  ×         0, 7 5

1 1 7 4  0

1 7 6 1, 0 0
1 6 4 3 6

       6 2   5

  ×      3, 4 8

5 0  0 0

2 1 7 5, 0 0

2 5 0  0

1 8 7 5

2422,25  <  2422,75  donc l'égalité proposée est fausse

5 

page 59

Après lecture attentive de l’énoncé, analyse minutieuse des données utiles et 

choix des opérations à effectuer, on passe à la rédaction de la solution.

Dépenses totales (par mois) : 2000 + 4000 + 1000 + 3000 =  10 000 dh

Epargne en 4 mois : (12 000 − 10 000) × 4 =  8000 dh

En quatre mois, le père de famille économise 8000dh, ce qui ne suffit à 

acheter un ordinateur coûtant 9000 dh.

6 

page 59

 Le solide A est constitué de deux cubes égaux. Son volume est :

(3 × 3 × 3) × 2 = 54 cm3

 Le solide B est un parallélépipède rectangle. Son volume est :

9 × 3 × 2 = 54 cm3

 Conclusion : les deux solides ont le même volume.

7 

page 59

 Volume d’une petite boîte  cubique de 5cm d’arête : 5 × 5 × 5 = 125 cm3

 Volume de la grande boîte parallélépipédique : 25 × 15 × 10 = 3750 cm3

 Nombre de boîtes cubiques indispensables pour remplir la grande boîte 

parallélépipédique :  3750  :  125  =  30 boîtes

8

page 59

 Volume du bassin : 2 × 1,5 × 0,5 = 1,5 m3

Conversion : 1,5 m3  = 1500 dm3  = 1500 l
 Un dromadaire boit 10 l à la minute ; 10 dromadaires boivent 100 l à la minute.

 Temps nécessaire pour que 10dromadaires vident le bassin : 

1500 : 100 = 15 min
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Activités correction / commentaire

9 et 10 

page 60

Les apprenants sont appelés à convertir à l’unité demandée (ex 9) et à compléter 

avec l’unité qui manque (ex 10).

Dans le deux cas, pour bien réussir les conversions, le tableau des unités de 

volume peut être d’une aide précieuse. 

11 

page 60

Il s’agit de lire et d’interpréter un tableau présentant les distances séparant quelques 

villes du Maroc et d’apporter les informations demandées :

 la ville la plus proche d’Agadir (Tiznit)

 la ville la plus éloignée d’Agadir (Dakhla)

 La distance qui sépare Agadir de Dakhla (638 km).

 la distance qui sépare Agadir de Laâyoun (532 km).

 la distance qui sépare Dakhala Laâyoun

Dans un 2° temps, les apprenants auront à remplir la dernière rangée du tableau 

en y reportant les distances manquantes, lesquelles figurent dans la dernière 

rangée verticale.

Marrakche Agadir Tiznit Laâyoun Dakhla

Dakhla 1407 1169 1075 532

12 

page 60

Le graphique en ligne brisée (présenté dans l’activité) donne des indications sur le 

nombre de matchs gagnés par l’équipe préférée de jad entre 2016 et 2020.

Les élèves sont appelés à lire et à interpréter ce graphique puis :

- à déterminer l’année où l’équipe a gagné :

 le plus de matchs (2020)

 le moins de matchs (2016)

 entre 15 et 20 matchs : (2020)

- à déterminer le nombre de matchs gagnés :

 en 2018 (10 matchs)                     en 2020 (18 matchs)

 en 2016 (8 matchs)                       en 2017 (12 matchs)

- à compléter le tableau :

2016 2017 2018 2019 2020

Nombre de 
matchs gagnés

8 12 10 10 18
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1- Activités d’évaluation et de consolidation :

Evaluation et consolidation du 1er semestreEvaluation et consolidation du 1er semestre

Activités correction / commentaire

1 

page 62

Il s’agit d’identifier et de colorier selon le code donné certaines classes des grands 

nombres proposés.

3 8   1 0 5   7 9 2   0 6 4

en 
rouge

en 
bleu

en 
vert

9   0 3 6   8 1 7   2 4 3

en 
rouge

en 
bleu

en 
vert

Objectifs d’apprentissage

1  Ecrire, lire, décomposer, comparer, ranger, encadrer les grands nombres (les millions et les 

milliards ; 2  connaître et tracer des droites perpendiculaires et des droites parallèles ;

 3  convertir, comparer, ranger des unités de mesure de longueur, de masse, d’aire, 4  utiliser les 

techniques usuelles pour calculer la somme, la différence, le produit de deux nombres décimaux ;

 5  Connaître et déterminer les multiples et les diviseurs d’un nombre entier ; 

calculer le PPCM et le PGCD de deux nombres entiers ; 6  utiliser la technique usuelle de la 

division pour calculer les quotients de nombres entiers et de nombres décimaux ; 7  Calculer le 

périmètre et l’aire de polygones réguliers (triangle ; carré ; rectangle ; parallélogramme ; losange 

et trapèze) ; 8  Utiliser la technique opératoire usuelle pour calculer la somme, la différence et le 

produit de nombres entiers naturels et de nombres décimaux ; 9  connaître, convertir, 

comparer, ranger les unités de mesure de volume ; 10  connaître et appliquer les régler de calcul 

du volume du cube et du parallélépipède rectangle ; 11 Calculer la somme, la différence, 

le produit et le quotient de deux fraction (ou d’une fractions et un nombre entier ou décimal) ;

12  lire et interpréter les données présentées dans un  tableau ou un graphique ; organiser des 

données dans un tableau ; les visualiser à l’aide d’un graphique.

Calcul mental

Ajouter 1, 2, 3….10au nombre affiché sur la carte ; retrancher le nombre affiché sur la carte de 

10, 11, 12…18 ; réviser les tables de multiplication par 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8 et 9 (ordre aléatoire) ; 

effectuer la feuille de calcul mental 6.16.
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Activités correction / commentaire

2 

page 62

Les élèves sont appelés à identifier quelques uns des chiffres du grand nombre 

proposé et à les colorier selon le code donné.

9 0        2 6 4        9 0 1        5 7 9

chiffre des unités de 
milliards

(en rouge)

chiffre des 
centaines de 

millions 
(en bleu)

chiffre des unités 
de mille (en vert)

chiffre des dizaines de 
millions (en mauve)

3 

page 62

Il s’agit de comparer des nombres donnés en appliquant les procédures 

habituelles :

                 99  807   356   <   100  000  000

8 chiffres 9 chiffres

305  450  978   <   305  460  015

5 6
1  263  034  860   >   999  783  540

10 chiffres 9 chiffres

3  057  673  750   <   3  057  674  570

3 4

4 

page 62

Les apprenants sont appelés à repérer, parmi les nombres proposés, celui qui est 

le plus proche de 1000 000 000.

En s’appuyant sur une droite graduée, 

on constatera que ce nombre est 999 909 009.               

990   950   997

999   909   009

909   999   090On peut aussi disposer les nombres proposés                  

de manière suivante  :

Le plus grand de ces nombres est le plus proche de 1000 000 000.

5 

page 62

Il s’agit de comparer les listes A et B, censées contenir les mêmes nombres (B étant 

une copie de A), repérer les erreurs commises par Ali et les corriger sur la liste C.

En comparant, on constatera qu’il y a erreur dans la copie des deux derniers 

nombres :

11   050   019   000  (il y a erreur dans les classes des millions et des mille).

4   893   452   783  (il y a erreur dans les classes des millions, des mille et des 

unités simples)

6 

page 63

Il s’agit de vérifier à l’aide du rapporteur et d’identifier :

- les droites perpendiculaires (qui forment un angle droit) : 

D1    D4       ;       D1  / D5       ;       D1    D7       ;       D2    D4       ;       D2    D5       ;       D2    D7

- les droites parallèles : D1  //  D2       ;       D4  //  D5  //  D7
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Activités correction / commentaire

6 

page 63

(suite)

 Les symboles utilisés signifient :

   =  perpendiculaire à … ;    //  =  parallèle à …

 Deux droites perpendiculaires à une même troisième sont parallèles entre 

elles.    D1    D4   et  D2    D4             D1  //  D2

7 

page 63

 Pinocchio a menti 5fois donc son nez s’est allongé de :  5 cm × 5  = 25 cm

 Pinocchio a dit la vérité 4 fois donc son nez à raccourci de :  7,5 cm × 4  = 30 cm

 Le nez de Pinocchio a donc raccourci de :  30 − 25 = 5 cm

 Il mesure maintenant (1,2 dm  =  12 cm) : 12 − 5 = 7 cm

8 

page 63

Hauteur du cavalier à cheval (du sabot du cheval au haut du casque du cavalier) :

1,25 m  +  0,90 m  =  2,15 m.

2,15 m  <  2,25 m  ;  donc le cavalier peut passer sous la branche sans se 

baisser.

9 

page 63

Conversion en kg :  25 hg  =  2,5 kg  ;  75 dag  =  0,75 kg  ;  400 g  =  0,400 kg

Masse des 4 ananas :   9 − (2,75 + 2,5 + 0,75 + 0,400)  

                                 = 9 − 6,400 = 2,600 kg = 2600 g

Masse d’un ananas :  2600 : 4  =  650 g

10 

page 64

la vérification de l’égalité n’est qu’un prétexte : l’objectif qui se cache derrière 

cette vérification est la consolidation de la technique usuelle de la soustraction et 

de la multiplication des nombres décimaux.

       7 5 3 7, 5

  ×            0, 8 8
6 0 3 0  0 0

6 0 3 0 0  0
6 6 3 3, 0 0 0

       3 0 9 5

  ×            2, 0 1

3 0 9 5

6 2 2 0, 9 5
6 1 9 0

       8  3 0 0

  −       7 6 2, 5

7  5 3 7, 5
1 11

6 633  >  6 220,95   Donc l’égalité proposée est fausse.
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Activités correction / commentaire

11 

page 64

A l’instar de l’activité précédente, l’objectif qui se cache derrière la vérification de 

l’égalité est l’évaluation et la consolidation des procédures de calcul du produit et 

du quotient de deux fractions.

7 3 7 × 3
9 × 149 3

× =

21 : 21
126 : 21

=

1
6

=

12

1 13 2
4 42 3

: ×=

1 × 2
4 × 3

= =

2 : 2
12 : 2

1

2

6
= =

 Les procédures de calcul étant bien appliquées, le produit et le quotient 

obtenus étant simplifiés, on constate que l’égalité est juste.

12 

page 64

Les apprenants sont appelés à compléter les opérations proposées par le terme 

manquant et ce, en effectuant les bons calculs et en tenant compte de la relation 

entre division et multiplication et entre addition et soustraction.

      ?       :       6,4      =  1 301,25      1 301,25  ×     6,4         =  8328

1165,51 :         ?        =  1,45             1165,51   :     1,45        =  803,8

      ?      +   8965,81  =  20 000,5      20 000,5  −  8965,81    =  11034,69

13 

page 64

       9 8 5 0, 9
  +   1 0 4 9, 1

1 0 0 0 0, 0

Il s’agit de vérifier la justesse de l’opération :

 en utilisant le calcul approché :

8950,9  +  1049,1  =  100 000

9000   +   1000    =  10 000

 en posant et en effectuant 

l’opération

Le calcul approché (ou ordre de grandeur) montre que l’opération est fausse. 

Le somme est 10000 et non 100000.

L’erreur réside dans l’omission de la virgule.

14 

page 64

Il s’agit de mettre en application les règles de divisibilité par 2, 3, 4, 5, 6 et 9 et de 

compléter le tableau proposé.

 588 est divisible par 2 (c’est un nombre pair), par 3 (la somme de ses chiffres est 

21, un multiple de 3), par 6 (il est divisible par 2 et 3).

 2547 est divisible par 3 et 9 (la somme de ses chiffres (18) est un multiple 

commun à 3 et 9).

100 005 est divisible par 3 (la somme de ses chiffres est 6) et par 5 (le chiffre de 

ses unités est 5).
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Activités correction / commentaire

14 

(suite)

 10 032 est divisible par 2 par 3 et par 6. Il est aussi divisible par 4 (le nombre 

formé par les chiffres de ses unités et ses dizaines est un multiple de 4).

 90 081 est divisible par 3 et 9 ; 6800 est divisible par 2, 4 et 5

 60 340 est divisible par 2, 4 et 5.

15 

page 64

Les apprenants sont appelés à compléter par le chiffre qui manque pour que 

le nombre soit divisible :

 par  9 :  12 888 (somme des chiffres = 27 un multiple de 9).

 par  4 :    9 732 (ou 6) (nombre formé par les chiffres des unités et des 

dizaines  =  multiple de 4).

 par  3 :  109 731 (ou 4 ou 7) (somme des chiffres = multiple de 3).

 par  6 :  125 184 (ou 4 ou 7) (nombre divisible à la fois par 2 et par 3).

16 

page 64

prix d’un kg de pommes : 43,50 : 3,5 =  12,42 dh (quotient approché à 0,01 près 

par défaut).

Prix d’un kg de viande = 154 : 1,75 = 88 dh (le quotient est exact).

17 

page 65

Périmètre du jardin : (30 + 24) × 2 = 108 m

Surface totale du jardin : 30 × 24 = 720 m2

Conversion de la largeur des allées = 85 cm = 0,85 m

Surface des deux allées :

(30 × 0,85) + (24 × 0,85) = 25,50 + 20,40 = 45,90 m2

Surface cultivable : 720 − 45,90 = 676,10 m2

18 

page 65

Périmètre du rectangle ABCD : (40 + 20) × 2 = 120 cm 

Base du triangle AEF : 20 : 2 = 10 cm

Hauteur du triangle AEF : 40 : 2 = 20 cm

Surface du rectangle ABCD : 40 × 20 = 800 cm2

Surface du triangle AEF : (20 × 10) : 2 = 100 cm2

Surface du triangle BCD :  (40 × 20) : 2 = 400 cm2

Surface totale des deux triangles : 400 + 100 = 500 cm2

Surface de la partie coloriée : 800 − 500 = 300 cm2

19 

page 65

Volume du mur : 8 × 0,75 × 4 = 24 m2 

Masse de matériaux nécessaires : 15 × 24 = 360 q  = 36 t

Nombre de voyages : 36 : 4,5 = 8 voyages
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Activités correction / commentaire

20 

page 65

 Durées des activités (en h) : marche    24  × =  4 h1
6

Foot    24  × =  6 h1
4

   ;   lecture    24  × =  8 h1
3

Activités diverses : 24 − (6 + 4 + 8) = 6h

 L’activité qui occupe :

- le plus de temps est la lecture.

- le moins de temps est la marche.

 Les activités qui ont la même durée sont : le foot et les activités diverses.

 L’activité qui occupe entre 1h et 2h = aucune.

21 

page 66

Le graphique en bâtons indique les animaux de compagnie que préfèrent les 

élèves d’une l’école.

Il s’agit de reporter les données visualisées par ce graphique dans un tableau à 

double entrée :

chien chat lapir tortue

Nombre d'élèves 35 45 20 30

Puis de déterminer l’animal préféré par :

- plus de 40 élèves :

- moins de 30 élèves : le lapin

- entre 25 et 40 élèves : le chien et la tortue.

22 

page 66

Hauteur du phare :  648 × 27,5 = 17 820 cm

Conversion : 17820 cm = 178,20 m

N.B. : la difficulté réside dans l’opération à poser et à effectuer : les élèves 

doivent être attentifs à la retenue et à la virgule.

23 

page 66

La réponse demande la remise en mémoire des règles de divisibilité par = 4 

(nombre formé par les chiffres des unités et des dizaines = multiple de 4), 5 (chiffre 

des unités = 0 ou 5), 6 (nombre pair divisible par 3), 9 (somme des chiffres = mul-

tiple de 9).

Parmi les nombres proposés, 4860 est celui qui remplit toutes les conditions 

ci-dessus ; le prix de l’ordinateur est donc 4860dh.

24 

page 66

Après lecture attentive de l’énoncé, analyse minutieuse des données et choix des 

opérations à effectuer, on passe à la résolution.

Conversion :  3,5 t  =  3500 kg.

Prix d’achat d’un kg de cerises = 98000 : 3500 = 28 dh

Bénéfice réalisé sur 1kg : 42 000 : 3500 = 12 dh

Prix de vente d’un kg de cerises :  28 + 12 = 40 dh
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Activités de l’unité (4)

Objectifs d'apprentissage
 Connaître et calculer le capital, le taux d’intérêt et l’intérêt ;

 Utiliser le capital, le taux et l’intérêt pour résoudre des situations proportionnalité de 

la vie quotidienne.

 Connaître et tracer une bissectrice en utilisant les instruments géométriques adéquats ;

 Reconnaître deux angles égaux, deux angles complémentaires et deux angles supplémen-

taires ;

 Connaître les propriétés du parallélogramme, du trapèze, du triangle et du cercle;

 Effectuer des constructions géométriques composées à partir des propriétés de figures  

  géométriques simples ;

 Utiliser correctement les instruments de géométrie.

 Reconnaître la masse volumique, la représenter et l’utiliser dans des calculs;

 Effectuer des calculs sur l’échelle ;

 Résoudre des situations-problèmes relatives à la masse volumique et à l’échelle.

Leçons Leçons

13- La proportionnalité : capital, taux et 

intérêt

14- Les angles : La bissectrice  

15- Constructions géométriques (1)

16 - La proportionnalité :

          Masse volumique et échelle

Acquisitions antérieures Prolongements

 Acquisitions antérieures sur la propor-

tionnalité (coefficient de proportionnalité ; 

vitesse, distance et durée ; échelle )

 Droites parallèles et droites perpendicu-

laires ; les polygones réguliers : propriétés, 

constructions.

 Les solides : propriétés ; surface 

  latérale, surface totale.

 Les solides usuels : calcul du volume.

 Unités de volume et unités de capacité.
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Connaître et calculer le capital, le taux et l’intérêt ; utiliser les règles de calcul du taux, de 

l’intérêt et du capital pour résoudre des situations-problèmes.

Objectifs d’apprentissage

Acquisitions antérieures sur 

les grandeurs proportion-

nelles : coefficient de pro-

portionnalité ; pourcentage 

; vitesse ; distance ; échelle 

des plans et des cartes.

Les grandeurs proportion-

nelles : masse volumique ; 

échelles ; dimensions réduites 

et dimensions réelles.

- Feuilles blanches, cahiers ; 

ardoises.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental 

- Fichier de l’élève 6° année 

(pages 68, 69 et 70).

Supports didactiques Acquisitions antérieures Prolongements

13 La proportionnalité : capital et taux d’intérêt

La proportionnalité est présente dans les programmes de maths du primaire depuis la 3° année, 

ce qui a permis aux apprenants de 6° de ce familiariser avec cette notion et de résoudre dessi-

tuations-problèmes traitant de pourcentages, de mouvement uniforme (vitesse, durée, distance), 

d’échelle de plans…

Dans cette leçon, ils abordent d’autres grandeurs proportionnelles très présentes dans la vie 

courante, notamment le monde de la finance et des échanges commerciaux.

Les activités proposées dans le fichier de l’élève visent à expliciter ces notions, à dégager les 

règles de calcul s’y rapportant et à offrir aux élèves l’occasion de les appliquer dans diverses 

situations-problèmes. 

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental
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Situation de construction

Un père de famille place une somme de 

10 000 dh dans une banque au taux de 8%.

- Que représente la somme de 10 000dh pla-

cée à la banque ?

- Que signifie le taux de 8% ?

- Combien rapporte la somme de 10 000dh 

en une année ?

- De quelle somme dispose le père de famille 

après une année de placement ?

La séance se déroule en groupes restreints selon le 

canevas habituel (voir page…).

Les apprenants sont appelès à nommer et à expli-

citer les termes se rapportant aux placements, aux 

prêts et aux emprunts, puis à effectuer les calculs 

demandés.

L’enseignant (e) insistera sur le sens de chaque 

terme et aidera les élèves à dégager les règles de 

calcul.

N.B.

 Connaissant le capital (c) et le taux de placement (t), on peut calculer l’intérêt annuel   puis en 

cas de besoin, calculer l’intérêt mensuel (intérêt annuel : 12), l’intérêt en plusieurs années ou 

plusieurs mois. L’intérêt change en fonction de la durée de placement.

 Le taux est ce que représente un capital de 100 dh. Il s’écrit sous forme de pourcentage 

(8%, 10%,…).

Solution

 Commençons par expliciter les données de l’énoncé : 10 000 dh représente le capital placé ; 

8% représente ce que rapportent 100 dh au bout d’une année ; c’est le taux de placement.

 Calculons ce qui est demandé : ce que rapporte le capital de 10 000dh en une année représente 

l'intérêt annuel, c’est-à-dire :   = 800 dh 10 000 × 8
100

 Après une année de placement, ce père de famille dispose de la somme de 10 000 dh + 800 

dh = 10 800 dh.

10 800dh représente le capital et l’intérêt réunis.

Le capitale (c)

C’est la somme 

placée dans une 

banque ou utilisée 

dans une opération 

commerciale.

Le taux (t)

Le capital est utilisé 

pour rapporter de 

l’argent.

Le taux représente ce 

que rapportent 100dh.

L’intérêt (I)

C’st la somme rap-

portée par le capital 

au bout d’un certain 

temps.

 Règles de calcul

I = c × t
100

t = I × 100
c

c = I × 100
t
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Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 
- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12…18.

- Révision des tables de multiplication : ordre aléatoire.

1 et 2 

page 68

Les élèves sont appelés à appliquer les règles de calcul apprises lors de la pre-

mière séance et à compléter les tableaux proposés (après avoir effectué toutes les 

opérations nécessaires sur le cahier ou une feuille volante). 

Lors de la correction, l’enseignant(e) s’assure de la maîtrise et de la bonne appli-

cation des règles de calcul.

3 

page 69

Il s’agit de calculer l’intérêt annuel et l’intérêt en 6 mois, connaissant le montant 

emprunté et le taux.

Cela demande la remise en mémoire et l’application de la règle :  I = (c × t) : 100

Intérêt annuel : (5000 × 8) : 100 = 400 dh

Intérêt en 6mois (la moitié de l’année) : 400 : 2 = 200 dh ou bien 

400 × 6
12

 = 400 × 1
2

 = 200 dh  

4 

page 69

163 500 dh représente le capital et l’intérêt réunis.

Le capital étant 150 000dh, l’intérêt annuel est donc :

163 500  −  150 000 = 13 500 dh

En appliquant la règle :

                                         

I × 100 = t
c

On a donc un taux de :   = 9 % 13 500 × 100
150 000

Cherchons ensemble pour comprendre (page 68)

La situation-problème proposée sera résolue en groupes restreints à l'instar de la situation de 

construction.

Après lecture attentive de l’énoncé, analyse minutieuse des données et application de règles de 

calcul, on passe à la rédaction en commun de la solution.

La voiture coûte 120 00dh. Monsieur Madani ne dispose que de 90 000dh. Il doit  donc emprun-

ter ce qui lui manque, soit : 120 00 – 90 000 = 30 000dh.

Le taux étant 10%, l’intérêt en 5ans sera donc :   × 5 = 15 000 dh 30 000 × 10
100

Intérêtannuel

Le prix de revient de la voiture (prix d’achat + intérêt) sera donc = 120 00 + 15 00 = 135 000dh.
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5 

page 69

On connaît le taux (6%)  et l’intérêt que le capital rapporte en 18 mois (le mot 

annuel est de trop dans l’énoncé il faut le supprimer).

Pour calculer le capital, il faut passer par l’intérêt annuel : (1440 : 18) × 12 = 960 

dh

Le capital est : (960 : 6) × 100 = 16 000 dh 

6 

page 69

Le père de famille ayant réglé 50% du prix à la livraison (c’est-à-dire la moitié du 

prix du téléviseur), il lui reste donc à régler, à crédit : 18 000 : 2 = 9000 dh ; en 

appliquant les règles apprises.

On peut calculer l’intérêt annuel : (9000 × 9) : 100 = 810 dh 

Le prix d’une traite est donc égale à : (9000 + 810) : 6 = 1635 dh

7 

page 69

L’intérêt  annuel rapporté par ce capital est : (90 000 × 6) : 100 = 5400 dh

La part du garçon étant égale au double de celle de sa sœur, on a donc le partage 

suivant :
Part de la fille

5400 dh

Part du garçon

Part de la fille : 
5400 : 3 = 1800 dh
Part du garçon : 
1800 × 2 = 3600 dh

Séance 4 : Activités d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Tables de multiplication : ordre aléatoire

8 

pages 70

Pour répondre à la question, les apprenants sont appelés à calculer le taux de pla-

cement relatif à chaque capital et ce, en appliquant la règle de calcul habituelle :

I × 100 t =
c

Taux relatif au capital A :   = 6 % 24 00 × 100
40 000

Taux relatif au capital B :   = 8 % 24 00 × 100
30 000

Taux relatif au capital C :   = 10 % 24 00 × 100
24 000

Conclusion : le capital C est celui qui est placé au plus grand taux.

9 

pages 70

Ul s’agit d’aider Haj Madani à faire le bon choix.

 Formule 1 : il place le prix de vente de son immeuble dans une banque au taux 

annuel de 8%, ce qui va lui rapporter (en 12 mois) :  = 192 000 % 2 400  000 × 8
100
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 Formule 2 : il loue son immeuble à 17 000dh par mois soit en 12 mois :

17 000 × 12 = 204 000 dh

Conclusion : la formule 2 est la plus rentable (elle lui rapporte le plus d’argent). 

Séance 5 : Activités de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Feuille de calcul mental 6.17.

10 

page 70

 Le taux pour les 10 premières années étant de 4%, l’intérêt sera donc :

(900 000 × 4
100

 ) × 10 = 360 000 dh

 Le taux pour les 5 dernières années étant de 7%, l’intérêt sera donc :

(900 000 × 7
100

 ) × 5 = 315 000 dh

 Le prix de revient total de la maison est :

150 000 + 900 000 + 360 000 + 315 000 = 1725 000 dh

11 

page 70

 Durée de placement (du 1er janvier au 30 septembre 2022 : 7 mois.

 4 770 dh représente le capital et l’intérêt réunis, 4 500 dh représente le capital.

  L’intérêt en 7 mois est donc :  4770 − 4500 = 270 dh

 Pour calculer le taux , il faut passer par l’intérêt annuel, soit :

   270 × 12
7

 = 462 dh

  Taux de placement : (462 × 100) : 4500 = 10,2%

NB. : Les deux dernièrés divisions ne sont pas exactes : 

- 462 dh est l'intérêt annuel approché.

- 10,2 % est le taux approché par défaut.
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Connaître et tracer une bissectrice en utilisant les instruments de géométrie adéquats ; recon-

naître deux angles égaux ; deux angles complémentaires, deux angles supplémentaires.

Objectifs d’apprentissage

- Droites, segments de droites 

angles.

- Mesure des angles 

- Droites parallèles et droites 

perpendiculaires.

- Polygones et solides. 

- Axes de symétrie

- Périmètre et aire des polygo-

nes, du cercle et du disque.

- Règles, équerre, rapporteur 

- Feuilles blanches, cahiers.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental 

- Fichier de l’élève (pages 71, 

72 et 73).

Supports didactiques Acquisitions antérieures Prolongements

14 Les angles : la bissectrice d’un angle

Les élèves de 6° se sont familiarisés dans les classes antérieures avec l’essentiel de ce qui se 

rapporte aux angles : côtés, sommet, angle aigu, angle obtus, angle droit, somme des mesures 

des angles d’un triangle…

Dans cette leçon, ils découvriront un axe de symétrie spécial (la bissectrice d’un angle) et ce à 

travers :

- sa définition en tant que demi-droite qui divise un angle donné en deux angles de même me-

sure.

- sa construction à l’aide des instruments de géométrie habituels : la règle, le compas, le 

rapporteur (voir page suivante). 

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental
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La séance se déroule en groupes restreints selon 

le canevas habituels (voir page…). 

 Tracer un angle XOY de 80° en utilisant la règle 

et la rapporteur ; le plier de manière à ce que les 

côtés ox et oy se superposent.

Situation de construction

- Tracer un angle XOY de 80° sur une feuille 

blanche.

- Découper soigneusement cet angle.

- le plier de manière à ce que les deux côtés 

de cet angle XOY coïncident (se superpo-

sent parfaitement).

- Rouvrir cet angle et tracer la demi-droite 

OZ en suivant le pli.

XOZ Et ZOY sont de même mesure (chacun 

d’eux mesure 40°).

OZ est l’axe de symétrie qui partage XOY en 

deux angles égaux.

On peut aussi tracer la bissectrice d’un angle en utilisant :

 le rapporteur et la règle (figures 1 et 2).

 le compas et la règle (figures 3 et 4).

Cet axe de symétrie s'appelle bissectrice. oz est la bissectrice de l'angle XOY.

La bissectrice d'un angle est la demi-droite qui divise cet angle en deux angles de même mesure.

 Que représente la demi-droite OZ par 

rapport à l’angle XOY.  

 Comment sont les angles XOZ  et ZOY .

 Quelle est la mesure de chacun d’eux ?

 y a-t-il d’autres façons de tracer l’axe de 

symétrie OZ.

 Comment appelle -t-on cet axe ?

.

.

.

x

z

y

o

.

.

.. 80°o

x

y

l'angle 

de 80° tracé en 

utilisant le rapporteur

.

.

.

l'angle XOY

après pliage
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 71

La situation proposée sera résolue en groupes restreints (à l’instar de la situation 

de construction, traitée précédemment).

Elle donne aux apprenants l’occasion de s’entraîner à tracer la bissectrice d’un 

angle de deux façons différentes :

- en s’aidant du rapporteur.

- en utilisant le compas.

Il appartient à l’enseignant(e) de veiller au maniement correct des deux instru-

ments et de s’assurer que les élèves arrivent à la même conclusion quel que soit 

l’instrument utilisé : la bissectrice divise l’angle en deux angles de même mesure.

1 

page 71

Les élèves sont appelés à mettre la main à la pâte, individuellement, et ce en tra-

çant la bissectrice de l’angle droit AOB (90°) et en calculant la mesure de chacun 

des angles obtenus (soit : 90° : 2 = 45°).

Il convient d’encourager et d’entraîner les élèves à utiliser le compas pour tracer 

les bissectrices.

Figure 1

Figure 3

Figure 2

Figure 4
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2 

page 71

Pour repérer la bissectrices de l’angle AOB parmi les demi-droites proposées (OC, 

OD, OE), il faut vérifier à l’aide du rapporteur et/ou du compas.

Les apprenants constateront après vérification que la bissectrice de l’angle AOB 

est la demi-droite OD. 

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Retrancher 10, 11, 12…18 du nombre affiché sur la carte.

- Tables de multiplication : ordre aléatoire.

3 

page 72

L’activité 3 revient sur le traçage de la bissectrices d’un angle à l’aide du compas. 

Cela montre la fiabilité de cet instrument et l’importance de son bon maniement 

dans maintes constructions géométrique.

4 

page 72

Les élèves sont appelés à tracer les bissectrices de deux angles opposés, formés 

par deux droites sécantes (droites qui se coupent).

x

A

C

D

B

y
Attention ! il faut 

garder le même 

écart du compas

Les élèves constateront que les bissectrices OX et OY appartiennent à une même 

droite (elles se situent sur le prolongement l’une de l’autre).

L’angle XOY  est un angle plat (le double d’un angle droit). Il mesure donc 180°.

5 

page 72

La construction demandée nécessite une lecture attentive de l’énoncé et la mise 

en application des différentes étapes.

A B

C

 Etape 1 : Je trace un 
cercle de centre O et de 
diamètre [AB]

 Etape 2 : Je prends un point 
C sur le cercle, puis je joins les 
points A, B et C.

A Bo
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5 

page 72

Après vérification à l’aide de l’équerre ou du rapporteur, on constate que 

l'angle ACB est un angle droit et donc, que le triangle ABC est un triangle 

rectangle.

N.B. : l’hypoténuse de ce triangle, c’est-à-dire son plus grand côté est le 

diamètre du cercle qui passe par ses trois sommets.

Séance 4 : Activités d’évaluation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- tables de multiplication : ordre aléatoitre

6 

page 73

L’activité vise à évaluer la capacité des élèves :

- à redresser la construction d’un angle dont le sommet est caché par une tâche 

rouge.

- prendre la mesure de cet angle à l’aide d’un rapporteur.

- tracer la bissectrice de cet angle.

- calculer la mesure de chacun des angles obtenus.

Il convient, lors de la correction, d'attirer l'attention des élèves que les angles 

tracés par les uns et les autres n’ont pas forcément la même mesure et que les 

deux angles obtenus après traçage de la bissectrice sont égaux (chacun d’eux a la 

moitié de la mesure de l’angle AOB).

7 

page 73

Les apprenants sont appelés à tracer les bissectrices OX et OY de deux angles 

supplémentaires (des angles supplémentaires sont des angles qui ont un côté 

commun et dont la somme des mesures est 180°).

A

B

Y

X

C

o

mes.  AOC + mes.  BOC = 180°

mes.  XOY  = 180° : 2 = 90°
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Séance 5 : Activités de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Feuille de calcul mental 6.18.

8 

page 73

En vérifiant avec le rapporteur et /ou le compas, on constatera (après avoir relié 

les points B et D) que :  

- les triangles ABD et BCD sont isocèles.

- la demi-droite AX est la bissectrice des angles BAD  et BCD  (elle divise chacun 

d’eux en deux angles égaux).

8’ 

page 73

Il s’agit de construire un triangle 

équilatère (c’est-a-dire un triangle 

dont les trois côtés ont la même 

longueur), les bissectrices de                       

les trois bissectrices se rencontrent 

au même point

ses trois angles puis de dégager la 

propriété des bissectrices d’un triangle.

9 

page 73

Les élèves sont appelés à :

- reconstruire une figure tracée à main levée

- respecter les mesures données c'est-à-dire 

un angle de 50° et un côté de 6cm pour le          

A

C B
x

E
grand triangle (ABC).

- respecter la nature des deux triangles 

(ils sont isocèles l’un et l’autre).

On remarque, en prolongeant la bissectrice XE du triangle BEC, que 

celle-ci est aussi la bissectrice du triangle BAC.
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Connaître les propriétés géométriques des polygones usuels et du cercle ; Réaliser les construc-

tions géométriques composées à partir des propriétés des figures usuelles.

Objectifs d’apprentissage

- Droites et segments ; droites 

parallèles et droites perpen-

diculaires.

- Polygones et solides usuels. 

- mesure des angles ; bissec-

trice d’un angle.

- Hauteur d’un triangle.

- Calcul du périmètre et de 

l’aire des polygones usuels, 

du cercle et du disque.

- Règles, rapporteur, équerre, 

compas, feuilles blanches.  

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental 

- Fichier de l’élève (pages 74, 

75 et 76).

Supports didactiques Prolongements

15 Construction géométriques (1)

La leçon 15 offre aux apprenants l’opportunité de rafraîchir et de développer une foule connais-

sances sur les éléments de base de la géométrie plane :

- la droite, demi-droite, segment de droite ; les différentes sortes d’angles et leurs mesures….

- les propriétés des polygones usuels (triangle, carré, rectangle, losange, parallélogramme, tra-

pèze).

- les éléments essentiels du cercle et du disque (centre, rayon, diamètre, corde, arc…).

- la mise en application de ces propriétés dans diverses constructions géométriques.

- le bon maniement de l’attirail de géométrie (règle, équerre, compas, rapporteur).

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental

Acquisitions antérieures
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La situation permet aux apprenants de faire le 

point sur une foule de connaissances sur les 

figures planes.

Elle sera traiteé en groupes restreints selon le 

canevas habituel (voir page…).

Après la présentation des solutions par les 

rapporteurs et rapportrices des groupes, 

la discussion portera essentiellement sur :

- l’utilisation et le bon maniement des instru-

ments de géométrie (équerre, compas, rappor-

teur) pour faire les vérifications nécessaires.

- les propriétés essentielles des figures planes.

- la justification de chacune des réponses aux 

questions posées :

 ABCD est un carré (il a 4 angles droits et 4 cô-

tés égaux).

 AECF est un losange (il a 4 côtés égaux et les 

angles opposés égaux).

 ANMD est rectangle (il a des angles droits et les 

côtés opposés égaux et parallèles).

Situation de construction

Observons la figure ci-dessous, vérifions 

avec nos instruments de géométrie puis : 

- nommons les polygones suivants : 

   ABCD  ;  AECF  ;  ANMD  ;  BNKC

- Que représentent les éléments suivants ? 

le point O ; les segments [OD] ; [BD] ; [EF]

N.B. : Comme prolongement à la discussion, on peut inviter les apprenants à trouver dans la 

figure et à nommer d’autres formes géométriques, d’autres éléments propres à chaque figure).

 BNKC est un trapèze rectangle (il a des angles droits et deux côtés Parallèles ; NK est sa petite 

base [BC] sa grande base et [BN] la hauteur).

 le point O est le centre du cercle C, [OD] est son rayon, [BD] son diamètre).

 [EF] est la petite diagonale du losange AECF. 

A

C

K

E

L

N

O

M

D BF
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 74

Prolongement de la situation précédente, l’activité proposée dans le fichier (page 

74) sera traitée en petits groupes.

Les apprenants sont appelés à :

- identifier les formes géométriques simples qui constituent chaque figure :

 figure 1 : le grand rectangle ; deux losanges, un petit rectangle et un petit carré.

 figure 2 : un cercle qui passe par les sommets d’un carré ; deux rectangles, des 

triangles, des trapèzes….

- colorier les deux figures selon le code proposé.

L’observation peut ne pas suffire à identifier les formes géométriques qui consti-

tuent chacune des deux figures. on peut alors virifier à l'aide des instruments 

habituels.

L’activité offre aussi aux apprenants l’opportunité de revenir sur les propriétés et 

les éléments essentiels des principales figures de la géométrie plane.

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Retrancher 10, 11, 12…18 du nombre affiché sur la carte ; tables de multiplication : ordre aléatoire.

1 

page 75

Les élèves sont appelés à observer individuellement une figure géométrique don-

née et à :

- identifier la nature des polygones : ABFE (losange) : EBCD (rectangle) ; ABCE 

(trapèze).

- identifier la nature des segments : [AF] (petite diagonale du losange ABFE) ; [BD] 

(diagonale du rectangle EBCD) ; [EB] (grande diagonale du losange ABFE).

Lors de la correction, il convient de faire justifier chaque réponse. 

2 

page 75

Les apprenants sont appelés à mettre la main à la pâte en reconstruisant une 

figure tracée à main levée et ce :

- en utilisant les instruments géométriques habituels (règle, équerre..). 

- en respectant les mesures données (des côtés de 3 cm et de 8 cm, deux angles 

droits).

le bon maniement des instruments et le respect des mesures données constituent,

le gage de la précision de la construction demandée.
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3 

page 75

La réalisation de la figure demande une lecture attentive de l’énoncé.

     

     A

B

EC

         

- Tracer deux droites perpendiculaires qui se 

coupent au point o (l’utilisation de l’équerre 

est indispensable).

- Prendre les points A et B sur (D1) tels que 

OA = OB = 4 cm

- Prendre les points C et E sur (D2) tels que 

OC = OE = 6 cm

- Identifier la nature du quadrilatère ABCE (c’est un losange)

- Dire ce que représente les segments suivants pour le losange [AB] (c’est la 

petite diagonale) ; [CE] (c’est la grande diagonale).

4 

page 75

Les élèves sont appelés à placer les points donnés sur une figure trapézique

tracée.

- [AC] et [BD] sont les diagonales 

du trapèze  ABCD.                               

A

D

E

H

B

C

- [AB] est la petite base du trapèze 

ABCD.

- [CD] est sa grande base.

- [AD] et [BC] et sont les deux côtés non parallèles du trapèze ABCD.

5 

page 75

Les élèves sont appelés à reconstruire une figure traceé à main levée en utilisant 

les instruments de géométrie adéquats et en respectant les mesures donneés.

cette figure est constitueé un trapèze dont l'un des angles mesure 120° et dont 

les bases mesurent successivement 10 cm et 7 cm et d'un triangle équilatéral de 

5 cm de côté.

Séance 4 : Activités d’évaluation des apprentissages

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Tables de multiplication : ordre aléatoire.

6 

page 76

Les apprenants sont appelés à : 

- reproduire correctement un losange dont deux sommets sont cachés par des 

taches.

- tracer les diagonales [AC] et [BD] qui se coupent au point O.
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- tracer le cercle de centre O et  de rayon [OA].       

(conclusion : le cercle de centre O et de rayon               

B

D

A Co[OA] ne passe pas par les 4 sommets du losange            

parce que les deux diagonales de ce losange 

n’ont pas la même longueur. 

7 

page 76

La réalisation de la construction demandée nécessite une lecture attentive de 

l’énoncé et le suivi scrupuleux des étapes. 

Il s’agit de tracer :

 un cercle de centre O, de 4cm de rayon. 

 la corde [AB].

 la corde [AC] telle que le point O     

A

C

N O

B

M

E

Aucun des points M et N n’est à l’intérieur 

du cercle :

- M est à l’extérieur parce que OM est plus 

grand que le rayon.

- N est sur le cercle parce que  ON est égal 

au rayon.

soit à l’intérieure du triangle ABC.

 la corde [EB] telle que le point O 

soit à l’extérieure du triangle ABE. 

Placer les points M et N tels que 

OM = 5cm  et ON = 4 cm

Lequel des points M et N est à 

l’intérieur du cercle ?

Séance 5 : Activités d’évaluation des apprentissages

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- réaliser la feuille de calcul mental 6.19.

8 

page 76 

Les apprenants sont appelés à vérifier les mesures des angles d’une figure géomé-

trique, à les rectifier puis à reproduire correctement cette figure en utilisant les 

instruments adéquats.

La somme des angles d’un quadrilatère étant 360°, l’angle ABD à une mesure 

égale à :

360° − (mes. CAB  + mes. ACD + mes. CDB
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9 

page 76

Il s’agit de donner, à distance, le programme de construction d’un triangle équi-

latéral ABC de 8 cm de côté et de ses trois hauteurs.

Tracer un triangle équilatéral de 8 cm de côté ; Tracer les trois hauteurs de 

ce triangle.

Que remarque-t-on ?

Lors de la correction, rappeler les propriétés essentielles du triangle équilatéral. 

(C’est un triangle dont les trois côtés sont égaux). 

La somme des angles d’un triangle étant 180°, chaque angle du triangle équila-

téral mesure : 180° : 3 =  60°

Les trois hauteurs du triangle équilatéral se coupent au même point. 

Chaque hauteur est un axe de symétrie.

10 

page 76

A partir des deux droites sécantes suivantes, je peux obtenir :

Un parallélogramme Un trapèze Un rectangle

N.B. : il convient de mettre à profit la correction pour : 

- remettre en mémoire les propriétés essentielles de chacune des figures obtenues.

- explorer d’autres pistes pour s’assurer de la possibilité ou de l’impossibilité de 

construire d’autres figures (un carré, un losange, par exemple).

11 

page 76

A partir des deux droites perpendiculaires suivantes, on peut obtenir :

Un carré : diagonales égales et 

perpendiculaires ; côtés égaux ; 

angles droits.

Un losange : diagonales perpendiculaires 

se coupant en leur milieu ; côtés égaux ; 

angles opposés égaux (et non droits).
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Connaître la masse volumique, la représenter et l’utiliser dans des calculs ; effectuer des calculs 

sur les échelles ; résoudre des situation-problèmes sur la masse volumique et sur l’échelle. 

Objectifs d’apprentissage

16 La proportionnalité : masse volumique et échelle

- Les solides usuels : 

propriétés ; surface latérale et 

surface totale.

- Unités de mesure de volume. 

- Calcul du volume de 

solides usuels : le cube, le 

parallélépipède, le cylindre 

droit.

- Unités de volume et unités 

de capacité.

- Cubes en carton de 

  diverses dimensions.  

- Cahiers, Feuilles blanches.

- Cartes de nombres pour 

  de calcul mental.

- Fichier de l’élève ( pages 

77, 78 et 79).

Supports didactiques Prolongements

La leçon 16 traite d’une nouvelle grandeur proportionnelle : la masse volumique.

La masse volumique désigne la masse d’une substance (liquide, solide ou gazeuse) par unité de 

volume. Elle s’exprime par deux unités de mesure : une unité de masse et une unité de volume.

Ex : la masse volumique de l’eau est 1kg/dm3 (on lit 1 kg par dm3) cela signifie qu’un dm3 (= 1l) 

d’eau pure pèse 1 Kg.

La masse volumique varie d’une substance à une autre ; voilà quelques exemples :

bois de cèdre (490 kg/m3) ; liège (240 kg/m3) ; air (1,3kg/m3)…

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental

Acquisitions antérieures
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Situation de construction (1)

A l’échelle 1
200

, une cave cubique a une arête 

de 6mm.

Quelle est la masse de l’huile que peut conte-

nir cette cuve, sachant qu’un décimètre cube 

d’huile pèse 0,9 kg.

L’échelle La masse volumique

L’échelle est un coefficient de proportion-

nalité qui permet de représenter de grandes 

distances, de grandes dimensions…sur des 

cartes, des plans, des maquettes. elle permet 

donc de passer d’une dimension réelle, d’une 

distance réelle, exprimée en km , hm ,  … à 

une dimension, une distance réduite exprimée 

généralement en cm. L’échelle s’écrit sous la 

forme d’une fraction dont le dénominateur est 

toujours 1.

10 000
1 , par exemple signifie que 1cm sur le 

plan représente 10 000 cm sur le terrain.

La masse volumique désigne la masse d’un 

solide ou d’un gaz par unité de volume ; Elle 

s’exprime par deux unités de mesure : une 

unité de masse (g, kg, t) et une unité de volume 

(cm3 , dm3 , m3).

Ex : la masse volumique de l’huile est 0,9 kg 

/ dm3 : cela signifie qu’un décimètre cube 

d'huille pèse un 0,9 kg.

La masse volumique varie d’une substance à 

une autre : masse volumique de quelques 

matière : l’eau pure (1kg / dm3) ; le fer(7,8 kg/ 

dm3) ; le bois(240 kg)m3 …).

La situation offre aux apprenants l’opportunité de 

découvrir deux nouvelles grandeurs proportion-

nelles : l’échelle des plans et cartes et la masse 

volumique.

Pendant la discussion des solutions proposées par 

les rapportrices et rapporteurs des groupes res-

treints, il convient :

 d’expliciter les notions nouvelles (voir encadrés).

Règles de calcul : voir fichier de l’élève (je retiens), bas de la page 77.  

Solution : arête réelle de la cave : 6 × 200 = 1200 mm = 12 dm.

Volume de la cave : 12 × 12 × 12 = 1728 dm3.  

Masse de l'huile : 1728 × 0,9 = 1555,2 kg. 

 de dégager les règles de calcul relevant des ces grandeurs.

 de rédiger la solution finale avec la participation de tout le groupe.

Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 77 

A l’instar de la situation de construction, l’activité de recherche proposée dans le 

fichier (page 77) sera traitée en groupes restreints selon le canevas habituel (voir 

étapes page ..).

Après la validation (ou l’invalidation) des solutions proposées par les rapportrices 

et les rapporteurs, le groupe classe rédige la solution finale avec la participation 

de tous.
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 77

(suite)

Il s’agit de lire attentivement l’énoncé, d’analyser minutieusement les données et 

de cibler les opérations à faire.

L’activité vise à asseoir sur des bases solides les notions et les règles de calcul 

acquises.

Connaissant l’échelle, l'arête réduite et la masse volumique de l’acier 

calculons :

- l’arête réelle du bloc : 2,2 × 50 = 110 cm = 1,10 m

- le volume du bloc : 1,1 × 1,1 × 1,1 = 1,331 m3

- la masse totale du bloc : 7800 × 1,331 = 10 381,8 kg

- la masse totale du camion après conversion de la masse du bloc en tonnes : 

10 381,8 kg = 10,3818 t   ;     10,3818 + 4,95  =  15,3318 t

Conclusion : le camion ne pourra pas franchir le pont car :

15,3318 t  >  15 t

Séances 2 et 3 :   activités de mathématisation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12….…18.

- Révision des tables de multiplication : ordre aléatoire.

1 et 2 

page 78 

Les élèves sont appelés à mettre en application les règles de calcul relatives à 

l’échelle des plans et des cartes et à la masse volumique pour :

- effectuer les opérations nécessaires.

- compléter les tableaux proposés.

3 

page 78

Il s’agit de calculer la masse (m) d'un lingot d’or connaissant son volume (v) et sa 

masse volumique (p) et ce en appliquant la règle apprise lors de la séance 

précédente :       

m  =  v  ×  p    soit

324 cm3  = 0,324 dm3   ;  la masse du lingot (en kg) est donc : 

0,324 × 19,3 = 6,2532 kg
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Activités correction / commentaire
• Calcul mental 
- tables de multiplication : ordre obéatoire

6 

page 79

Il s’agit de calculer la longueur réduite (b) de la limousine la plus longue du 

monde connaissant sa longueur réelle (a) et l’échelle (e) et ce, en appliquant la 

règle connue :        b  =  a  :  e

Longueur réduite (en cm) : 30,5 m = 3050 cm     ;     3050  :  100  =  30,50 cm

7 

page 79

Arête réelle du bloc cubique de neige :

7,5 × 100  =  750 cm  =  7,50 cm

Volume de bloc de neige :              

7,5 × 7,5 × 7,5 = 421,875 m3                                              

Rappel des règles

 Volume du cube : 

a × a × a

 Masse volumique  =

  Masse totale : volume

Masse Volumique du bloc de neige : 

30 375 q = 3037,5 t

30 37,5 : 421,875 = 7,2 t / m3

4 

page 78

Activité de synthèse par excellence, la situation proposée offre aux apprenants 

l’opportunité de faire le point sur une foule d’acquisitions :

- le passage d’une dimension réduite à une dimension réelle (connaissant l’échelle).

- le calcul du volume d’un parallélépipède connaissant ses dimensions.

- le calcul de la masse d’un corps connaissant son volume et sa masse volumique.

- Dimensions réelles de la poutre : L = 4 × 200 = 800 cm = 8 m.

l = 1,5 × 200 = 300 cm = 3m  ;   h = 1 × 200 = 200 cm = 2 m

- Volume réel de la poutre : 8 × 3 × 2 = 48 m3

- Masse totale de la poutre : 48 × 3 = 144 t

5 

page 79

- Les élèves sont appelés à lire attentivement le plan puis à calculer les distances 

réelles demandées (en km) après avoir dégagé l’échelle du plan ( 1
20 000 000

).

 Distances réelles :

- entre Rabat et Marrakech : 

(0,5 + 1,2) × 20 000 000 = 34 000 000 cm = 340 km

- entre Marrakech et Agadir :

1,3 × 20 000 000 = 26 000 000 cm = 260 km

- entre Kénitra et Agadir : 

(0,15 + 0,5 + 1,2 + 1,3) × 20 000 000 = 63 000 000 cm = 630 km

Séance 4 : Activités d’évaluation des apprentissages
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Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- réaliser la feuille de calcul mental 6.20.

8 

page 79

Les apprenants sont appelés à calculer l’échelle d’un globe représentant la pla-

nète terre, connaissant la longueur réduite (b) de l’équateur et sa longueur réelle 

(a) et ce, en appliquant la réelle :

e  =  b  :  a

 conversion de la longueur réelle en cm : 40 000 km = 4 000 000 000 cm

 longueur réduite : 80
4000 000 000

 =  1
50 000 000

  (après réduction)

9 

page 79

Le réservoir peut contenir 45 l, c’est-à-dire 45 dm3.

La masse volumique de l’essence étant 0,7 t/m3 c’est-à-dire 0,7 kg/dm3 ; la masse 

de l’essence que peut contenir le réservoir est donc :

 45 × 0,7 = 31,5 kg.

Séance 5 : Activité de consolidation des apprentissages
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Objectifs d’apprentissage

 Connaître et calculer le capital, l’intérêt ; 

le taux ; utiliser les règles de calcul pour 

résoudre des situations-problèmes sur le 

capital,…

 Connaître et tracer une bissectrice en 

utilisant les instruments adéquats ; connaître 

des angles complémentaires, des angles 

supplémentaires….

 Connaître les propriétés des figures planes 

usuelles (triangle parallélogramme, cercle…) ; 

effectuer des constructions géométriques à par-

tir des propriétés de figures simples.

 Connaître la masse volumique et l’échelle ; 

les utiliser dans des calculs.

Calcul mental

 Ajouter 1, 2, 3, 4….10 au nombre affiché sur 

la carte.

 Retrancher le nombre affiché sur la carte de 

10, 11, 12…18.

 Réviser les tables de multiplication de 2 à 9, 

dans un ordre aléatoire.

 Effectuer la feuille de calcul mental 6.21.

Activités correction / commentaire

1 

page 80

Les apprenants sont appelés à mettre en application les règles de calcul relatives 

au capital/taux/intérêt, à effectuer les opérations nécessaires sur une feuille 

volante et à compléter le tableau proposé.

Placement A  :   1000 × 8
100

   =  80 dh comme intérêt annuel.

Placement B  :  3000 × 100
7,5

  =  40 000 dh  comme capital.

2 

page 80

La situation-problème offre aux élèves l’occasion d’asseoir les règles de calcul 

relatives au capital/taux/intérêt sur des bases solides :

Il s'agit de calculer le capital placé, connaissant le taux et l'intérêt en 3ans :

 intérêt annuel : 1200 : 3 = 400 dh.

 capital : (400 × 100) : 8 = 5000 dh.

3 

page 80

La résolution de la situation-problème proposée demande le calcul de :

- l’intérêt annuel : 300 000 × 9
100

 = 27 000 dh.

- l’intérêt en 5ans : 27 000 × 5 = 135 000 dh.

- l’intérêt et le capital réunis : 300 000 + 135 000 = 435 000 dh.

- le montant de la traite mensuelle : 5 ans = 60 mois.

435 000 : 60 = 7250 dh

Evaluation et consolidation de l’unité 4

Activités d’évaluation et de consolidation

Evaluation et consolidation de l’unité 4
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4 

page 81

- L’angle AOB est un angle plat (il mesure 180°).

- Les angles AOC et COB sont 

  supplémentaires : 

   AOC + COB = 180°

- Mesures des angles demandés :

  AOC = 180° − 40° = 140°   ;    AOX = 140° + 20° = 160°

  BOX = 40° : 2 = 20°

5 

page 81

A B

Y

C
o

Les angles AOB et BOC sont complémentaires :

                      AOB + BOC = 90°

BOC = 90° − 25° = 65°

BOY  = 65° : 2 = 32,5°

AOY = 25° + 32,5° = 57,5°

6 

page 81

Les élèves sont appelés à identifier et à colorier les parties qui constituent le grand 

triangle selon le code donné : le losange en rose ; les deux triangles en bleu et 

le trapèze en vert ; puis à tracer les deux diagonales du losange et la hauteur du 

trapèze.

S’assurer que l’énoncé est bien compris et que le travail demandé est bien exécuté.

7 

page 80

Il s’agit de reconstruire une figure géométrique traceé à main levée en utilisant les 

instruments adéquats (règle graduée et compas) et en respectant la mesure 

donnée.

La figure à reconstruire est constituée d'un carré de 8 cm de côte et d’un cercle.

Attirer l’attention des élèves sur les éléments suivants :

- Le centre du cercle est le point d’intersection des diagonales du carré.

- Le diamètre du cercle a la même mesure que le côté du carré (8 cm) et donc son 

rayon est : 8 cm : 2 = 4 cm

- Le cercle passe par les milieux des quatre côtés du carré.

8 

page 81

La figure à reproduire est constituée de trois carrés construits sur les trois côtés 

d’un triangle rectangle.

N.B. : il faut veiller à la précision en surveillant de très près :

- le bon maniement des instruments de géométrie (règle graduée, équerre, 

compas).

- la prise de la mesure de chaque côté du triangle rectangle avec le compas 

et la règle graduée.

Pour aller plus loin, on peut attirer l’attention des élèves sur le fait que :

La surface du carré rose est égale à la somme des surfaces du carré jaune et 

du carré vert.

A BO

X

C
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Vérification : aire du carré rose   :   5 × 5 = 25 cm2

                     aire du carré vert    :   4 × 4 = 16 cm2      

                     aire du carré jaune :   3 × 3 =   9 cm2

Conclusion :  15 + 9 = 25 cm2

9 

page 81

Les apprenants sont appelés à :

10 et 11

page 82

Les activités 10 et 11 visent à asseoir les règles de calcul de la masse volumique, 

du capital/intérêt/taux sur des basses solides.

Les élèves sont appelés à mettre en application ces règles, à effectuer les opé-

rations nécessaires sur une feuille volante et à complèter les tableaux proposés 

(page 82).

12 

page 82

La résolution de la situation-problème demande une lecture attentive de l’énon-

cé, une analyse minutieuse des données et un choix pertinent des opérations à 

effectuer.

Masse nette de la crème (après conversion de 900g en kg : 

900 g = 0,900 kg).

0,900 − 0,125 = 0,775 kg.

Connaissant la masse (m) et le volume (v) de la crème on peut calculer la 

masse volumique (p) en appliquant la règle : p = m : v

soit : 0,775 : 0,6 = 1,29 kg / dm3.

A B

E

F

1  tracer deux cercles en suivant à 

la lettre les indications données dans 

l’énoncé puis à identifier la nature du 

triangle ABE et du quadrilatère AEBF 

(après avoir joint les points A, B, E et F).

2  Tracer un trapèze isocèle ABCD 

      tel que :

AB = 5 cm  ;  CD = 7 cm  ;  AH = 4 cm  

Après vérifications, on constate que 

ABE et un triangle isocèle et que 

le quadrilatère AEBF est un losange.

ABCD est un trapèze isocèle qui a 

deux côtés égaux : [Ah] est sa hauteur ;  

[AB] est sa petite base ; [CD] est sa 

grande base.
D

A

C

B

h
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13 

page 82

La calcul de la hauteur réduite de la mosquée Hassan II demande :

- une conversion en cm de sa hauteur réelle : 210 m = 21 000 cm

- l’application de la règle de calcul d’une dimension réduite, connaissant la 

dimension réelle et l’échelle.

La hauteur de la mosquée Hassan II sur le plan est :

21 000 × = = = 7 cm×1
3000

1
3000

21 000
1

21 000
3000

14 

page 82

La résolution de la situation-problème proposée demande :

- le calcul des dimensions réelles de la planche :

  L =  16 cm  ×  50  =  800 cm  =  80 dm

   l =    2 cm  ×  50  =  100 cm  =  10 dm

  E =    1 cm  ×  50  =    50 cm  =    5 dm

E : épaisseur (l’épaisseur correspond à la hauteur)

- le calcul du volume de la planche.

80  ×  10  ×  5 = 4000 dm3

La masse totale de la planche est :

4000  ×  0,494  =  1976 kg
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Activités de l’unité (5)

Acquisitions antérieures Prolongements
 Les 4 opérations sur les nombres.

 Périmètre et aire des figures usuelles.

 Les solides; aire latérale, aire totale.

 Résolution de problèmes relatifs aux puis-
sances 2 et 3, aux nombres sexagésimaux, au 
périmètre du cercle et à l'aire du disque, aux 
solides usuels (aire latérale et totale, volume).

Leçon
17- Puissance 2 et puissance 3: carré 

      d’un nombre et cube d’un nombre. 

18- La symétrie axiale.

19- Constructions géométriques (2).

20- Mesure du périmètre du cercle 

      et de l'aire du disque

21- Les nombres sexagésimaux : 
       addition et soustraction.
22- Le cube, le parallélépipède, le prisme  
        droit  et  le cylindre:  Calcul de l’aire    
        latérale et de l’aire totale
23- Volume du prisme droit et du cylindre.
24- Organisation et traitement des 
        données (2).

Leçon

Objectifs d'apprentissage
 Utiliser les puissances 2 et 3 pour représenter des produits ; Résoudre des situa-

tions-problèmes sur les puissances 2 et 3.
 Construire le symétrique d’une figure par rapport à un axe donné sur quadrillage ; Dé-

terminer un axe ou des axes de symétrie d’une figure ; Déterminer les figures symétriques 
par rapport à un axe donné ; Déduire quelques propriétés de la symétrie axiale : la conser-
vation des distances et des angles.
 Utiliser les propriétés du triangle, du carré, du rectangle, du parallélogramme, du lo-

sange, du trapèze, du cercle et du disque dans des constructions géométriques; Résoudre 
des situations-problèmes liées aux constructions géométriques ; Utiliser efficacement les  
instruments géométriques.
 Appliquer et utiliser les règles de calcul du périmètre du cercle, de l’aire du disque, 

de la longueur d’un arc de cercle et de l’aire d’une partie du disque ; Résoudre des situa-
tions-problèmes liées au périmètre du cercle et à l’aire du disque.
 Effectuer des additions et des soustractions sur les nombres sexagésimaux ; Résoudre 

des situations-problèmes liées à l’addition et à la soustraction des nombres sexagésimaux.
 Calculer l’aire latérale et l’aire totale du cube, du parallélépipède, du prisme droit et du 

cylindre; Résoudre des situations-problèmes liées au calcul de l’aire latérale et totale de 
ces solides.
 Connaître et utiliser les règles de calcul du volume du cylindre et du prisme droit ; Dé-

couvrir les erreurs dans le calcul du volume de ces solides et les corriger.
 Lire et interpréter les informations d’un tableau, d’un graphique à barres, d’un graphique 

en ligne brisée et d’un graphique circulaire.
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17 Le carré et le cube d'un nombre

Redécouvrir le carré et le cube d'un nombre ; utiliser les puissances 2 et 3 pour résoudre des 

situations-problèmes. 

Objectifs d’apprentissage

- Addition et multiplication 

des nombres entiers.

- Calcul de la surface du carré 

- Calcul du volume du cube. 

- 

-.

 - Cahiers, Feuilles blanches ; 

ardoises.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève ( pages 

84, 85 et 86).

Supports didactiques Prolongements

La puissance d'un nombre est la multiplication répétée de ce nombre par lui-même.

6 × 6 × 6 × 6 × 6 = 65 = 7776 ; la multiplication 6 × 6 × 6 × 6 × 6 s'écrit 65 (on lit 6 puissance 

5 ou bien 6 exposant 5).  

Attention ! Il ne faut pas confondre : 

(6 × 6 × 6 × 6 × 6) qui est la multiplication 6 par lui même 5 fois.

et (6 + 6 + 6 + 6 + 6) qui est l'addition répétée de 6/5 fois).

En 6° année, on se limitera aux puissances 2 et 3. 

6 × 6 = 62 = 36 (36 est le carré de 6). 

6 × 6 × 6 = 63 = 216 (218 est le cube de 6).

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction et de mathématisation

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental

Acquisitions antérieures

65 : 6 est la base qui indique le nombre à multiplier par lui lui-même ; 5 est l'exposant 
qui indique combien de fois le nombre est multiplié par lui-même.
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Situation de construction La situation sera traitée en petits groupes selon le 

canevas habituel (Voir étapes page..).

Lors de la discussion des solutions présentées par 

les rapportrices et les rapporteurs des groupes, il 

convient de rappeler aux apprenants que :

- La multiplication est une écriture où dont les 

termes sont égaux : ils ont appris  dès la 2°année, 

On constate qu’Ali à tort :   9 + 9 + 9   ≠   9 × 9 × 9

93 se lit 9 puissance 3 ou 9 exposant 3 ;  93 = 729   ;  729 s’appelle aussi cube de 9.

Une puissance sert à exprimer le produit de plusieurs nombres entiers égaux : 9 × 9 × 9 × 9 = 94 ;

 8 × 8 × 8 × 8 × 8 × 8 = 86. 

92 (9 puissance 2 ou 9 exposant 2) est le carré de 9.

93   9 est la base : 3 est l’exposant ; 93 est la puissance.

par exemple, que : 9 + 9 + 9  = 9 × 3 = 27 (une addition de trois termes égaux à 9).

- le produit 9 × 9 × 9 est la multiplication de trois facteurs égaux à 9 : (9 + 9) + 9 est donc différent 

de (9 × 9) × 9. Les apprenants ont découvert en 5°année que 9 × 9 × 9 (un produit de trois facteurs 

égaux) est une puissance.

Non une somme

n'est jamais égale 

à un produit

Pour moi :

9 + 9 + 9 = 9 × 9 × 9

Qui a raison ? Qui a tort ?

9 + 9 + 9  = 9 × 3 = 27 (9 × 9) × 9  = 81 × 9 = 729

- Attention ! Certes, généralement un produit de nombres entiers est plus grand qu’une somme de 

nombres entiers 3 + 3 < 3 × 3  ;  4 + 4 < 4 × 4... Mais il y a des exceptions :   

0 + 0 = 0 × 0  ;  2 + 2 = 2 × 2

- Si  9 + 9 + 9 = 9 × 3 (la multiplication est une écriture abrégée de l’addition), par contre 

9 × 9 × 9 = 93
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 84

L’activité sera traitée en groupes restreints à l’instar de la situation précédente. 

Elle vise à asseoir le vocabulaire acquis (puissance, exposant, carré et cube d’un 

nombre…) sur des bases solides et à effectuer les calculs demandés.

Visualisation de la situation

Colorions : les cabanes en     les chats en     les souis en  

Calculons :

Le nombre de cabanes : 3

Le nombre de chats : 3 × 3 = 32 = 9                     

9 est le carré de 3 

27 est le cube de 3

Le nombre de souris : 3 × 3 × 3 = 33 = 27

Activités correction / commentaire

• Calcul mental 

- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12….…18.

1 

page 84

Les calculs seront effectués 

sur une feuille volante et        

Nombre

total

Sous forme

de puissance

Sous forme

de produit

14412212 × 12
Nombre de

boîtes

172812312 × 12 × 12
Nombre de

boîtes

     

insérés dans le tableau 

proposés.

2 et 3 

page 85

Il s’agit d’écrire sous forme de produit des puissances données (ex.2) ou 

inversement (ex.3).

  93 = 9 × 9 × 9 = 81 × 9 = 729

102 = 10 × 10 = 100

203 = 20 × 20 × 20 = 400 × 20 = 8000

13 × 13 × 13 = 133 = 2197

17 × 17 × 17 = 173 = 4913

30 × 30 = 302  = 900

4 

page 86 

J'effecture puis j'entoure la peissance la plus proche du nombre donne.

113   =   1331        ;        352   =   1225        ;         93   =   729

  73   =   343          ;        202   =   400         ;        182   =   324

452   =   2025        ;        213   =   9261       ;       962   =   9216

323

1329

9261

Séances 2 :   activités d'évaluation et de consolidation
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Activités correction / commentaire

5 

page 85

La vérification de l’égalité proposée n’est qu’un présente : elle offre aux 

apprenants l’occasion d’effectuer des multiplications et de comparer les produits 

obtenus pour s’assurer de la justesse de l’égalité.

356 × 38 = 243  = 24 × 24 × 24

356 × 38 = 13 528

243 = 24 × 24 × 24 = 13 824

6 

page 85

Les apprenants sont appelés à effectuer des puissances de fractions et à simplifier 

quand c’est possible.

7 

page 85

En 2021, La chine était le pays le plus peuplé du monde avec une population 

égale à 1.411 700 000 habitants.

Les élèves sont appelés à effectuer les calculs demandés et à repérer, parmi les 

puissances proposées, celle qui est la plus proche du nombre total de chinois.

11203  = 1120 × 1120 × 1120 = 1 404 928 000

375702  = 37570 × 3750 = 1 411 504 900                    

40 0002  = 40 000 × 40 000 = 1 600 000 000

En comparant, on constate que 375703 est la puissance la plus proche du 

nombre d’habitants de la chine.

8

page 85

Il s’agit de relever des carrés et des cubes de nombres ou des carrés leur 

correspondant dans un tbleau à double entrée :

           153  =  3 375     ;        1002  =  10 000        ;                 303  =  27 000

   125 000  =  503        ;       3375  =  153              ;       1000 000  =  1003...

9 

page 85

Les élèves savent que le volume d’un solide cubique est égal au cube de l’arête :

v = a × a × a = a3

Dans cette activité, les élèves sont appelés à trouver parmi, les puissances et le 

produit proposés, celle ou celui qui est le plus proche du volume d’un bassin 

cubique égal à 1727 m3

62 × 28 = 1736    ;    123 = 12 × 12 × 12 = 1728    ;    422 = 1764

la puissance la plus proche du volume de ce bassin est 123. Donc l'arête du 

bassin cubique est proche de 12 m.

En comparant, on constate que :

13528 < 13824

L’égalité est donc fausse.

= = =23 8 4
62 36 9

2 × 2 × 2
6 × 6

= =8
42

= = =8 1 1
16 2 2

8 8 : 8
16 × 84 × 4

= = ==32 9 3
12 12 4

3 × 3
12

9 : 3
12 : 3
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Activités correction / commentaire

10

page 85

Les apprenants sont appelés à effectuer les calculs nécessaires afin de déterminer 

parmi les puissances proposées, celle qui correspond à la surface d’un champ 

carré estimé à  53 361 m2.

2292 = 52 441       ;       382 = 1444       ;       2312 = 53 361

La puissance qui correspond à la surface de ce champ carré est : 2312.

Et comme la surface du carré est égale à : 2312 = 53 361

S = c × c = c2

Alors le côté de ce champ carré est 231 m.
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           18 La symétrie axiale

Déterminer des figures symétriques par rapport à un axe donné ; construire la symétrique 
d'une figure par rapport à un axe donné ; déterminer quelques propriétés de la symétrie axiale 
(conservation de la forme, des distances...).

Objectifs d’apprentissage

- Eléments de base de la géo-

métrie plane : point ; droite ; 

segment de droite ;angle; po-

lygones , cercle et disque.....

- Acquisitions antérieures sur 

la symétrie axiale. 

- 

-.

 - Feuilles quadrillées et 
feuilles blanches ; régle 
équerre, rapporteur ; 
compas....
- Cartes de nombres pour le 
calcul mental.
- Fichier de l’élève ( pages 86 
et 87).

Supports didactiques Prolongements

Deux figures géométriques sont symétriques par rapport 

à une droite si elles sont superposables par pliage le long 

de cette droite (appelée axe de symétrie).

La symétrie axiale possède des propriétés de conserva-

tion: deux figures symétriques ont la même forme 

En observant les deux figures symétriques ci-dessus on constatera que:

- le point A' est le symétrique du point A ; que B' est le symétrique de B.

- le segment [AA'] est perpendiculaire à l'axe de symétrie (D) (de même que [BB'].

- le point d'intersection du segment [BB'] et de l'axe de symétrie (la droîte D) est le milieu de 

[AA']....

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Table de multiplication : ordre aléatoire.

Calcul mental

Acquisitions antérieures

A

B

n

(D)

A'

B'

n'

(le symétrique d'un angle est un angle de même mesure..) ; elles ont aussi le même périmètre 

; la même aire ... 
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Situation de construction La séance se déroulera en groupes restreints 

selon le canevas habituel.

La discussion des remarques présentées par les 

rapportrices et rapporteurs des groupes portera 

essentielement sur :

- La notion de symétrie axiale comme effet de 

miroir : quand deux figures sont symétriques par 

rapport à une droite, tous les éléments de l'une 

(cotés, sommets, angles) sont sumétriques à ceux 

de l'autre  par rapport à cette droite:

Découpées, ces figures se superposent exacte-

ment (comme les deux mains d'une personne).

- la symétrie axiale conserve les mesures : deux 

figures symétriques ont : des côtés de même lon-

gueure ; des angles de même mesure ; le même 

périmètre ; la même aire...

• Plions une feuille 

blanche le long d'une 

droite (D). Marquons 

trois points A, B et C 

(voir ci-contre).

• Transperçons les deux moitiés de la feuille à 

l'aide de la pointe d'un compas de manière à 

obtenir les images A', B', et C' des points A, B 

et C.

• Ouvrons la feuille puis marquons les points 

A', B' et C'.

• Relions les trois points de chaque côté de 

la droite (D), observons attentivement puis 

notons toutes les remarques possibles.

•

•

•

A

B

C

•

•

•

•

•

•

Axe de symétrie

 vertical

Axe de symétrie

horizontal

Axe de symétrie

oblique
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 86

L’axe de symétrie est une droite qui partage une figure géométrique en deux par-

ties superposables.

Parmi les panneaux de signalisation proposés, deux admettent un axe de symétrie :

- le panneau «cédez le passage».

- le panneau intitulé «Dos d’âne».

1 

page 86

Les apprenants sont appelés à observer des polygones et à tracer tous les axes de 

symétrie possibles.

C’est un rectangle : 

il a deux axes

C’est un triangle 

isocèle : il a un 

seul axe

Ce polygone a 

deux axes de 

symétrie

Le carré à 4 axes 

de symétrie

N.B. : Il faut veiller au bon maniement des instruments de géométrie et à 

la précision de la construction.

Séances 2 :   activités d'évaluation et de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Retrancher 10, 11, 12…18 du nombre affiché sur la carte ; tables de multiplication : ordre aléatoire.

2, 3 et 4 

page 87

Les activités 2, 3 et 4 offrent aux apprenants l’opportunité de mettre la main à la 

pâte en traçant la symétrique de chacune des figures proposées et ce, selon :

- un axe vertical : ex. 2 (figure bleue) et ex 4.

- un axe horizontal : ex 2 (figure rouge) et ex 3.

- un axe oblique : ex. 2 (figure jaune). 

(d)

(d)

(d)
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Activités correction / commentaire

(d)

(d)

5

page 87

Il s’agit de tracer tous les axes de symétrie de chacune des figures proposées.

1 2 3
4 5

6 

page 87

Les apprenants sont appelés à tracer 

le symétrique du triangle vert par         

rapport à l’axe oblique (D).                                 

(d)Cela demande l’utilisation et le bon maniement

des instruments de géométrie.

7 

page 87

a- La construction de la figure demande le respect scrupuleux des étapes 

    suivantes :

   - Tracer un segment [AB] de 4 cm de long.

- Tracer le cercle de centre A et de rayon [AB]

  et le cercle de centre B et de rayon [BA].

- tracer l'axe de symétrie de la figure obtenue ((D)   

  est cet axe).
 

                                                                      a- - Tracer un triangle équilatérale ABC tel que

      AB = BC = AC = 5 cm

    - Tracer tous les axes de symétrie de ce triangle. 

                    

     

                                                                   

    

Le triangle équilatéral à trois axes de symétrie.

Ces axes sont à la fois hauteurs et bissectrices des trois angles de ce triangle.
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Activités correction / commentaire

1 et 2 

page 88

Les apprenants sont appelés à vérifier la justesse de deux égalités en effectuant 

toutes les opérations.

 Exercice 1 :

: ×=
9
1

9
1

15
4 15

4

==
  36 : 3
 15 : 3 5

12

= =13

32
1
9

1× 1× 1
3× 3

= =22

15
4

15
2 × 2

15

× =
3
5

3 × 4
5 × 1

4
1

= 5
12

= ==
15
52 5

3
5 × 5

15
25 : 5
15 : 5

= =1
22

1
4

1
2 × 2

On constate que l’égalité proposée est juste.

 Exercice 2 :

Il s’agit de s’assurer si l’égalité des deux puissances de nombres entiers est juste 

ou fausse après (avoir posé et effectué les opérations nécessaires).

      272 = 27 × 27 = 729                     93 = (9 × 9) × 9 = 81 × 9 = 729

Conclusion : l’égalité  272 = 93 est juste parce que 272 = 93 = 729

3

page 88

Il s’agit de trouver parmi les puissances proposées, celle qui est la plus proche de 
chacun des deux nombres et ce, après avoir effectué tous les calculs nécessaires. 

10 200 1002  = 10 000            1012 = 10 201            992 = 9801

90 600   452  = 2025               2992 = 89 401          3012 = 90 601

4

page 88

Les apprenants sont appelés à trouver, parmi les nombres proposés, celui qui cor-

respond au quotient ou au produit et ce, après avoir effectué les calculs nécessaires.

422  :  48  =  13824 : 48  =  288      ;      312  ×  33  =  961 × 27    =  25 947

5

page 88

Il s’agit de tracer des axes de symétrie de chacun des trois dominos (s’il y en a).

Deux axes de symétrie Aucun axe de symétrie Deux axes de symétrie

6

page 88

Les deux figures ne sont pas symétriques. Pour qu’elles le soient, il faut que les 

deux chiens soient l’un face à l’autre (pas l’un derrière l’autre).

Séance 5 : Activités de soutien  (leçon 17 et 18)    

Objectifs d’apprentissage
Connaître le carré et le cube d’un nombre et les 
utiliser pour résoudre des situations-problèmes ; 
connaître et construire la symétrique d’une 
figure donnée par rapport à un axe. 

Calcul mental

Feuille de calcul mental 6.22.
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19 Constructions géométriques (2)

Utiliser les propriétés des figures géométriques usuelles (polygones, cercle...) dans la réalisa-

tion de constructions géométriques ; utiliser correctement les instruments de géométrie pour 

construire des figures géométriques.. 

Objectifs d’apprentissage

- Propriétés et éléments essen-

tiels des figures géométriques 

usuelles (angles, triangle, car-

ré, rectangle, trapèze, losange, 

parallélogramme, cercle).

 

- 

-.

 - Feuilles quadrillées et 
feuilles blanches.
- Instruments de géométrie 
(règle, équerre, compas, rap-
porteur).
- Cartes de nombres pour le 
calcul mental.
- Fichier de l’élève 6° (pages 
89 et 90).

Supports didactiques Prolongements

La leçon 19 vise à sensibiliser les apprenants à l'importance de la pratique des activités de 

constructions géométriques en classe, vu l'omniprésence des figures dans divers domaines de 

la vie courante (plans des maisons,  carrelages et zelliges; motifs qui ornent des produits artisa-

naux tels que les tapis et les bijoux...).

Elle a aussi pour objectif le développement du sens de l'observation et de la dextérité manuelle, 

gage de la réalisation de construtions géométriques correctes. Cela demande :

- une lecture attentive de l'énoncé ou du programme de construction.

- la maîtrise des propriétés essentielles des figures planes usuelles.

- le choix judicieux et le bon maniement des instruments de géométrie.

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction et de mathématisation 

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental

Acquisitions antérieures
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Situation de construction
Les apprenants sont appelés, individuellement 

et/ou en groupes restreints à :

- observer attentivement, à l'oeil nu, la figure 

géométrique  ci-contre.

- émettre quelques remarques sur ladite figure (les 

formes qui la constituent, la nature des angles...).

- vérifier ces remarques en utilisant les 

instruments adéquats.

- reconstruire la figure sur une feuille quadrillée 

en s'aidant de la régle, de l'équerre...

- identifier la nature des quadrilatère demandés :

     un carré (AGCD)

     un losange (DEGF)

     un trapèze (ABCD)

- nommer :

     une diagonale du carré AGCD (AC).

     la grande diagonale du losange DEGF (DG)

- le trapèze ABCD est un trapéze rectangle (il a 

deux angles droits) :

     [AD] est sa petite base.

     [BC] est sa grande base.

     [DC] est sa hauteur.

N. B. : toute réponse doît être justifiée. Cela

La figure ci-dessous est tracée à main levée 

(sans instruments de géométrie).

a- Reconstruisons-la correctement sur une 

feuille quadrillée :

- en utilisant le matériel adéquat (régle, équerre, 

compas....).

- en respectant les propriétés de chacune des 

formes qui constituent cette figure.

b- Identifions et nommons : un carré, un 

losange, un trapèze.

c- Nommons une diagonale du carré, la grande 

diagonale du losange.

d- Quelle est la nature du trapèze identifié ? 

Nommons ses éléments essentiels (sa petite 

base, sa grande base, sa hauteur...).

permettra aux apprenants de rafraîchir leurs connaissances sur les propriétés des polygones usuels 

(carré, losange, trapèze...).

A B

E

F

C

OD G
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble Page 

89

 prolongement de la situation de construction, traitée en groupes restreints, à 

l’instar de celle-ci, l’activité «cherchons ensemble pour comprendre» vise à faire 

le point sur une foule d’acquisitions :

- identification de la nature et des propriétés de polygones usuels (rectangle, 

triangle, trapèze..).

- mesure des angles aigus, obus ; somme des mesures des angles d’un triangle…

- figures symétriques, axe de symétrie.

- construction de figures géométriques données ; maniement correct des 

instruments de géométrie…

A B

D Co

Nature des polygones demandés :

ABCD    rectangle

AOB      triangle isocèle

ABCO    trapèze

ADO      triangle rectangle

Mesures des angles demandés :

AOB     =   120°

ABO     =   (180° − 120°)  :  2

             =   60°  :  2  =  30°

BAO     =   ABO  = 30°

Séances 2 :   activités d'évaluation et de consolidation

Activités correction / commentaire
• Calcul mental 

- Trouver le complémentaire du nombre indiqué sur la carte par rapport à 10.

1 

page 90

Il s’agit de construire la bissectrice d’un 

angle sans compas, ni rapporteur.
- Tracer un angle AOB 

- Prendre un point E sur le côté [OA]      

  tel que OA = 4 cm

- Prendre un pour F sur le côté [OB]   

  tel que OB = 4 cm

- Prendre le milieu du segment [E,F]

-Tracer la bissectrice OX.

O

A

B

X

E

F

2 

page 90

Les apprenants sont appelés à réaliser une figure 

géométrique en suivant scrupuleusement les étapes  
B D

A C

suivantes.

- Tracer un triangle isocèle ABC (AB = AC = 4 cm)

  rectangle en A (A = 90°).

- Tracer la perpendiculaire en B à [AB].

- Prendre le point D sur cette perpendiculaire tel 

  que BD = 4 cm. 
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Activités correction / commentaire

2 (suite)

page 90

 Le quadrilatère ABCD est un carré : il a quatre côtés égaux et quatre angles  

  droits.

 Le carré a deux diagonales égales et perpendiculaires.

 En plus des deux diagonales, le carré a un axe horizontal de symétrie et 

  un axe vertical. 

3 

page 90

Il s’agit de construire une figure géométrique en suivant à la lettre les étapes 

détaillées dans l’énoncé.

E

A O B

C - Tracer un cercle de centre O et de   

  diamètre AB = 6 cm.

- Tracer la corde [AC].

- Joindre les points A, B, C et O pour 

obtenir deux triangles AOC et ABC.

- Placer le symétrique E du point O par 

rapport à [AC].

- Identifier la nature des triangles AOC 

et ABC. Et du quadrilatère ABCE.

Après vérification, on constate que le triangle ABC est un triangle rectangle (C 

= 90°) et que le quadrilatère ABCE est un trapèze ; AOC est  un triangle isocèle.

4 

page 90

Chacune des trois séries de cercles 

concentriques, a le même centre 

mais des rayons différents. Les apprenants 

sont appelés à les reproduire telles quelles :   

- en respectant les mesures des rayons 

(à prendre avec une règle granduée ou directement avec un compas).

- en maniant correctement les instruments de géométrie afin de reproduire 

fidèlement ces trois séries de cercles. 

5 

page 90

Les appenants sont appelés à joindre les points A,B et C puis :

- à vérifier si le triangle ABC est rectangle en A 

en utilisant le rapporteur ou l’équerre (ce qui 

est le cas). 

- à tracer les hauteurs de ce triangle afin de pré-

ciser la position d’un bateau tombé en panne.

A C
+

B+

+

La bateau est tombé un panne au point O qui est l'intersection des trois 

hauteurs du triangle ABC.
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20 Mesure du périmètre du cercle 
et de l'aire du disque

Utiliser les règles de calcul du périmètre du cercle, de l'aire du disque, de la longueur d'un arc 

de cercle et l'aire d'une partie du disque pour résoudre des situations-problèmes. 

Objectifs d’apprentissage

- Cercle et disque : propriétés ; 

éléments essentiels.

- Acquisitions antérieures sur le 

nombre � et sur le périmètre du 

cercle et l'aire du disque.

- Le cylindre droit : calcul de 

la surface de base, de la sur-

face latérale et de la surface 

totale.  

- Calcul du volume du cy-

lindre droit.

 - Feuilles en papier bristol 

ou en carton ; règles, compas 

; paires de ciseaux ; ficelles.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève ( pages 91 

et 92).

Supports didactiques Prolongements

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction et de mathématisation 

Tables de multiplication : ordre aléatoire.

Calcul mental

Acquisitions antérieures

En 5° année les élèves ont fait des découvertes importantes : en menant des activités sur le 

périmètre du cercle (voir séance de construction page suivante), ils ont dégagé un nombre 

constant appelé � (pi) dont la valeur est proche de 3,14 (ou       ). Quotient de la longueur du 

périmètre par celle du diamètre, ce nombre permet de calculer la circonférence du cercle et 

l'aire du disque.

Si P est le périmètre, a l'aire, R le rayon et D le diamètre, alors.

Cette leçon offre à l'enseignant l'opportunité d'actualiser ces acquisitions, de les approfondir 

et de soumettre aux apprenants des situations-problèmes à résoudre. 

P = D × � = 2R × �   

a = R × R × � = R2 × �

22
7
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Les apprenants de 6° ont dèja mené la même 

expérience en 5° année. Cette séance vise à 

rafraîchir les conclusions auxquelles ils sont déjà 

parvenus sur la relation entre la circonférence et 

le diamètre d'un cercle et sur ce nombre magique 

appelé pi (�) ou constante d'Achimède.

Qotient du périmètre par le diamètre, le nombre    

� a une valeur approchée constante (qui ne 

change pas) de 3,14. 

En découpant des cercles de différentes tailles et 

en divisant le périmètre (après l'avoir mesuré avec 

une ficelle et exprimé sa longueur en cm) par le 

diamètre, on trouve un nombre constant dont la 

valeur approchée est 3,14.

LA formule ci-dessus permet de déduire la règle 

de calcul du périmètre (∂) ducercle.

• Dans les trois cas de figure l'aire du carré est 

plus grande que l'aire du cercle inscrit à ce 

carré.

• Chacun des carrés est divisé en quatre petits 

carrés égaux :

- Aire du grand carré 1 : (5 × 5) × 4.

- Aire du grand carré 2 : (3 × 3) × 4.

- Aire du grand carré 3 : (2 × 2) × 4.

chaque cercle a un rayon égal au côté du petit 

carré.

Aire du cercle (1) : (5 × 5) × a ; l'aire du cercle 1 

étant plus petite de celle du carré 1, donc a<4 et 

a  est constant.

Situation de construction(1) 

 Situation(1) 

 Situation(2) 

la figure ci-dessous représente le modéle 

réduit d'une roue de biscyclette.

• Traçons-la sur une feuille cartonnée en 

prenant un rayon de 10cm.

• Découpons la roue, puis prenons la longueur 

de son pourtour en cm (avec une ficelle).

• Calculons le quotient de la longueur du 

pourtour par le diamètre de la roue 

(diamètre = rayon × 2). 

• Refaisons l'expérience avec des roues de 

différents rayons (5cm ; 15cm ; 20 cm) Que 

constatons-nous?

Le nombre constant inférieur à 4 qui permet d'effectuer des calculs sur le périmètre du cercle et 

l'aire du disque est � donc :               Aire du disque = r × r × � = r2 × �

� = circonférence : diamètre

∂ = D × � = 2r × �

a- Comparons l'aire de chaque carré et l'aire 

du cercle inscrit à ce carré.

b- Dégageons la formule de calcul de l'aire du 

cercle à partir de cette comparaison.

Situation de construction(2) 
3 cm

Fig. 2

Fig. 1 Fig. 35 cm

2 cm
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 91

Les apprenants ont pris connaissance des formules de calcul du périmètre du 

cercle et de l'aire du disque en 5° année. La séance de construction de la leçon 

20, leur a permis de remettre en mémoire les dites formules.

La situation-problème intitulée "cherchons ensemble pour comprendre" leur offre 

l'opportunité de mettre en application ces formules :

∂ = D × � = 2r × � S = r × r × � = r2 × �
• 8cm correspond à la longueur de la petite aiguille et donc au rayon du cercle 

tracé par la pointe de cette aiguille. 

- Diamètre du cercle tracé par la petite aiguille : 8 × 2 = 16cm. 

- la longueur de la distance parcourue par la pointe de la petite aiguille corres-

pond au périmètre du cercle tracé par cette pointe : 16 × 3,14 = 50,24cm.
• 24cm correspond à la longueur de la grande aiguille et donc au rayon du cercle 

tracé par la pointe de cette aiguille.

- Diamètre : 24 × 2 = 48cm.

- Distance parcourue (= périmètre du cercle tracé). 48 × 3,14 = 150,72cm

• Aire balayée par la petite aiguille = 8 × 8 × 3,14 = 200,96cm2

• Aire balayée par la grande aiguille = 24 × 24 × 3,14 = 1808,64cm2

1 

page 91

L'activité 1 offre aux élèves l'occasion de se familiariser davantage avec les 

formules de calcul du périmètre du cercle et de l'aire du disque.

Il s'agit de mettre en application lesdites et formules, de faire les calculs 

nécessaires et de remplir le tableau proposé.

Activités correction / commentaire

• Calcul mental :    - Tables de multiplication : ordre aléatoire.

2 et 3 

page 92

Les apprenants sont appelés à repérer, parmi les réponses proposées, celle qui 

correspond à l'aire du disque ou au périmètre du cercle.

Les plus avancés peuvent :

• se remettre en mémoire les formules de calcul.

• calculer mentalement :

- le rayon et l'aire du disque (activité 2).

            20 : 2 = 10cm   ;  10 × 10 × 3,14 = 314cm2

- le diamètre et le périmètre du cercle (activité 3).

            50 × 2 = 100cm   ;  100 × 3,14 = 314cm

Les autres feront le même travail en utilisant l'ardoiSe ou des feuilles volantes.

Séances 2 :   Activités d'évaluation et de consolidation
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Activités correction / commentaire

4 

page 92

• Le diamètre du grand cercle est 120cm, son rayon est donc : 120 : 2 = 60cm

et son aire = 60 × 60 × 3,14 = 11 304cm2

• Diamètre de chacun des petit cercle :  120 : 3 = 40cm 

Rayon d'un petit cercle : 40 : 2 = 20cm

• Il y a 5 petits cercles à l'intérieur du grand ; leur aire totale est :

 [(20 × 20) × 3,14] × 5 = 6280cm2

• L'aire de la partie bleue est :  11 304 − 6 280 = 5024cm2

5 

page 92

Il s'agit de calculer :

- l'aire de la partie coloriée d'un cercle de  20cm de diamètre dont l'angle 

mesure 60°.

- Le cercle entier mesure 360°, donc la partie coloriée représente :  60 = 1
100 6

 (après simplification).

- Rayon du cercle : 20 : 2 = 10cm

- Aire du disque : 10 × 10 × 3,14 = 314cm2

- Aire de la partie coloriée :  314 : 6 = 52,3cm2 

- l'aire de la partie coloriée d'un cercle de 30cm de rayon dont l'angle 

mesure 120°.

- La partie coloriée représente 
120 == 1
360 3  (après simplification).

- Aire du disque : 30 × 30 × 3,14 = 2826cm2

- Aire de la partie coloriée : 2826 : 3 = 942cm2

6 

page 92

62,80m correspond au périmètre du bassin ;  

diamètre du bassin :    62,8 : 3,14 = 20cm

- Rayon du bassin : 20 : 2 = 10cm

- Aire du bassin : 10 × 10 × 3,14 = 314m2

- Aire du champ : [(115 + 225) × 90] : 2 = 15 300m2

- Aire de la partie cultivable : 15 300 − 314 = 14 986m2

   14 986m2 =  1,4986ha.

- Masse totale du blé récolté : 30 × 1,4986 = 44,9580q

7 

page 92

Aire du carré de papier :

                2,3 × 2,3 = 5,29cm2 = 529mm2

Rayon de la pièce de 10 euros :  23 : 2 = 11,5mm

Aire de la face de la pièce de 10 euros :

               11,5 × 11,5 × 3,14 = 413,265mm2

Aire de la partie de la feuille non couverte par la pièce :

               529 − 413,265 = 115,735mm2
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Objectifs d’apprentissage

Utiliser les propriétés de figures usuelles 

(triangle, carré, losange...) dans des construc-

tions géométriques ; résoudre des situa-

tions-problèmes relatives au calcul du péri-

mètre du cercle et de l'aire du disque.

Calcul mental

 Effectuer la feuille de calcul mental 6.23.

Activités de soutien (leçons 19 et 20)Activités de soutien (leçons 19 et 20)

Activités correction / commentaire

1 

page 93

Les apprenants sont appelés à identifier les divers polygones qui constituent la 

fresque et à les classer dans le tableau.

Attention ! l'observations à l'oeil nu peut ne pas suffir. Le recours aux instru-

ments de géométrie (règle, équerre, compas, rapporteur) sera alors nécessaire.
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2 

page 93

Les apprenants sont appelés à reproduire la rosace proposée sur une feuille 

blanche (non quadrillée) et à la colorier.

3 

page 93

Une observation attentive de la figure montre que celle-ci est constituée d'un rec-

tangle de 12cm de long et 8cm de large, deux demi-cercles ayant pour diamètre 

la largeur du rectangle  et deux demi-cercles ayant pour diamétre la longueur du  

rectangle.

Aire du rectangle :   12 × 8 = 96cm2

Rayon du grand demi-cercle :   12 : 2 = 6cm

Rayon du petit demi-cercle :       8 : 2 = 4cm

Les deux petits demi-cercles forment un cercle dont l'aire est  :

                             4 × 4 × 3,14 = 50,24cm2

Les deux grands demi-cercles forment un cercle dont l'aire est  :

                             6 × 6 × 3,14 = 113,04cm2

Aire totale de la figure :

                             96 + 50,24 + 113,04 = 259,28cm2
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4 

page 93

Aire du carré ABCD : 12 × 12 = 144cm2

Le demi-cercle bleu a le même diamètre que le 

côté du carré ABCD (12cm)

Rayon du demi-cercle bleu :

                  12 : 2 = 6cm

Aire du demi-cercle bleu :

[(6 × 6) × 3,14] : 2 = 56,52cm2

BE

M
12 cm

N

C

A

D

Côté du carré AEFN :   12 : 2 = 6cm

Aire du carré AEFN :    6 × 6 = 36cm2

Le quart de cercle rose a un rayon égal au côté du carré AEFN, c'est -à-dire 

6cm.

Aire du quart de cercle rose : [(6 × 6) × 3,14] : 4 = 28,26cm2

Aire de la partie bleue du carré AEFN : 36 − 28,25 = 7,74cm2

Aire totale de la partie bleue (en comptant la partie bleue du carré NFMD) :

                                    56,52 + 7,74 + 7,74 = 72cm2

72cm2 est la moitué de l'aire du carré ABCD (144 : 2 = 72cm2)

F
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21 Les nombres sexagésimaux : addition
 et soustraction

Effectuer des additions et des soustractions sur les nombres sexagésimaux selon la technique 

opératoire usuelle ; résoudre des situations-problèmes mettant en oeuvre l'addition et la sous-

traction des nombres exagésimaux. 

Objectifs d’apprentissage

-Unités de mesure de temps 

: conversion ; comparaison ; 

ordre. 

- 

-.

 - Feuilles blanches et/ou 

cahiers.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève 6° ( pages 

94 et 95).

Supports didactiques Prolongements

Séance 1 : Activités de construction et de mathématisation 

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental

Acquisitions antérieures

La leçon 21 vise à familiairiser davantage les apprenants avec l'addition et la soustraction des 

nombres sexagésimaux (déjà abordées en 5° année).

Contrairement aux autres systèmes de numération, les nombres sexagésimaux sont à base 60 

(1h  = 60 min ; 1 min = 60 s). Les calculs sur ces nombres obéissent donc à des démarches opé-

ratoires particulières et assez complexes, consistant à additionner (ou à soustraire) séparément 

les secondes et les secondes, les minutes et les minutes, les heures et les heures, et à procéder à 

toutes les conversions nécessaires (voir "je retiens" page 94 du fichier de l'élève  et la situation 

de construction, page suivante de ce guide).

Repères pédagogiques
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Situation de construction Les élèves sont appelés à effectuer des calculs 

sur des nombres particuliers : les nombres 

sexagésimaux.

Cela demande une technique opératoire 

adaptée au système à base 60.

Contrairement au système décimal; l'addition 

et la soustraction des nombres sexagésimaux 

mettent en oeuvre une démarche qui sort de 

l'ordinaire.

- additionner ou soustraire séparément les 

mêmes unités (les secondes et les secondes, les 

minutes et les minutes, les heures et les  heures).

- Convertir toute somme dépassant 60 (voir encadré 1).

- si le nombre de minutes du premier nombre (par exemple) est inférieur à celui du 2°, 

on emprunte 1h, on la convertit en minutes (voir encadré 2).

Solution :

Pour trouver l'heure de départ, on calcule la durée totale du trajet.

L'heure d'arrivée étant 12h 20min, l'heure de départ représente la différence entre l'heure 

d'arrivée  et la durée totale du trajet.

Un automobiliste a effectué le trajet entre 

Azrou et Béni-Mellal.

Il s'est arrêté à Khénifra pendant 55min.

Obervons le croquis puis calculons l'heure de 

départ de l'automobiliste, sachant qu'il est ar-

rivé à Beni-Mellal à 12 h 20 min.

• Le nombre de minutes étant 

supérieur à  60, on convertit :

     105min = 1h 45min

• On ajoute 1 aux heures.

La durée est donc 3h 45min. 

• On ne peut pas retrancher :

     55min de 20min

• On emprunte 1h à 12h, on 

la convertit en minutes et on 

effectue.

Durée totale du trajet Heure de départ

1h 30   min

1h 20   min
  2h 105 min

55   min

−60 min+1

+
+

3h 45 min

12h  20 min

  8h  35 min
  3h  55 min

11h  80 min

L'automobiliste 
est parti d'Azrou 

à 8h 35min.

−

Khnifra

Azrou Béni Mellal
arrêt : 55 min

1 h 20 min 1 h 30 min
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 94

La situation-problème offre aux apprenants l'opportunité de se familiariser da-

vantage avec la technique opératoire propre à l'addition et à la soustraction 

des nombres sexagésimaux; sa résolution demande :

- une lecture attentive de l'énoncé et une analyse minutieuse des données.

- le choix des opérations à effectuer (une soustraction et une addition).                                     

N. B. : une attention particulière doit être accordée aux conversions avant 

(cas de la soustraction) et après (cas de l'addition).

1 et 2 

page 94

Les activités 1 et 2 visent à consolider l'acquisition de la technique habituelle de 

l'addition et de la soustraction des nombres sexagésimaux.

Les apprenants doivent être particulièrement attentifs à la demarche à suivre : 

additionner ou soustraire les secondes et les secondes, les minutes et les minutes 

..., faire les conversions necéssaires.

Solution

Durée du travail le premier jour :

    17h 15min − 9h 45min = 7h 30min

Durée totale du travail :

7h 30min + 6h 15min + 59min + 59min =

                      15h 43 min

16h 75 min
17h 15 min
9h 45 min
7h 30 min

7h 30 min
6h 15 min
     59 min
     59 min

+
+

+
13h 163 min

  15h   43 min

Activités correction / commentaire

• Calcul mental 

- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12….…18.

3 

page 95

Les apprenants sont appelés à effectuer des additions et des soustractions de 

nombres sexagésimaux, ce qui leur permet d'asseoir la technique habituelle de 

ces deux opérations sur des bases plus solides encore.

4 

page 95

Il s'agit de calculer l'heure de départ, 

connaissant l'heure d'arrivée et la 

durée et ce, en affectuant une soustraction.

13h 50 min 82 s

13h 51 min 22 s
  2h   8 min 38 s

    11h 42 min 44 s

−

N. B. : une attention particulière doit être accordée aux 

conversions. L'heure de départ est : 11h 42min 44s.

Séances 2 :   activités d'évaluation et de consolidation

−

163min = 2h 43min
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Activités correction / commentaire

5

page 95

6 

page 95

La vérification de l'égalité n'est qu'un prétexte. Le vrai objectif de l'activité 

est la consolidation de la technique habituelle de l'addition et de la sous-

traction des nombres sexagésimaux.

Les élèves sont appelés à effectuer une soustraction et une addition.

7 

page 95

Temps néssaire pour peindre les murs :

                            37,5 × 8 = 300 min = 5h.

Temps total néssaire pour peindre les murs, portes et fenêtreS :

                            5h + 2h 45min = 7h 45min.

Heure de fin des travaux.

9h 45min + 7h 45 min = 17h 30min

Durée totale du trajet :

50min 45s + 1h 45min + 5h 30min =

             7h 35min 45s

Heure d'arrivée :

6h 45min 30s + 7h 35min 45s = 14h 21min 15s

50 min 45s
1h 15 min
5h 30 min
6h 95 min 
7h 35 min 45s

+

+
6h 45 min 30s
7h 35 min 45s

13h 80 min 75s

+

      81 min 15s
14h 21 min 15s

6h 54 min 20s26h 79 min 60 s
1j   3h 20 min

17h 30 min 45 s−

  9h 49 min 15 s

13h 54 min 55s+

19h 108 min 75s
20h 49 min 15s

L'égalité est fausse : 11h 49 min 15s < 20 h 49 min 15s

9h 45 min
 7h 45 min 
16h 90 min 
17h 30 min  

+
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     22 Le cube, le parallélépipède, le prisme droit et le cylindre :  
Calcul de l'aire latérale et de l'aire totale                                                                                         

Connaître et appliquer les régles de calcul de l'aire latérale et de l'aire totale des solides usuels 

(cube, prisme, cylindre...) ; résoudre des situations-problèmes relatives au calcul de l'aire 

latérale et de l'aire totale de ces solides. 

Objectifs d’apprentissage

- Le cube, le parallélépipède 

rectangle, le prisme droit : 

éléments essentiels, 

propriétés....

- Calcul du volume du 

prisme droit et du cylindre

droit.

- Divers solides en carton 

(cube, parallélépipède, 

prisme et cylindre).

 - Feuilles blanches ; 

ardoises, cahiers.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève 6° ( pages 

96 et 97).

Supports didactiques Prolongements

Les élèves de 6° année se sont familiarisés avec les éléments essentiels des solides usuels dans 

les classes antérieures. Dans cette leçon, ils  aborderont le calcul de l'aire de base, de l'aire 

latérale et de l'aire totale du cube, du parallèlèpipède, du prisme et du cylindre.

Ils découvriront de manière empirique que :

a- le calcul des différentes aires de ces solides dépend de la forme de la base de chacun d'eux.

b- la base d'un prisme peut prendre la forme de divers polygones (carré, rectangle, triangle...).

c- la surface latérale est le produit du périmètre de la base par la hauteur (pour tous les solides). 

d- la surface totale est la somme de l'aire latérale et de l'aire des deux bases (pour tous les so-

lides).

Les élèves trouvront au bas de la page 96 du fichier toutes les règles de calcul des aires de ces 

solides.

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction

Tables de multiplication : ordre aléatoire.

Calcul mental

Acquisitions antérieures



226

Situation de construction Les patrons du prisme et du cylindre permettront 

de mieux visualiser les différentes surfaces de 

ces solides.

L'observation attentive du patron du prisme à base carrée permet de tirer les conclusions 

suivantes :

- la surface latérale est représentée par le rectangle bleu dont la longueur est égale au périmètre 

de la base du solide et dont la largueur est égale à la hauteur de ce solide.

Surface latérale du prisme = périmètre de la base × hauteur

- Le calcul de la surface latérale et de la surface totale du prisme dépend de la forme de sa base qui 

peu têtre carrée, triangulaire, rectangulaire...

Fati veut couvrir les deux boîtes avec du pa-

pier-cadeau.

Laquelle des deux boîtes demandera le plus de 

papier?

A l'instar du prisme droit :

- la surface latérale du cylindre est réprésentée par un 

rectangle ayant pour longueur le périmètre de la base 

et pour largeur la hauteur de ce solide.

Surface latérale = (D × �) × h = (2r × �) × h

- le calcul de la surface latérale et de la surface totale 

dépend de la forme de la base (qui est circulaire pour 

le cylindre).

8 
cm

3 c
m

8 
cm

4 cm

1 2

Prisme à base carrée Cylindre droit

8 
cm

3 cm

Patron du prisme
à base carrée

8 
cm

4 cm

Patron du cylindre
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Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 96

La résolution de la situation-problème proposée demande :

- l'applications des formules de calcul apprises.

- une attention particulière accordée aux calculs.

Rappel des règles
cylindre Prisme à base carréeParallélépipèdeCube 

(D × �) × h(a × 4) × h [(L + l) × 2] × h(a × a) × 4 Surface latérale
(SL)

[(r ×r) × �]× 2(a × a) × 2 (L × l) × 2(a × a) × 2 Surface des 
deux bases (SB)

(SB × 2) + SL(SB × 2) + SL(SB × 2) + SL(a × a) × 6Surface totale 
(ST)

Surface de la base du cylindre = r × r × � = r2 × �

- la surface totale du cylindre (et du prisme) est égale à la somme de la surface latérale et de celle 

des deux bases.

N. B. : Les remarques ci-dessus s'appliquent aussi aux surfaces latérale et totale du cube et du 

parallélapélède.
Les six faces du cube sont carrées donc :

- les 6 faces du parallélépipède sont rectangulaires.

Surface de la base = a × a 

Surface latérale = (a × a) × 4 

Surface totale = (a × a) × 6

Surface de la base = L × l 
Surface latérale = [(L +  l) × 2] × h 

Surface totale = surface latérale + surface des deux bases

Conclusion : c'est la boîte cylindrique qui demandera le plus de papier. 

Solution de la situation-problème proposée

Boîte cylindrique
Boîte ayant la forme

 du prisme

(4 × 3,14) × 8 = 100,48cm2(3 × 4) × 8 = 96cm2Surface latérale

(2 × 2 × 3,14) × 2 = 25,12cm2(3 × 4) × 2 = 24cm2Surface des deux bases

100,48 + 25,12 = 125,60cm296 + 24 = 120cm2Surface totale

a
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• Boîte cubrique :

Surface totale : (8,2 × 8,2) × 6 = 403,44cm2 

• Boîte parallélapipèdique : 

Surface des 2 bases :  (12 × 6) × 2 = 144cm2

Surface latérale :  [(12 + 6) × 2] × 8 = 288cm2 

Surface totale : 144 + 288 = 432cm2

• Boîte cylindrique :

Surface des 2 bases : [(5 × 5) × 3,14] × 2 = 157cm2 

• Surface latérale : (10 × 3,14) × 7 = 219,8cm2

Surface totale : 157 + 219,8 = 376,8cm2

• Boîte ayant la forme d'un prisme :

Surface des 2 bases : [(12 × 4) : 2] × 2 = 48cm2 

• Surface latérale : 26 × 14 = 364cm2

Surface totale : 48 + 364 = 412cm2

• Surface de la feuille de papier cadeau : 32 × 18 = 576cm2

En comparant la surface totale de chaque solide avec la surface de la feuille de 

papier cadeau, on constate qu'Ali dispose d'assez de papier pour couvrir une 

seule boîte car la surface de la feuille est plus grande que celle de chacune des 

boîtes. Mais en choisissant la boîte parallélépipédique il perdra le moins de pa-

pier.

Activités correction / commentaire

• Calcul mental 

- Tables de multiplication : ordre aléatoire.

1 

page 97

Les apprenants sont appelés à repérer parmi trois solides celui qui a la forme d'un 

parallélépipéde rectangle. (Il s'agit de la boîte de jus de fruits).

Sa surface totale étant la somme de la surface latérale et de la surface des bases, 

il ne reste qu'à appliquer les formules de calcul et à effectuer correctement les 

opérations :   Surface latérale = [(12 + 8) × 2] × 24 = 960cm2 

Surface des 2 bases = (12 × 8) × 2 = 192cm2 

Surface totale = 960 + 192 = 1152cm2

2 

page 97

Le coffret à bijoux est cubique ; la surface du tissu de velours utilisé pour le cou-

vrir est égale à la surface totale du cube, c'est à dire :  (a × a) × 6 

           (75 × 75) × 6 = 33 750cm2 = 3,3750m2

Séances 2 :   Activités d'évaluation et de consolidation
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3 

page 97

Les élèves sont appelés à identifier, parmi les deux solides proposés, celui qui né-

cessistera le plus de peinture. Pour ce faire, ils seront obligés de calculer la surface 

totale de chacun des deux solides.

• le prisme à base triangulaire :

Aire latérale : (36 + 16 + 24) × 32 = 2432cm2

• Aire des 2 bases : [(36 × 9) : 2] × 2 = 324cm2

• Aire totale : 2432 + 324 = 2756cm2 = 27,56dm2

 Masse de peinture nécessaire = 750 × 27,56 = 20 670g

• Le cylindre :

Rayon : 28 : 2 = 14cm 

Aire des deux bases : [(14 × 14) × 3,14] × 2 = 1230,88cm2

Aire latérale : (28 × 3,14) × 37 = 3253,04cm2

Aire totale : 1230,88 + 3253,04 = 4483,92cm2

Conversion = 4483,92cm2 = 44,8392dm2 

Masse de peinture nécessaire :

750 × 44,8392 = 33629,4g

Conclusion : 

en comparant, on constate que  33 629,4g > 20 670g 

donc, c'est la boîte cylindrique qui nécessite le plus de peinture.

4

page 97

La figure est constituée de deux prismes dont la base carrée a 4cm d'arête et 5cm 

de hauteur reliés par un cylindre de 4cm de diamétre et 4cm de hauteur.

Surface latérale du cylindre : (4 × 3,14) × 4 = 50,24cm2

Surface des deux bases (après calcul du rayon : 4 : 2 = 2cm

                [(2 × 2) × 3,14] × 2 = 25,12cm2

Surface totale : 50,24 + 25,12 = 75,36cm2 

Surface latérale des 2 prismes = [(4 × 4) × 5] × 2 = 160cm2 

Surface des bases des 2 prismes = (4 × 4) × 4 = 64cm2

Surface totale des 2 prismes = 160 + 64 = 224cm2

Surface totale de la figure = 225,80 + 224 = 450,08cm2
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Objectifs d’apprentissage

 Calculer la somme et la différence de 

nombres sexagésimaux ; calculer l'aire laté-

rale et l'aire totale du cube, du parallélépi-

lède, du prisme et du cylindre.

Calcul mental

 Effectuer la feuille de calcul mental 6.24.

Activités de soutien (leçons 21 et 22)

Conclusion : 

La différence (17h 45 min) et 

la somme (17h 45 min) sont 

égales. Donc l'égalité est juste.

Durée de la préparation

 45min + 10min + 1h 15min

Heure du début de la préparation

17h − 2h 10min = 14h 50min

Activités correction / commentaire

1 

page 98

La vérification demandée n'est qu'un prétexte. Le vrai objectif est l'évaluation et 

la consolidation de la technique habituelle de l'addition et de la soustraction des 

nombres sexagésimaux.

2 

page 98

3 

page 98

Heure d'arrivée au séminaire

6h 45min + 2h 30min + 30min =

Le médecin arrive à 9h 45min soit 15min

avant le début du séminaire prévu à 10h.

4 

page 98

La caisse en bois sans couvercle a la forme d'un parallélépipède rectangle.

5 

page 98

Surface latérale d'un étui (sans base et sans couvercle) [4 × 3,14] × 10 = 125,6cm2.

Surface latérale de 10 étuis-tubes à stylos sans base ni couvercle :

                                 125,6 × 10 = 1256cm

Surface de la feuille de cuir carrée : 36 × 36 = 1296cm2

Cette feuille suffira à fabriquer les 10 étuis-tubes (sans base ni couvercle).

Aire latérale : [(30 + 75) × 2] × 40 = 8400cm2 

Aire de la base (une seule, la caisse étant sans couvercle) : 75 × 30 = 2250cm2

Aire totale : 8400 + 2250 = 10650cm2 = 1,065m2 

Temps nécessaire pour repeinde la caisse : 

12 × 1,065 = 12,75min (soit plus de 12min mais moins de 13min).

60 min

15 min

23h

06h
1j

17h 45 min

−

=

13h
  3h

17h
 16h

50 min
55 min

45 min
105 min

+

=

45 min
10 min
15 min 
70 min 
10 min 

1h
1h

  2h

+

+
=

10 min
50 min

17h
2h 

14h 

60 min  16h 
+

=

   30 min

6h    45 min
2h    30 min

45 min  
8h  105 min
9h 

+
+

=

Activités de soutien (leçons 21 et 22)
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23 Volume du prisme droit et du cylindre droit

Connaître et appliquer les règles de calcul du volume du prisme et du cylindre ; découvrir et 

corriger des erreurs dans le calcul du volume du prisme et du cylindre.

Objectifs d’apprentissage

- Les solides usuels (cube, 

parallélépipède, prisme, 

cylindre) : propriétés ; 

éléments essentiels.

- Calcul du volume du cube 

et du parallélépipède. 

-  - Prismes et cylindres en 

carton.

- Feuilles blanches ; ardoises, 

cahiers.

- Cartes de nombres pour 

le calcul mental.

- Fichier de l’élève 6° ( pages 

99, et 100).

Supports didactiques Prolongements

La leçon 23 porte sur le calcul du volume du prisme droit et du cylindre droit.

Le volume indique la mesure de l'espace (en 3 dimensions) occupé par un objet, quel que soit 

son état (solide, liquide ou gazeux). Cette mesure s'exprime habituellement en mètre cube (m3) 

ou dans un de ses sous-multiples (dm3, cm3, mm3). Dans la vie courante, le volume peut 

s'exprimer en litres, pour les liquides (huile, lait...)

pour les solides usuels (cube, parallélépipède, prisme, cylindre), il existe des formules 

mathématiques permettant de calculer leurs volumes, d'après leurs dimensions et la forme 

de leur base (voir pages suivantes de ce guide et page 99 du fichier de l'élève).

Repères pédagogiques

Séance 1 : Activités de construction et de mathématisation

Ajouter 1, 2, 3…10 au nombre affiché sur la carte.

Calcul mental

Acquisitions antérieures
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Situation de construction En observant attentivement le dessin, on 

constate que  le prisme à base carrée comporte 

10 couches ayant chacune la forme de la base.

Donc la volume de ce prisme est égal au produit 

de l'aire de la base par la hauteur de ce solide.

V = (a × a) × h 

                    (4 × 4) × 10 = 160cm3

La remarque relative au  calcul du volume du 

prisme est valable aussi pour le cylindre (ainsi 

que pour le cube et le parallélépipède).

La différence réside dans la forme de la base.

Volume du cylindre 

V = [(r × r) × � ] × h = (r2 × �) = h

Volume du cylindre ci-dessus (après calcul du 

rayon de la base : 6 : 2 = 3cm, est : 

[(3 × 3) × 3,14] × 11 = 310,86cm3

Le solide ci-dessous est un prisme dont la base 

est carrée.

Observons attentivement ce prisme puis :

- dégageons la formule de calcul du volume de 

ce prisme.

- Calculons ce volume en cm3.

- Quelle formule doit-on appliquer pour cal-

culer le volume du cylindre ci-dessus, sachant 

que le volume de tous les solides est le produit 

de la surface de la base par la hauteur?

Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 99

Pour répondre à la question, calculons le volume de chacun des deux solides.

Volume du prisme (connaissant la surface de sa base et sa hauteur) :

370 × 16 = 5920cm3 = 5,920dm3

Volume du cylindre (après calcul du rayon de sa base : 20 : 2 = 10cm) : 

                                  [(10 × 10) × 3,14] × 15 = 4710cm3

Conversions :  4710cm3 = 4,710dm3       ;;     5 l = 5dm3

Conclusion : c'est le prisme qui peut contenir le contenu du seau d'eau 

(parce que si on verse ce contenu dans le cylindre, une partie de l'eau va 

déborder). 

1

page 99

L'activité offre aux apprenants l'opportunité de mettre en appication les 

règles apprises.

Ceux-ci sont appelés à effectuer les opérations nécessaires et à compléter 

les deux tableaux.

4 cm

10
 c

m

10
 c

m

6 cm
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Activités correction / commentaire

• Calcul mental 

- Retrancher le nombre affiché sur la carte de 10, 11, 12... 18.

2 

page 100

Les apprenants sont appelés à identifier le solide ayant la forme d'un prisme à 

base carrée et à calculer son volume.

Ce solide a une hauteur de 16cm et une base carrée de 9cm d'arête.

Le volume demandée est donc : (9 × 9) × 16 = 1296cm3

3 

page 100

Rayon de la base du pot : 12 : 2 = 6cm

Volume du pot de fromage blanc : [(6 × 6) × 3,14] × 14 = 1582,56cm3

4 

page 100

Les élèves sont appelés à calculer la hauteur d'un prisme connaissant son vo-

lume et l'arête de sa base.

Surface de la base : 15 × 15 = 225cm3

Conversion : 4,5dm3 = 4500cm3

Hauteur du prisme : 4500 : 225 = 20cm

V = SB × h              h = V : SB (SB = surface de la base) 

5 

page 100

On sait que : 

Rayon de la base du cylindre : 6 : 2 = 3cm

Surface de sa base : (3 × 3) × 3,14 = 28,26cm2

Hauteur du cylindre : 226,08 : 28,26 = 8cm

Volume du cylindre = [(r × r)× �] × h

donc : h = V : (r × r)× �             

N. B. : L'activité offre aux apprenants l'opportunité de rafraîchir une foule d'ac-

quisitions (formules de calcul, technique habituelle de la division des nombres 

décimaux...).

6 

page 100

La résolution de la situation-problème demande :

- une lecture attentive de l'énoncé et une analyse minutieuse des données.

- le choix judicieux des opérations à effectuer.

- l'application scrupuleuse des formules de calcul apprises.

Volume du pot de compote (après calcul du rayon de sa base : 10 : 2 = 5cm 

                                   [(5 × 5) × 3,14] × 6 = 471cm3

Qantité de compote avalée en 1min : 9 × 3 = 27cm3

Temps mis à vider le pot : 471 : 27 = 17min (mais la division n'est pas exacte).

        Amir a mis entre 17min et 18min (c'est-à-dire plus de 17min mais moins 

de 18min).



234

Activités correction / commentaire

7 

page 100

Rayon du pot : 6 : 2 = 3cm

Volume du pot : [(3 × 3) × 3,14] × 15 = 423,90cm3

Masse du contenu du pot :  423,90 × 1,3 = 551,07cm3

Masse de chocolat : 551,7 × 2
3

 = 367,38cm3  

Masse de lait : 551,7 × 1
3

 = 183,69cm3 
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 24 Organisation et traitement des données

Lire et interpréter des données présentées dans un tableau, un graphique à barres, un gra-

phique en ligne brisée ou un graphique circulaire.

Objectifs d’apprentissage

Acquisitions antérieures sur la 

présentation, l'organisation et 

le traitement des données.

-  - Feuilles blanches ou ca-

hiers.

- Cartes de nombres pour le 

calcul mental.

- Fichier de l’élève 6° ( pages 

101, et 102).

Supports didactiques Prolongements

Prolongement des activtés consacrées à ce sujet dans les classes antérieures, les leçons 24, 28 

et 32 visent à :

- sensibiliser les apprenants à l'importance des données dans le monde d'aujourd'hui.

- développer davantage la capacité des élèves à lire et à traiter des données empruntées à la vie 

courante.

- visualiser ces données dans des tableaux ou des graphiques cartésiens.

- résoudre des situations-problèmes présentées sous forme de tableau ou de graphique.

Ces leçons offrent en outre aux apprenants l'opportunité de se familiariser avec les diverses 

façons de visualiser des données  (tableau à double entrée, graphqiue en bâtons, graphique 

circulaire ou semi-circulaire...

Repères pédagogiques

Table de multiplication : ordre aléatoire.

Calcul mental

Acquisitions antérieures

Séance 1 : Activités de construction et de mathématisation
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Situation de construction Les apprenants sont appelés à lire er à traiter des 

données présentées dans un tableau, avant de 

les visualiser à l'aide un graphique en bâtons.

Une lecture attentive du tableau permet de 

dégager ou de calculer les données :

• Les activités choisies par :

- le plus de touristes : a  la randonnée à dos de 

drodaire. -  le moins de touristes : b  la décou-

verte d'une oasis.  - moins de 30 touristes :

Le tableau suivant présente les activités choi-

sies par les clients d'un grand hôtel d'Erfoud:

• Quelle activité est choisie par :

       - le plus de touristes?

       - le moins de touristes?

       - moins de 30 touristes?

       - plus de 40 touristes?

• Combien de touristes ont participé aux quatre 

activités?

• Reportons les données du tableau sur un 

graphique en bâtons.

 b  découverte d'une oasis.- plus de 40 touristes : c  et a  spectacle gnaoua à Merzouga et ran-

donnée à dos de dromadaire. - le nombre de touristes qui ont participé aux 4 activités :

 53 + 25 + 45 + 37 = 160 touristes.

N. B. : en guise de prolongement, on peut demander aux apprenants.

• d'extrapoler d'autres données ; par exemple : les deux activités qui représentent plus de la moi-

tié de l'ensemble des touristes (   a  et d  (53 + 37 = 90) ou bien a  et c  (53 + 45  = 98) ou bien  

 c  et d  (45 + 37  = 82) ; l'activité qui repésente 1
6

 de l'ensemble ( b  ( 25
150

1
6

=  après simpli-

fication) ....

• de visualiser les données à l'aide d'un graphique circulaire ou semi-circulaire.

Activités correction / commentaire

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 101

Les apprenants sont appelés à lire attentivement un tableau qui indique le nombre 

d'équipes ayant participé à un tournoi de football, puis à :

- repérer parmi les deux graphiques, celui qui visualise ces données (C'est le 

graphique en bâtons ; le graphique circulaire présente plusieurs erreurs (par 

exemple 14 indique le nombre d'équipes ayant participé au tournoi en 2019 et 

non 2018....).

Nombre de touristes

53Randonnées à dos de 

dromadaire  a

25Découverte d'une 

oasis  b

45Spectacle de gnaoua 

à Merzouga  c

37Balade libre  d 10

30

20

40

50

a b dc

graphique en bâtons
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Activités correction / commentaire
(suite)

Cherchons 

ensemble pour 

comprendre 

page 101

- L'année qui a connu : 

   • le plus de participants (2019)

   • le moins de participants (2021)

- Le nombre de participants en 2020 et 2021 à baissé à cause de la pandémie du 

covide.

1

 page 101

Il s'agit d'organiser des données présentées en vrac et indiquant les tailles de 10 

cèdres du Moyen Atlas, et de les présenter dans un tableau.

Plus de 35mEntre 30 et 35mMoins de 30m

712Nombre

Activités correction / commentaire

• Calcul mental 

- Tables de multiplication : ordre aléaoire.

2 

page 102

Il s'agit de :

a- reporter des données

d'un graphique en barres

 sur un tableau.

b- indiquer quelle classe a enregistré le plus grand nombre :

   - de lecteurs assidus (6°)       - de lectrices assidues (6°)

c- indiquer dans quelle classe on a enregistré :

   - 14 lecteurs et lectrices (5°)

   - 5 lectrices (3° et 4°)

   - moins de 6 lecteurs (3°)

   - plus de 8 lectrices (6°).

3 

page 102

Les apprenants sont appelés à lire attentivement les données visualisées par un 

graphique circulaire puis à :

a- indiquer la classe qui connaît :

- le plus de nageurs (3° année)

- le moins de nageurs (1er année)

- entre 60 et 70 nageurs (2eme année)

b- calculer le nombre de nageurs que compte le collége

                      29 + 67 + 98 = 194

c- reporter les données du graphique dans un tableau. 

Séances 2 :   Activités d'évaluation et de consolidation

6°5°4°3°

9665garçons

10855filles

3er année2er année1er année

986729Nombre de nageurs
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Activités correction / commentaire

4

 page 102

Il s'agit de lire attentivement des données relatives à trois espèces d'arbres, 

présentées dans un tableau puis à :

a- reporter ces données dans un tableau à double entrée :

chênescèdresgenéviers

457530Nombre d'arbres

b- indiquer laquelle des trois espèces représente la moitié du nombre totale 

d'arbres.

             nombre totale d'arbres : 45 + 30 + 75 = 150.

            150 : 2 = 75

Conclusion : c'est le cèdre qui représente la moitié du nombre total d'arbres.
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Objectifs d’apprentissage

 Connaître et appliquer les règles de calcul 

du volume du cylindre et du prisme ; lire ; trai-

ter ; intreprèter des données présentées dans 

un tableau ou un graphique.

Calcul mental

 Effectuer la feuille de calcul mental 6.25.

Activités de soutien (leçons 23 et 24)Activités de soutien (leçons 23 et 24)

Activités correction / commentaire

1 

page 103

Il s'agit de calculer le volume d'un prisme à base triangulaire, connaissant ses 

dimensions. Cela demande l'application de la formule de calcul (SB × h).

Surface de la base du prisme : [3 × 5] : 2 = 7,5cm2

Volume du prisme : 7,5 × 8 = 60cm3 

2 

page 93

Il s'agit de calculer le volume d'un prisme dont la base a la forme d'un hexagone 

(6 côtés), connaissant la surface de cette base et la hauteur de ce solide.

Volume :  48 × 4 = 192cm3

3 

page 103

Les apprenants sont appelés à calculer la hauteur du cylindre rouge en s'appuyant 

sur les données de l'énoncé et en remettant en mémoire les formules de calcul :

- les deux cylindres ont le même volume.

- leurs bases n'ont pas le même rayon (le cylindre rouge a 3cm de rayon, le cy-

lindre bleu 6cm de rayon).

- le volume du cylindre est le produit de sa surface de base par sa hauteur :

Volume de chacun des 2 cylindres : [(6 × 6) × 3,14] × 2 = 226,08cm3

Surface de la base du cylindre rouge : (3 × 3) × 3,14 = 28,26cm2 

Hauteur de la base du cylindre rouge : 226,08 : 28,26 = 8cm 

 V = SB × h donc h = V : SB

4

page 103

de tableau représente le nombre de médailles obtenues par trois pays (la Chine, 

les Etats-uni d'Amérique et le Japon) aux jeux olymiques de Tokyo (23 juillet-8 

Août 2021).

Les apprenants sont appelés à s'appuyer sur ce tableau pour :

a- indiquer (parmi les trois pays, celui qui a obtenu  : 

   • le plus de médailles d'or : les USA (39) 

   • le moins de médailles d'or : le Japon (14) 

   • le plus de médailles d'argent : les USA (33) 

   • moins de 20 médailles de bronze : la chine et le Japon 
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Activités correction / commentaire

4 (suite)

page 103

b- remplir les cases vides en effectuant les calculs nécessaires.

Rang Nation et drapeau Or Argent Bronze Total

1 Chine  38 32 18 88

2 USA 39 41 33 113

3 Japon 27 14 17 58

indiquer :

   • le pays ayant obtenu le plus de médailles.

      - Les USA : 39 + 41 + 33 = 113.

   • les pays qui ont obtenu plus de 80 médailles. 

      - La chine : 38 + 32 + 18 = 88.

      - Les USA : 39 + 41 + 33 = 113. 
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Objectifs d’apprentissage

Utiliser les puissance 2 et 3 pour représenter des 

produits ; résoudre des situations-problèmes sur 

les puissances 2 et 3 ; construire la symétrique 

d'une figure par rapport à un axe donné ; dé-

terminer un axe ou des axes de symétrie  d'une 

figure ; utiliser les proproétés des figures usuelles 

dans des constructions géométriques ; utiliser 

les régles de calcul du périmétre du cercle et de 

l'aire du disque pour résoudre des situations-pro-

blèmes; calculer des sommes et des diffèrences 

de nombres sexagésimaux ; calculer l'aire 

latérale et l'aire totale des solides usuels ; 

connaître et appliquer les règles de calcul du 

volume du cylindre et du prisme ; lire et interprè-

ter les données d'un tableau ou d'un graphique.

Calcul mental

 Ajouter 1, 2, 3... 10 au nombre affiché sur

la carte.

 Retrancher le nombre affiché sur la carte de 

10, 11, 12 ... 18.

 Réviser les tables de multiplication de 2 à 9 

dans le désordre.

 Effectuer la feuille de calcul mental 6.26.

Activités correction / commentaire

1 et 2

page 104

Les apprenants sont appelés à effectuer des opérations portant sur les puissances.

192 + 133 = (19 × 19) + (13 × 13 × 13) =  361 + 2197 = 2558 

213 − 182 = (21 × 21 × 21) − (18 × 18) : 9261 − 324 = 8937

243 : 83 = (24 × 24 × 24) : (8 × 8 × 8) = 13824 : 512 = 27
216 : 27 863

92
6 × 6 × 6

9 × 9 81 : 27 3
= = =     (après simplification).

0,6 − 62

43
 = 0,6 − 6 × 6

4 × 4 × 4 
 = 0,6 − 36

64
 = 6

10
 − 36

64

                                            3
5

48
80

45
80

3
80

9
16

3 × 16
5 × 16

9 × 5
16 × 5

= = = =− − −

3 

page 105

Les apprenants sont appelés à identifier l'axe ou les axes de symétrie de chaque 

figure (s'ils existent) et à les tracer.

Evaluation et consolidation de l’unité 5

Activités d’évaluation et de consolidation

Evaluation et consolidation de l’unité 5
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Activités correction / commentaire

4 

page 105

Il s'agit de :

- tracer le symétriquer de l'angle AOB par rapport à l'axe D en prenant O' comme 

image de O.

- AO'B et AOB ont la même mesure (30°).

- la somme des angles de tous 

les quadrilatères est égale à 360°.           
'- le quadrilatère OAO'B est un losange.

- Ses angles apposés sont égaux.

AOB = AO'B = 30°

OAO' = OBO' = [360° − (30° × 2)] : 2 = 150°

5 

page 105

La figure géométrique proposée est constituée de 7 polygones :

- les 3 polygones verts sont des trapèzes.

- les 4 polygones rouges sont des triangles.

N. B. : rappeler les propriétés de chacun de ces polygones.

6 

page 105

Les apprenats sont appelés à mettre la main à la pâte en procédant à des 

constructions géométriques suivant un programme donné.

   • Tracer le rectangle ABCD.

   • Marquer les milieux des 4 côtés du rectangle.    

A

H

D

B

F

E

CG

   • Relier ces milieux et identifier la nature

    du quadrilatère EFGH.

   • Tracer les diagonales de ce quadrilatère.

Conclusion : après vérification à l'aide de la règle (et/ou du compas) et de 

l'équerre, on constate que :

- le quadrilatère EFGH est un losange (il a 4 côtés égaux et les angles opposés 

de même mesure).

- les diagonales de ce losange sont perpendiculaires. 

7 

page 106

Le cercle en entier mesure 360° ; l'arc vert mesure 120° c'est-a-dire qu'il 

représente  120
360

  =  1
3

  (du cercle)

Périmètre du cercle = 60 × 3,14 = 188,4cm.

longueur de l'arc vert : 188,4 : 3 = 62,8cm

Aire du disque (après calcul du rayon : 60 : 2 = 30cm) 

(30 × 30) × 3,14 = 2826cm2

Aire de la partie verte du disque : 2 826 : 3 = 942cm2 
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Activités correction / commentaire

8 

page 106

Rayon de chacun des 2 demi-cercles :  (20 : 2) : 2 = 5cm

Base de chacun des deux triangles AFM et NCE :  20 : 2 = 10cm

Hauteur de chacun des 2 triangles :  16 : 2 = 8cm

Aire des 2 demi-cercles (ils forment 1 seul cercle)

                         [(5 × 5) × 3,14 : 2] × 2 = 78,50cm2

Aire des 2 triangles : 

                         [(10 × 8) : 2] × 2 = 80cm2

Surface totale des 2 demi-cercles et des triangles

                          80 + 78,50 = 158,50cm2 

Aire des rectangle ABCD = 20 × 16 = 320cm2 

Aire des la partie coloriée en vert : 320 − 153,50 = 162,50cm2

9 

page 106

La résolution de la situation-problème demande :

- une lecture attentive de l'énoncé.

- la mise en évidence des données utiles :

•  les dimensions de la piscine ; le prix du mètre carré ; 

le salaire de l'ouvrier.

• des données inutiles (elles sont de trop ; on ne les utilisera pas pour résoudre la 

situation-problème) : la longueur et la largeur d'un zellige.

Aire latérale de la piscine : [(8 + 4)] × 2] × 2 = 48m2 

Aire de la base de la piscine : 8 × 4 = 32m2 

Aire totale : 48 × 32 = 80m2 

Prix total des zelliges utilisés : 60 × 80 = 4800dh

Prix de revient des travaux : 4800 + 1300 = 6100dh
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On a le volume de la bougie après sa fonte et le diamètre de la base de la bougie.

On sait que :

Aire de la base de la bougie (après calcul de son rayon : 4 : 2 = 2cm) : 

                        (2 × 2) × 3,14 = 12,56cm2 

Hauteur de la bougie : 125,56 : 12,56 = 10cm

V =  SB × h    donc   h = V : SB
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L'activité 11 vise à consolider davantage les règles de calcul du périmètre du 

cercle et de l'aire du disque.

Les apprenants sont appelés à mettre en application ces formules de calcul :

P = D × �  = 2r × � S = r × r × �  = r2 × �
à effectuer correctement les opérations et à remplir le tableau proposé.
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Volume du cylindre (après calcul du rayon de sa base : 50 : 2 = 25cm)

                      [(25 + 25)] × 3,14] × 10 = 19625cm3 

Le prisme et le cylindre ont le même volume ; donc :

          Aire de la base du prisme :

                    25 × 25 = 625cm2

          Hauteur de ce prisme :  19 625 : 625 = 31,4cm
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Le graphique en ligne brisée indique les quantités de pluie tombée pendant les 

cinq premiers jours de la semaine dans une région montagneuse 

du Maroc.

VendrediJeudiMercrediMardiLundi

15820125pluie en mm

Les apprenants sont appelés à :

a- reporter les données du graphique dans le tableau ci-dessus.

b- indiquer le jour de la semaine où on a enregistré :

   • la plus grande quantité de pluie : Mercredi. 

   • la plus petite quantité de pluie : Lundi. 

c- identifier les jours où on a enregistré :

   • plus de 10 mm : Mardi, mercredi et vendredi.

   • moins de 15 mm : Lundi, mardi et jeudi. 

   • entre 10 et 21 mm : Mardi, mercredi et vendredi. 

d- calculer la quantité de pluie tombée pendant les 5 jours :

        5 + 12 + 20 + 8 + 15 = 60mm.


